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Hugo, Les Contemplations 
(1856)
Intitulé « Les Mémoires d’une âme », Les Contemplations se veut 
une autobiographie poétique. Le recueil reﬂ ète à la fois la vie 
intérieure et les engagements de Victor Hugo.
A  L’auteur et le contexte littéraire
Œuvres clés
• Hernani (1830)
• Les Contemplations (1856)
• Les Misérables (1862)
Repères biographiques
• Chef de ﬁle du groupe romantique, il écrit
de la poésie, du théâtre et des romans.
• La mort de sa ﬁlle Léopoldine, noyée en 1843,
le marque profondément.
• Il s’oppose au Second Empire et sera exilé
pendant vingt ans à Guernesey.
Contexte littéraire
• Au XIX
e
 siècle, le groupe romantique remet
en question les règles du théâtre classique
et la versiﬁcation traditionnelle.
• Les écrivains, parmi lesquels Hugo, s’impliquent
dans la vie politique.
Victor Hugo
(1802-1885)
B  La composition du recueil et les thèmes
1. La composition
a Le recueil est structuré en deux parties,  « Autre-
fois », qui évoque le bonheur, les espoirs et les luttes, et 
« Aujourd’hui », qui raconte le deuil et la dif cile renais-
sance du poète : « Vingt-cinq années sont dans ce 
volume ».
a Au centre se trouve le livre IV « Pauca meae », section 
« tombeau » consacrée à la mort de sa  lle.
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2. Les principaux thèmes
 a Le  souvenir est présent tout au long du recueil : dans le livre I, puis le 
livre V, ce sont les souvenirs d’enfance. Le livre IV est marqué par le deuil et 
la nostalgie.
 a L’amour apparaît sous la forme du sentiment amoureux, en particulier 
dans le livre II, qui évoque la liaison de Hugo avec Juliette Drouet, mais aussi 
sous la forme de l’amour paternel, majoritairement dans le livre IV.
 a La communion avec la nature, thème lyrique par excellence, parcourt le 
recueil. Le poète se présente souvent en promeneur, notamment dans les 
livres I et II.
 a Les Contemplations proposent une réﬂexion philosophique : la mort, la 
société, la justice, le bien et le mal sont convoqués, en particulier dans les 
livres III, V et VI.
C  Le parcours : « Les Mémoires d’une âme »
1. Le lyrisme
 a Le recueil, autobiographie versiée, est marqué par le lyrisme. Le poète 
raconte sa vie, ses amours, ses découvertes, ses difcultés.
MOT-CLÉ Le lyrisme est un registre qui met en avant l’expression des 
sentiments personnels.
 a L’écriture de soi a aussi pour vocation de garder vivant le passé. C’est 
particulièrement vrai pour le « tombeau » que constitue le livre IV, qui porte 
sur la mort de Léopoldine. Le registre élégiaque, la déploration de la perte, 
est au cœur de l’écriture.
2. Le rôle du poète
 a Cependant, l’évocation par Hugo de sa vie intérieure se veut universelle : il 
s’agit de parler de tous en parlant de soi.
 a Ces « Mémoires d’une âme » sont le récit d’un itinéraire philosophique et 
spirituel. Le livre III raconte les « luttes » du poète face aux misères et aux 
injustices de son époque. La n du recueil prend une dimension méta-
physique : l’auteur semble accéder à une forme de sagesse, et s’attache à 
représenter la condition humaine jusque dans sa confrontation avec la mort 
(livre VI).
 a Hugo se veut prophète : il s’agit par le récit de son itinéraire personnel 
d’éclairer le chemin des lecteurs. Le poète est celui qui « voit » et fait « am-
boyer l’avenir » pour ses semblables (« Fonction du poète », Les Rayons et 
les Ombres).
ŒUVRES
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Baudelaire, Les Fleurs du mal
(1857)
Ce recueil a fait date dans l’histoire littéraire, et cristallise un des 
enjeux de la poésie moderne : prendre en charge la réalité dans 
sa beauté et sa laideur, et la transﬁ gurer en un « or » poétique.
A  L’auteur et le contexte littéraire
Œuvres clés
• Les Fleurs du mal (1857)
• Les Paradis artiﬁciels (1860)
• Petits poèmes en prose (1869, posthume)
Repères biographiques
• Il refuse de suivre une carrière diplomatique
et n’a qu’un désir : être écrivain.
• Pour gagner sa vie il devient critique d’art,
mais il se consacre surtout à son œuvre poétique.
• Il mène une vie de dandy et meurt des suites
de la syphilis, criblé de dettes.
Contexte littéraire
• Les artistes romantiques dominent la vie culturelle
de la première moitié du 
XIX
e
 siècle.
• Dans les années 1850, le réalisme se développe
en peinture puis dans les romans.
Charles Baudelaire

(1821-1867)
B  La composition du recueil et les thèmes
1. La composition
a Le recueil, divisé en six sections d’inégale longueur, 
constitue un trajet depuis l’Idéal (l’art, le désir, le voyage) 
vers le Spleen (la solitude, la mélancolie, le temps qui 
passe).
a Le recueil construit des effets d’échos entre les poèmes 
et les sections. Par exemple, au poème « Le crépuscule 
du matin » répond « Le crépuscule du soir ». L’ouvrage 
possède donc une structure narrative.
2
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2. Les principaux thèmes
 a Les femmes et le sentiment amoureux : les gures féminines permettent à 
Baudelaire de dire toutes les nuances de l’amour et du désir. Les femmes sont 
des « eurs du mal » : elles incarnent la beauté autant que le vice.
 a Le spleen : mélancolie profonde, il domine le recueil. Les angoisses liées à 
la fuite du temps, à l’ennui du quotidien, au sentiment d’être abandonné par 
Dieu, et aux échecs des moyens envisagés pour atteindre l’Idéal, nourrissent 
cet état de désespérance.
 a La quête de l’ailleurs : pour échapper au spleen, le poète se réfugie dans 
l’exotisme, le voyage, le passé, l’art, ou dans les « paradis  artiﬁciels » 
comme le haschich et l’opium.
 a Obsession héritée du romantisme noir ou gothique, la mort est représen-
tée de manière très crue. Elle représente aussi un espoir de salut pour le 
poète, en ce qu’elle lui permet d’échapper au dégoût de la vie.
C  Le parcours : 
« Alchimie poétique : la boue et l’or »
1. La poésie comme alchimie
 a L’alchimie renvoie à la fois à une recherche pratique, fabriquer la pierre phi-
losophale, qui permettrait de transformer les métaux en or et de créer un élixir 
de longue vie, et à une quête spirituelle, proche de l’occultisme, qui vise à 
percer les secrets du monde et de la matière. Pour Baudelaire, le poète est 
un alchimiste : il cherche à déchiffrer « le langage des eurs et des choses 
muettes » (« Élévation »).
 a Le  langage poétique doit permettre de transﬁgurer la réalité pour en 
révéler la vérité.
INFO Rimbaud (1854-1891) parle de la poésie comme d’une « alchimie 
du verbe ».
2. La boue transformée en or
 a Chez Baudelaire, la boue renvoie à la terre, et donc à la condition humaine, 
incapable d’atteindre l’Idéal. Elle représente aussi l’époque moderne, qui fait 
de Paris une « cité de fange » (« Crépuscule du soir »). 
 a Mais la boue renvoie également à la laideur morale et au malheur quo-
tidien. La poésie doit permettre de transformer cette laideur en beauté, et 
de « gard[er] la forme et l’essence divine » (« Une charogne ») des existences 
promises à la décomposition.
ŒUVRES
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3
Apollinaire, Alcools (1913)
Alcools est un recueil emblématique de la recherche d’une moder-
nité poétique et du renouvellement lyrique à l’aube du 
xx
e
 siècle.
A  L’auteur et le contexte littéraire
Œuvres clés
• Alcools (1913)
• Calligrammes (1918)
• Poèmes à Lou (1955)
Repères biographiques
• Né à Rome d’une mère polonaise, Apollinaire
se considère comme un « apatride ». 
• À Paris, il fréquente les milieux artistiques
d’avant-garde.
• En 1915, il s’engage dans l’armée et meurt
de la grippe espagnole peu après la ﬁn de la guerre.
Contexte littéraire
• Le début du XIX
e
 siècle voit la création de groupes
d’avant-garde dans les arts et la poésie,
tels le cubisme et le dadaïsme.
• Apollinaire veut un « Esprit nouveau » qui puisse
renouveler la représentation du réel par l’imaginaire.
Guillaume Apollinaire

(1880-1918)
B  La composition du recueil et les thèmes
1. La composition
a Le recueil est encadré par deux longs poèmes, « Zone » 
et « Vendémiaire », qui se répondent : il s’ouvre ainsi sur 
un adieu au « monde ancien », et se clôt sur un « jour » 
naissant. La question du passage à un monde nouveau, 
représenté par les villes dans lesquelles déambule le 
poète, est ainsi mise en évidence.
a Le recueil présente aussi des séries de poèmes (« La 
Chanson du Mal-Aimé », « Rhénanes »). On y trouve des 
effets d’échos : certains poèmes sont par exemple centrés sur une femme 
(« Clotilde », « Marie »), d’autres sur des  gures de marginaux (« Saltim-
banques », « L’Émigrant de Landor Road »).
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2. Les principaux thèmes
 a Le recueil est lyrique et élégiaque : les souvenirs, les amours déçues, et les 
sentiments doux-amers qui y sont attachés sont omniprésents.
 a L’identité : le poète s’interroge et s’adresse à lui-même, par exemple dans 
le poème « Zone ».
 a L’automne : « saison mentale » (« Signe ») du poète, l’automne symbolise 
l’espace de la sourdine et du regret propre au lyrisme d’Apollinaire.
 a La modernité et la tradition : les symboles de la tradition (la religion, les 
références à l’Antiquité) sont juxtaposés à ceux de la modernité (l’électricité, 
la publicité, la vitesse).
 a L’ivresse : le motif de l’alcool et de l’ivresse est décliné dans tout le recueil, 
symbolisant tantôt l’enthousiasme et la force vitale, tantôt la création poétique.
C  Le parcours : « Modernité poétique ? »
1. Le « monde ancien »
 a La poésie d’Apollinaire se situe à la jonction entre la tradition et la moder-
nité. Il reprend des éléments du lyrisme traditionnel comme le chant, la déplo-
ration élégiaque, mais en sourdine, atténués, en les mêlant à des références 
à la vie quotidienne ou à la culture populaire.
 a Le « monde ancien » est présent dans Alcools via la mythologie ou l’his-
toire. Apollinaire souhaite réactualiser la tradition à travers une poésie nou-
velle qui puisse prendre en charge les transformations du monde.
INFO Avant Apollinaire, Rimbaud désirait déjà fondre les traditions 
poétiques dans la révolution d’une poésie « voyante ».
2. L’Esprit nouveau
 a Apollinaire applique des principes propres aux avant-gardes artistiques de 
son époque : liberté de l’imaginaire, emploi d’images surprenantes, pratique 
du collage empruntée au cubisme. Il est le précurseur du surréalisme.
 a Apollinaire s’efforce de restituer dans ses poèmes le rythme nouveau du 
xx
e
 siècle, bouleversé par la révolution de l’électricité et de l’aviation. La ville 
moderne, ses bruits, ses couleurs et ses mouvements sont ainsi représentés 
dans le recueil. Le vers libre et l’absence de ponctuation participent à ce 
travail du rythme. Déjà, à la n du 
xix
e
 siècle, dans son recueil Les Villes ten-
taculaires, Émile Verhaeren utilisait le vers libre pour restituer les bouleverse-
ments des paysages et de la vie quotidienne dus à la Révolution industrielle.
ŒUVRES
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4
Rabelais, Gargantua
(1534-1542)
Gargantua narre les aventures d’un géant doté d’un formidable 
appétit de bonne chère et de savoir. À travers ce récit plein de 
verve, Rabelais livre un plaidoyer pour une culture humaniste.
A  L’auteur et le contexte littéraire
Œuvres clés
• Pantagruel (1532)
• Gargantua (1534 puis 1542)
Repères biographiques
• Érudit de la Renaissance, il prend l’habit de moine
puis devient médecin.
• Sa vocation littéraire s’afﬁrme tardivement et
ses œuvres témoignent de sa vaste culture
humaniste.
Contexte littéraire
• Né pendant la Renaissance, l’humanisme
se tourne vers l’Antiquité pour repenser la place
de l’homme dans la société moderne.
• Ce mouvement de pensée se caractérise
par une grande curiosité pour tous les domaines
du savoir et un vif intérêt pour la pédagogie.
François Rabelais

(v. 1483-1553)
B  La composition du roman et les thèmes
1. La composition
a À l’instar de Pantagruel,  Gargantua est construit 
comme une parodie d’épopée. Cependant, ce deuxième 
roman apparaît davantage marqué par l’esprit satirique : 
Rabelais raille la culture médiévale, à laquelle il oppose 
les idéaux de l’humanisme.
a Gargantua est découpé en quatre ensembles dis-
tincts (l’enfance, l’éducation, la guerre et l’abbaye de 
Thélème) : cette partition correspond à la composition 
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des romans de chevalerie où étaient abordées la formation, les prouesses 
puis l’entrée en religion des héros.
2. Les principaux thèmes
 a Destiné à faire rire, Gargantua est également une œuvre érudite qui permet 
à Rabelais d’évoquer des sujets sérieux : l’éducation, la guerre, la religion, 
la place de l’homme dans l’univers.
 a Le roman est contemporain des débuts de l’humanisme, une époque de 
foi en l’homme et en ses progrès. Gargantua reète ainsi l’idée que l’humanité 
pourrait s’améliorer et atteindre la sagesse morale grâce au savoir.
C  Le parcours : « Rire et savoir »
1. « Rire est le propre de l’homme »
 a Mécanisme caractéristique de l’humain, le rire apparaît à Rabelais comme 
une panacée, c’est-à-dire un remède universel à la douleur et au chagrin, 
ainsi qu’un moyen de libérer l’esprit des préjugés.
CITATION « Rire est le propre de l’homme » : cette maxime, tirée d’un 
traité d’Aristote, est reprise par Rabelais dans son « Avis au lecteur ».
 a Le rire rabelaisien s’abreuve à de multiples sources : il emprunte à la farce 
avec des effets de décalage ; puise dans le lexique populaire ; joue du 
gigantisme des personnages ; se fait parodie quand il imite le discours des 
doctes ; recourt aussi à l’ironie pour rendre le texte ambivalent.
 a Le comique n’est pas une n en soi sous la plume de Rabelais. Il se com-
prend dans le cadre d’une pensée chrétienne et cherche a contrebalancer la 
faiblesse humaine en incitant au discernement.
2. Le « gai savoir »
 a Le « Prologue » de Gargantua se place sous l’autorité de Socrate, ﬁgure 
du sage antique dissimulé sous les traits d’un bon vivant : derrière l’appa-
rence comique se cache un « divin savoir ». Rabelais, comme Socrate, amène 
son lecteur à se connaître soi-même.
 a Chez Rabelais, le rire s’attaque aux vices des institutions comme aux préju-
gés des individus : il démystie l’autorité des prétendus savants pour inciter le 
lecteur à penser par soi-même et à se mettre en quête de la « substantique 
moelle ». La satire véhicule une vision humaniste.
ŒUVRES
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5
La Bruyère, Les Caractères
(1688-1696)
Dans  Les Caractères, La Bruyère mêle réﬂ exions, maximes et 
portraits : il donne à voir les ridicules de ses contemporains et 
dénonce la société du paraître qui triomphe à la Cour ou dans 
les salons.
A  L’auteur et le contexte littéraire
Œuvres clés
• Les Caractères (première édition en 1688, suivie
de sept autres du vivant de l'auteur)
Repères biographiques
• Issu de la bourgeoisie, il acquiert une charge
de trésorier après des études de droit.
• En 1684, il devient précepteur du duc Louis
de Bourbon, petit-ﬁls du Grand Condé.
• Il entre à l’Académie française en 1693 et prend
le parti des « Anciens ».
Contexte littéraire
• Le classicisme promeut un idéal esthétique et
moral fondé sur la mesure, le respect des règles
et la sobriété.
• La querelle des Anciens et des Modernes
oppose ceux qui prônent une imitation des auteurs
latins et grecs aux tenants de l’invention de formes
nouvelles.
Jean de La Bruyère

(1645-1696)
B  La composition de l’œuvre et les thèmes
1. La composition
a  Inspirée  des  Caractères de Théophraste  (IV
e
 s.  av. 
J.-C.), l’œuvre de La Bruyère se présente comme une 
traduction de l’auteur grec, sorte de caution morale 
et littéraire. Au  l des éditions, La Bruyère y ajoute un 
mélange original de descriptions, remarques et apho-
rismes dans le goût de l’époque classique.
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 a Au-delà du désordre apparent de l’œuvre, certains regroupements appa-
raissent : les livres I à IV dépeignent la psychologie de l’homme ; les livres V 
à X proposent une peinture de la société et du pouvoir ; les livres XI à XVI 
étudient l’homme dans une perspective morale et religieuse.
2. Les principaux thèmes
 a Les Caractères décrivent toutes les conditions et tous les proﬁls psycho-
logiques dans la société du temps de La Bruyère. Ils opposent ceux qui sont 
utiles au fonctionnement de la société à ceux qui la dénaturent.
 a Dans cette œuvre, la satire devient un instrument puissant au service de la 
critique des institutions et des préjugés. La Bruyère dénonce ainsi les abus 
de pouvoir, les égarements de la Cour ou encore la fausse dévotion.
C  Le parcours : « La comédie sociale »
1. Un miroir de la société
 a La Bruyère fait autant œuvre d’historien, à la manière de Saint-Simon, que 
de  moraliste à l’instar de La Rochefoucauld. Cependant, il entend aussi 
conjuguer l’instruction et le divertissement, tel Molière.
MOT CLÉ Un moraliste observe et décrit le comportement de 
ses semblables. S’il cherche à instruire le lecteur, il ne se fait pas 
pour autant moralisateur.
 a La société dépeinte dans Les Caractères n’est plus régie par l’ordre ancien : 
les « Grands » n’ont plus que les « dehors » de l’aristocratie et la bourgeoisie 
se hisse au rang de cette dernière par l’argent et les intrigues.
2. Divertir en corrigeant les mœurs
 a La Bruyère excelle dans l’art du portrait. Les caricatures qu’il dresse de ses 
contemporains visent à créer des « types » humains. La façon dont l’auteur 
met en scène les travers et les manies des hommes suscite le rire et fait écho 
au thème baroque du « théâtre du monde ».
INFO Selon une conception héritée du baroque, chacun joue un rôle, 
consciemment ou malgré lui, sur la grande scène du monde.
 a Avec un sens de la formule et de l’anecdote qui fait mouche, l’auteur des 
Caractères démontre à quel point la société de son temps est soumise au 
règne du paraître.
ŒUVRES
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O. de Gouges, Déclaration 
des droits de la femme 
et de la citoyenne (1791)
Dans sa Déclaration des droits de la femme et de la citoyenne, 
Olympe de Gouges revendique pour les femmes des droits égaux 
à ceux des hommes, au nom de la nature et de la raison.
A  L’auteur et le contexte littéraire
Œuvres clés
• Déclaration des droits de la femme
et de la citoyenne (1791)
• L’Esclavage des Noirs, ou L’heureux naufrage
(1792)
Repères biographiques
• Jeune veuve, Marie Gouze gagne Paris au début
des années 1770. Sous le nom d’Olympe de Gouges,
elle se fait une place dans les salons du temps.
• Pendant la Révolution, elle multiplie les écrits
pour promouvoir les droits des opprimés. 
• Elle est guillotinée en 1793
en raison de son hostilité à la Terreur.
Contexte littéraire
• Le mouvement des Lumières prône l’usage
de la raison dans tous les domaines et combat
l’arbitraire.
• Il inspire les principes de la Révolution française,
qui s’expriment notamment dans la Déclaration
des droits de l’homme et du citoyen (1789).
Olympe de Gouges

(1748-1793)
B  La composition de l’œuvre 
et les thèmes
1. La composition
a Adressée à la reine Marie-Antoinette, la  Déclaration 
des droits de la femme et de la citoyenne constitue 
un  pastiche critique de la Déclaration des droits de 
l’homme et du citoyen, présentée au roi Louis XVI et 
votée le 26 août 1789.
6
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 a L’œuvre d’Olympe de Gouges imite la forme juridique de la Déclaration 
de 1789 : elle comporte un préambule et dix-sept articles de loi. L’auteure 
ajoute un postambule dans lequel elle appelle les femmes à s’emparer de 
leurs droits.
2. Les principaux thèmes
 a La Déclaration rédigée par Olympe de Gouges revendique un statut juri-
dique, politique et social pour les femmes.
 a Demeurée sans valeur légale, cette œuvre a marqué une étape dans l’his-
toire de la pensée féministe, qui la relie au traité de Poullain de La Barre, 
De l’égalité des deux sexes (1673), et à l’essai de Simone de Beauvoir, 
Le Deuxième Sexe (1949).
C  Le parcours : 
« Écrire et combattre pour l’égalité »
1. L’écriture au service de l’égalité des sexes
 a La Déclaration d’Olympe de Gouges apparaît d’abord comme le pendant 
absent de celle de 1789, qui semble ne concerner que les individus de sexe 
masculin. En effet, les femmes de l’époque ne pouvaient ni voter ni exercer 
de fonctions politiques.
 a Pourtant, le texte ne saurait se réduire à un simple contre-projet : c’est un 
plaidoyer en faveur de l’égalité des droits qui vise à établir la concordance 
entre les sexes au sein de la nation.
CITATION « La femme a le droit de monter sur l’échafaud ; elle doit avoir 
également celui de monter à la tribune […] » (article X).
2. Une femme engagée
 a An de détruire les préjugés, Olympe de Gouges use des ressources de l’art 
oratoire : judiciaire, son discours dénonce les injustices faites aux femmes ; 
épidictique, il blâme les hommes pour leurs comportements ;  délibératif, 
il propose un nouveau modèle de société égalitaire.
 a Ses écrits témoignent de son combat en faveur de l’égalité  des droits 
pour tous, sans distinction de sexe, de couleur ni de revenu. Elle s’est insur-
gée en particulier contre la traite des esclaves dans les colonies
.
ŒUVRES
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7
Mme de Lafayette, 
La Princesse de Clèves (1678)
La Princesse de Clèves, nouvelle historique centrée sur une crise 
amoureuse dans un univers mondain, s’est imposée comme un 
chef-d’œuvre du récit d’analyse.
A  L’auteur et le contexte
Œuvres clés
• La Princesse de Montpensier (1662)
• Zaïde (1671)
• La Princesse de Clèves (1678)
Repères biographiques
• Amie de la marquise de Sévigné, proche de la cour,
elle participe aux salons littéraires.
• Elle publie dans l’anonymat.
• Très appréciées, ses œuvres entraînent des débats
éthiques sur la vertu et la passion.
Contexte littéraire
• Au 
XVII
e
 siècle, la préciosité exprime les transports
amoureux à travers une langue rafﬁnée et métaphorique.
• Mme de Lafayette renouvelle le genre du récit
à travers ses nouvelles historiques, marquées
par l’idéal classique.
Madame
de La Fayette
(1634-1693)
B  La composition et le résumé du roman
1. La composition
a La Princesse de Clèves se structure en quatre tomes, et 
comporte trois moments principaux : la découverte de la 
cour et du monde, la découverte de l’amour, et l’acte  nal.
2. Le résumé
a À la cour des Valois, au xvi
e
 siècle, l’aristocratie mène 
une vie fastueuse et divertissante. Mme de Chartres marie 
sa   lle,  belle et vertueuse, à M. de Clèves, qui en est 
éperdument amoureux et se désole de sa retenue. Lors 
d’un bal, la princesse de Clèves s’éprend cependant du duc de Nemours. 
Consciente du danger de l’interdit, elle cherche à l’éloigner. Le duc de 
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Nemours, très épris, ne laisse guère de doute à la princesse sur ses senti-
ments.
 a Tiraillée entre la passion et la vertu, la princesse fuit la cour et avoue à 
son mari, atterré mais touché par cette franchise, sa passion pour Nemours. 
M. de Clèves cède cependant à la jalousie, épie sa femme, conçoit de faux 
soupçons  qui précipitent sa mort. Désormais libre, la princesse refuse 
cependant d’épouser Nemours puis se retire, trouvant son repos loin des 
vicissitudes de la cour.
C  Le parcours « Individu, morale et société »
1. La cour : un univers mondain et dangereux
 a Derrière le rafnement et les divertissements, la cour est un univers dan-
gereux qui impose ses exigences d’élégance, de galanterie et de modération. 
La façade mondaine cache bien des intrigues et des luttes d’inuence. Il 
s’agit de dissimuler ce qui trahit les pensées, et de faire bonne gure.
INFO Au xvii
e
 siècle, le mariage aristocratique n’est en rien fondé sur les 
sentiments : c’est une institution qui privilégie les alliances politiques 
ou patrimoniales.
 a La vertu des femmes y est mise à l’épreuve ; leurs écarts de conduite sont 
plus sévèrement punis que ceux des hommes.
2. Passion et vertu
 a La princesse de Clèves se démarque par l’éducation qu’elle a reçue et par 
ses  dispositions singulières à la modestie et à la sincérité. La société 
mondaine l’oblige à s’inscrire dans le cadre des convenances : ainsi, la prin-
cesse doit dissimuler la passion qu’elle éprouve pour le duc de Nemours.
CITATION « Les passions peuvent me conduire ; elles ne sauraient 
m’aveugler. » (Tome quatrième)
 a Le récit montre la difculté des choix moraux dans un milieu qui menace 
l’individu, exposé aux dangers des passions.
 a Au l du récit, la princesse gagne en lucidité et dépasse la contradiction, 
qui la déchire, entre amour incontrôlé et devoir, passion et vertu : elle choisit 
la quiétude de la retraite. Au contraire, dans La Princesse de Montpensier 
(1662), l’héroïne cède à sa passion pour le duc de Guise, qui nit pourtant par 
l’abandonner : elle meurt de chagrin, punie d’avoir transgressé la vertu.
ŒUVRES
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8
Stendhal, Le Rouge et le Noir
(1830)
Au xix
e
 siècle, le roman, en plein essor, s’impose comme le genre 
le mieux à même de dépeindre la complexité du monde et de 
l’individu. Incompris en son temps, Le Rouge et le Noir tend un 
miroir cinglant de la Restauration et nous place sur les pas d’un 
héros ambigu.
A  L’auteur et le contexte
Œuvres clés
• Le Rouge et le Noir (1830)
• La Chartreuse de Parme (1839)
• Lucien Leuwen (1894, posthume, inachevé)
Repères biographiques
• Il naît dans une famille bourgeoise et royaliste.
• Il amorce une carrière militaire avant de se tourner
vers l’écriture.
• Essayiste et romancier, Stendhal connaît
des débuts difﬁciles.
Contexte littéraire
• Deux mouvements marquent la première moitié
du 
XIX
e
 siècle : le romantisme et le réalisme.
• La période de la Restauration (1814-1830)
correspond au retour de la monarchie française,
après la chute de l’Empire napoléonien.
Stendhal
(1783-1842)
B  La composition et le résumé du roman
1. La composition
a Sous-titré « Chronique de 1830 » et inspiré de faits 
divers, Le Rouge et le Noir s’inscrit dans les débuts du 
mouvement réaliste et comporte deux livres.
2. Le résumé
a L’intrigue se déroule sous la Restauration. Julien Sorel, 
 ls de charpentier, se destine à une carrière ecclésias-














[image: ]25
tique. Devenu précepteur des enfants de M. de Rênal, il séduit bientôt sa 
femme. Leur liaison éventée, Julien doit quitter la ville.
 a Il rentre au séminaire de Besançon, où il découvre la médiocrité des reli-
gieux. La protection de l’abbé Pirard lui permet d’être engagé à Paris comme 
secrétaire du marquis de la Mole : il découvre la haute société. Il amorce 
une relation secrète et tumultueuse avec Mathilde, la romanesque lle du 
marquis.
 a Alors qu’il touche aux plus hautes fonctions, Mme de Rênal dénonce 
Julien : elle le décrit comme un ambitieux, dangereux et hypocrite. Julien 
blesse Mme de Rênal au pistolet ; emprisonné, il s’aperçoit qu’il aime toujours 
cette femme. Il meurt guillotiné ; Mme de Rênal succombe quelques jours 
plus tard.
C  Le parcours : « Le personnage de roman, 
esthétiques et valeurs »
1. Représenter la société telle qu’elle est : 
« la vérité, l’âpre vérité »
 a Sous-titré « Chronique de 1830 », Le Rouge et le Noir s’inscrit dans les 
débuts du mouvement réaliste. Le roman reète la société, y compris dans 
ses détails les plus triviaux.
 a Le Rouge et le Noir condamne la société mesquine de la Restauration. 
Partout règnent la corruption, l’ennui, la cupidité, l’hypocrisie et l’égoïsme.
 a Le narrateur raille l’« asphyxie morale » de cette société à travers des por-
traits moqueurs et des pointes ironiques. Le recours au point de vue interne 
donne à voir le monde à travers la conscience des personnages.
INFO Le réalisme de Stendhal est subjectif : le lecteur ne voit souvent 
que ce que perçoit le personnage et épouse alors sa perception du réel.
2. Un roman d’initiation : de la charpente 
à l’échafaud
 a Très apprécié au xix
e
 siècle, le roman d’initiation présente le parcours d’un 
personnage jeune et naïf qui découvre le monde, souvent au prix de désillu-
sions qui le font murir. Julien Sorel est confronté aux ressorts secrets de la 
politique.
 a Julien souffre d’un écart entre sa place dans la société et sa force d’âme. 
En trois ans, il prend sa revanche grâce à ses amours tourmentées avec des 
femmes socialement supérieures à lui. Observant la toute-puissance de la 
religion, c’est par elle, plutôt que par les armes, qu’il envisage de faire carrière.
ŒUVRES
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9
Yourcenar, Mémoires d’Hadrien
(1951)
Dans ces mémoires ﬁ ctifs, Marguerite Yourcenar convoque 
la ﬁ gure historique d’Hadrien aﬁ n de peindre le portrait roma-
nesque et détaillé d’un empereur romain antique, ainsi que les 
méditations métaphysiques d’un vieil homme au seuil de la mort.
A  L’auteur et le contexte
Œuvres clés
• Mémoires d’Hadrien (1951)
• L’Œuvre au noir (1968)
• Mishima ou la Vision du vide (1980)
Repères biographiques
• Femme de lettres et de voyages, elle publie
des romans et des nouvelles dès les années 1930.
• Elle s’installe aux États-Unis en 1939.
• En 1980, elle est la première femme élue membre
de l’Académie française.
Contexte littéraire
• Après les deux guerres mondiales, les avant-gardes
littéraires comme le Nouveau Roman remettent
en question les codes traditionnels de la ﬁction.
• Dans les années 1950, le théâtre de l’absurde
remet en cause le langage et le sens de l’existence.
Marguerite
Yourcenar
(1903-1987)
B  La composition et le résumé du roman
1. La composition
a Le roman prend la forme d’une longue lettre écrite par 
l’empereur Hadrien, destinée à son petit- ls Marc Aurèle 
et, au-delà, au lecteur. Le récit de vie, au passé, occupe 
les quatre parties centrales du roman.
a La structure de l’œuvre met alors en place une ouver-
ture et une fermeture sous le signe de l’énonciation épis-
tolaire, où la lettre devient testament.
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2. Le résumé
 a L’empereur Hadrien, après vingt ans de règne, au début du ii
e
 siècle de 
notre ère, s’adresse à son petit-ls adoptif, Marc Aurèle, âgé de 17 ans, lui-
même futur empereur romain.
 a Hadrien, conscient de l’imminence de sa mort, souhaite mieux se 
connaître à travers le récit de sa propre vie. Il raconte ses années d’études 
et de formation entre l’Espagne, Rome et Athènes, puis son engagement 
militaire dans l’armée du Danube. Après avoir succédé à Trajan, il s’efforce 
de ramener la paix au sein de l’Empire romain.
 a La répression de la révolte en Judée affaiblit l’empereur vieillissant. Après 
avoir choisi pour successeur Lucius, qui meurt soudainement, il se replie sur 
le vertueux Antonin. Malade, Hadrien envisage le suicide, avant d’y renon-
cer : il attend désormais patiemment la mort.
C  Le parcours : « Soi-même comme un autre »
1. Se raconter soi-même
 a La ction peut utiliser la narration à la première personne pour permettre 
à un narrateur de raconter sa propre vie. Il peut s’agir d’un personnage his-
torique, comme Hadrien, ou d’un personnage imaginaire, comme Marianne 
dans  La Vie de Marianne de Marivaux (1731-1741). En tant qu’empereur 
romain, Hadrien est un témoin privilégié de son époque.
 a Dans ces mémoires ﬁctifs, le personnage retrace le parcours de sa vie 
a posteriori, en posant un regard lucide sur ses réussites et ses échecs. 
Hadrien vante les villes qu’il a fondées et la sagesse de ses lois, tout en recon-
naissant certaines erreurs de jugement. Sous la plume de Prévost, le cheva-
lier des Grieux raconte les tourments de sa passion pour Manon (Manon 
Lescaut , 1731).
MOT-CLÉ Les Mémoires sont le récit qu’un personnage fait de sa propre 
vie, en mettant l’accent sur ses liens avec le contexte historique.
2. La difﬁcile vérité de soi-même
 a Hadrien éprouve la difﬁculté de se connaître soi-même, qui nécessite les 
mouvements contradictoires d’une « descente en soi » et d’une « sortie hors 
de soi-même ».
 a Trouver la vérité de son être n’est pas chose aisée. Hadrien renonce à trou-
ver une unique vérité : l’homme, « étrange amas de bien et de mal », est un 
être insaisissable, toujours pétri de contradictions. Il est « Varius multiplex 
multiformis » : « varié, complexe, changeant ».
ŒUVRES
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Molière, Le Malade imaginaire
(1673)
Dans Le Malade imaginaire, Molière nous fait rire aussi bien d’Ar-
gan, qui se croit toujours malade, que des médecins. À travers 
cette comédie-ballet où le théâtre se mêle au chant et à la danse, 
il crée un spectacle complet.
A  L’auteur et le contexte littéraire
Œuvres clés
• Le Misanthrope (1666)
• Le Bourgeois gentilhomme (1670)
• Le Malade imaginaire (1673)
Repères biographiques
• Né à Paris dans une famille bourgeoise, il fonde
l’Illustre Théâtre en 1643.
• Au sein de cette troupe, il écrit et joue des farces
et des comédies.
• En 1658, il entre sous la protection de la famille royale.
Contexte littéraire
• Il s’illustre dans le genre nouveau de la
comédie-ballet, pièces destinées aux fêtes
célébrant les victoires militaires de Louis XIV.
• Le 
XVII
e
 siècle est celui du classicisme, dont
les valeurs s’incarnent dans la ﬁgure
de l’« honnête homme ».
Molière
(1622-1673)
B  La composition de la pièce et les thèmes
1. La composition
a La pièce se compose de trois actes ponctués 
 d’intermèdes dansés et chantés, précédés d’un prologue 
précisant la volonté de « délasser [le roi] de ses nobles 
travaux ».
a Les intermèdes sont, au 
xvii
e
 siècle, de courts divertis-
sements chorégraphiques qui interviennent entre les actes 
d’une comédie.
AVEC LE PARCOURS
« Spectacle  et  comédie »
Le Malade 
imaginaire
Molière
TEXTE INTÉGRAL

Nouveau 
BAC 1
re
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2. Les principaux thèmes
 a Argan est un hypocondriaque, soumis à son médecin et à son apothicaire. 
La médecine est ainsi moquée à travers des personnages grotesques. Tout au 
long de la pièce, Molière fait la satire de la médecine de son époque.
 a L’amour ﬁlial et le mariage : comique farcesque, quiproquos, travestis-
sements rythment une pièce qui met en lumière les relations entre parents et 
enfants. Ainsi, bien que son mariage avec Cléante ne soit pas accepté par son 
père, Angélique l’aime profondément.
C  Le parcours : « Spectacle et comédie »
1. La comédie : un genre conçu pour le spectacle
 a Plus que tout autre genre théâtral, la comédie trouve dans la mise en 
scène son aboutissement. Le lecteur de la pièce rit en imaginant Toinette 
se déguiser en médecin de pacotille pour asséner à Argan un diagnostic bur-
lesque, mais moins que le spectateur qui la voit à l’œuvre sur scène.
 a La comédie utilise pleinement le principe de la double énonciation. Ainsi en 
est-il quand les personnages – pour parvenir à leurs ns – jouent la comédie, 
sous l’œil complice du public. Dans le Malade imaginaire, Béline feint son 
affection conjugale, puis Argan simule la mort, pour le plus grand plaisir du 
spectateur qui voit clair dans le jeu de chacun.
INFO La double énonciation est une caractéristique essentielle du 
théâtre : les répliques d’un personnage sont destinées aux autres 
personnages, mais aussi au spectateur.
2. La comédie : un spectacle complet et varié
 a La comédie peut associer d’autres arts pour se transformer en un spec-
tacle complet. Ainsi Molière, dans ses comédies-ballets, ajoute des parties 
chantées et dansées, qui offrent au public un divertissement réjouissant. Deux 
ans après la première représentation du Mariage de Figaro de Beaumarchais 
(1784), Mozart adapte la pièce en opéra, avec l’aide du librettiste Lorenzo Da 
Ponte, créant un spectacle dramatique et lyrique d’une grande puissance.
 a Genre plastique, la comédie peut réunir une grande variété de registres. 
La satire de la médecine atteint ainsi son apogée lors de la « cérémonie bur-
lesque d’un homme qu’on fait médecin » qui clôt Le Malade imaginaire.
ŒUVRES
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Marivaux, 
Les Fausses Confidences (1737)
Dans la pièce, Dubois est un valet rompu à l’art du stratagème, 
qu’il met au service d’un ancien maître amoureux. Le spectateur 
devient complice de la machination qui se déploie sous ses yeux.
A  L’auteur et le contexte littéraire
Œuvres clés
• L’Île des esclaves (1725)
• Le Jeu de l’amour et du hasard (1730)
• Les Fausses Conﬁdences (1737)
Repères biographiques
• Journaliste, il est fasciné par les mœurs de son époque.
• Il se tourne rapidement vers le théâtre et connaît le succès.
• Tout au long de sa carrière théatrale, il collabore de manière
fructueuse avec la troupe des Comédiens-Italiens.
Contexte littéraire
• Marivaux s’inspire de la commedia dell’arte, née en Italie
au 
XVI
e
 siècle, qui se fonde sur des types comiques
et sur l’improvisation.
• Le mouvement culturel, artistique et philosophique
des Lumières se répand en Europe et symbolise une période
de renouveau intellectuel.
Marivaux
(1688-1763)
B  La composition de la pièce et les thèmes
1. La composition
a Cette comédie se compose de trois actes en prose. 
L’intrigue se fonde sur l’amour que ressent Dorante, jeune 
homme ruiné, pour la jeune et belle veuve Araminte, dont 
il devient l’intendant.
a L’astucieux Dubois, ancien valet de Dorante désormais 
au service d’Araminte, multiplie les menées a n de servir 
son ancien maître sous le manteau. Ses « fausses conﬁ -
dences » produisent l’effet escompté : Araminte accepte 
 nalement l’amour sincère de Dorante.
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2. Les principaux thèmes
 a L’œuvre interroge l’authenticité  des sentiments, à travers un langage 
rafné propre à exprimer les subtilités de la naissance de l’amour : c’est le 
marivaudage.
 a L’argent et la condition sociale : dès le début de la pièce, le spectateur 
comprend qu’Araminte et Dorante ne pourront ni s’aimer ni se marier à cause 
de la trop grande différence de statut social qui les sépare. En effet, Dorante 
est persuadé qu’il n’est pas assez riche pour plaire à Araminte, jeune veuve 
fortunée. Le valet Dubois, metteur en scène de leur amour, parviendra néan-
moins à braver les convenances sociales.
C  Le parcours : « Théâtre et stratagème »
1. Des stratagèmes pour faire triompher l’amour
 a Dans la comédie classique, le stratagème vient au secours de l’amour 
sincère. Ainsi, dans L’Avare de Molière (1668), Valère multiplie les ruses an 
de conquérir Élise contre l’avis de son père. Dans Le Barbier de Séville (1775), 
Beaumarchais fait de Figaro l’adjuvant des amours du comte et de Rosine 
face à Bartholo, véritable tyran domestique.
 a Chez Marivaux, le stratagème permet aux cœurs de se révéler : c’est le 
cas dans Les Fausses Conﬁdences comme dans Le Jeu de l’amour et du 
hasard, où le travestissement réciproque des maîtres et des valets conduit les 
personnages à s’avouer leurs vrais sentiments.
2. L’art du stratagème
 a Dans la comédie classique, le stratagème est en général mis en œuvre 
par un domestique rusé. Dubois, meneur de jeu hors pair dans Les Fausses 
Conﬁdences, est ainsi l’héritier d’une longue tradition de valets et de ser-
vantes qui, par leur habileté et leurs ruses, peuvent prétendre rivaliser avec 
leurs maîtres.
CITATION « Plus de raisonnement : laissez-vous conduire, » lance 
Dubois à Dorante (acte iii, scène 1). Le valet se veut le maître de la 
machination.
 a Pour arriver à leurs ns, ces personnages se travestissent et jouent la 
comédie : ainsi Toinette se déguise en médecin dans Le Malade imaginaire 
an de faire entendre raison à Argan ; dans Les Fourberies de Scapin, le valet 
contrefait plusieurs accents an de bastonner librement son maître.
 a Chez Marivaux, les détours du langage comme le travestissement jouent 
un rôle clé : le spectateur complice se réjouit de voir prendre corps le stra-
tagème à travers un jeu de demi-mensonges et de « fausses condences ».
ŒUVRES
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J.-L. Lagarce, 
Juste la fin du monde (1990)
La pièce de Lagarce met en scène les retrouvailles impossibles 
d’un personnage avec sa famille ; elle cherche à explorer l’inti-
mité familiale à travers les méandres du langage.
A  L’auteur et le contexte littéraire
Œuvres clés
• Derniers Remords avant l’oubli (1987)
• Juste la ﬁn du monde (1990)
• Le Pays lointain (1995)
Repères biographiques
• Il étudie d’abord la philosophie.
• En 1977, il fonde le théâtre de la Roulotte.
• Il met en scène des pièces contemporaines
déjà connues, puis ses propres créations.
Contexte littéraire
• Dans les années 1970, le théâtre se renouvelle
profondément, dans le sillage du théâtre de l’absurde
de l’après-guerre.
• La tendance est à l’hybridation des formes :
l’écriture théâtrale se poétise et/ou exprime
une réﬂexion philosophique sur le sens de l’existence.
Jean-Luc Lagarce

(1957-1995)
B  La composition de la pièce et le résumé
1. La composition
a La pièce s’ouvre par un prologue et se termine par un 
épilogue, qui encadrent deux parties. La première partie 
et la seconde partie sont elles-mêmes séparées par un 
intermède, qui comporte 9 scènes très brèves.
2. Le résumé
a Ténue, l’intrigue se résume au retour de Louis auprès 
des siens après des années d’absence : celui-ci essaye 
d’annoncer sa mort prochaine – sans jamais y parvenir.
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 a Chacun des membres de la famille s’exprime tour à tour dans des interven-
tions qui tournent au monologue, voire au soliloque. La tension atteint son 
paroxysme au cours du face-à-face nal entre Louis et son frère cadet Antoine.
 a L’écriture en versets, quasiment poétique, accentue la fragmentation du 
langage et souligne l’indicibilité des sentiments. En écho au prologue, l’épi-
logue clôt la pièce ; comme surgie d’outre-tombe, la voix de Louis regrette 
son éternel mutisme.
C  Le parcours : « Crise personnelle, 
crise familiale »
1. Soi-même face aux autres
 a Les dramaturges se servent des histoires de famille pour interroger la com-
plexité des rapports humains. Juste la ﬁn du monde exhibe la solitude de 
personnages en décalage avec leur famille. Dans le théâtre antique déjà, 
c’est contre son oncle Créon qu’Antigone se dresse au nom de ses valeurs.
 a La famille enferme l’individu dans un rôle dont il est difcile de s’affran-
chir. Louis est un avatar dégradé du « ls prodigue » de la Bible : il croit à tort 
pouvoir renouer avec les siens et se faire pardonner son absence.
 a Chacun reste largement insondable pour les autres comme pour lui-
même. Louis repart sans avoir pu coner sa mort imminente. Gaston, héros du 
Voyageur sans bagage (Anouilh, 1937), devenu amnésique à 18 ans, cherche 
à reconstituer son passé et à retrouver sa famille, découvrant peu à peu l’être 
méprisable qu’il était.
CITATION Dans sa Poétique, Aristote recommandait déjà de représenter 
des familles « dans lesquelles il s’est passé ou fait des choses terribles. »
2. Une communication difﬁcile
 a « Rien ici ne se dit facilement, » déclare Antoine. Chacun peine à trouver 
les mots justes et scrute les failles de sa parole. Dans Assoiffés de Mouawad 
(2007), Murdoch, un adolescent tourmenté, se heurte au silence de parents 
incapables de lui accorder de l’attention.
 a D’obscurs monologues témoignent des confusions de l’histoire familiale ; 
Louis subit les reproches de sa sœur et l’ironie de son frère. Dans Le Retour 
au désert (1988), Koltès donne également à voir la confrontation d’un frère et 
d’une sœur en proie au poids de leur passé.
 a Les mots se heurtent à l’hostilité de qui les recueille : Antoine pense que 
Louis l’inonde « d’histoires ». Dans Papa doit manger (2003), Marie NDiaye 
met en scène les mensonges d’un père qui, après dix ans d’absence, cherche 
à reprendre sa place dans une famille qui s’est reconstruite sans lui.
ŒUVRES
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Réussir l’épreuve orale
L’épreuve orale dure 20 minutes et vous disposez de 30 minutes 
de préparation. Vous êtes évalué(e) tant sur vos connaissances 
que sur votre capacité à vous exprimer à l’oral.
A  Comprendre l’épreuve
 a L’épreuve orale se déroule comme suit :
Durée, barème Structure
1
re
 partie :
exposé 
12 min. 
¸
12 points
• lecture du texte
• explication linéaire
• question de grammaire
2
e
 partie :
entretien
8 min. 
¸
8 points
• présentation d’une œuvre intégrale
• échange avec l’examinateur
B  Bien gérer le temps de préparation
1. Préparer l’explication
 a Commencez par délimiter le passage à expliquer : il ne correspond pas 
forcément à la totalité de l’extrait étudié en classe.
 a Lisez une première fois le texte pour vous le remettre en mémoire, puis 
relisez-le en l’annotant au l de votre lecture.
 a Notez au brouillon les idées importantes, dans l’ordre du texte, en utilisant 
un code couleur clair qui vous permette de vous repérer facilement dans vos 
notes et dans le texte.
CONSEIL N’essayez pas de rédiger l’intégralité de votre explication : 
face à l’examinateur, vous devez être naturel(le) et spontané(e).
 a Contrairement au commentaire écrit, l’explication doit être linéaire, c’est-à-
dire suivre le ﬁl du texte. Vous pouvez la structurer en reprenant les mouve-
ments du texte, mais il ne s’agit pas de construire un plan autour d’axes de 
lecture.
2. Garder du temps pour les autres parties de l’oral
 a Prévoyez environ 5 minutes pour répondre à la question de grammaire, et 
5 minutes pour préparer la 2
e
 partie de l’oral, en notant les idées clés de votre 
présentation.
4
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C  Réussir la première partie de l’oral
 a Présentez brièvement le texte (auteur, œuvre, époque, parcours dans lequel 
il s’inscrit), puis lisez-le à haute voix.
CONSEIL Soignez la lecture : ne parlez pas trop vite, faites les liaisons et 
utilisez une intonation adaptée.
 a Expliquez ensuite le texte sans le paraphraser : il ne s’agit pas de reformu-
ler le propos de l’auteur, mais de proposer une interprétation du texte. Vous 
devez donc toujours analyser les procédés que vous relevez.
 a Concluez votre explication en synthétisant vos observations : quels sont 
les principaux enjeux du texte ? Ouvrez éventuellement en évoquant d’autres 
textes du parcours.
 a Répondez enn à la question de grammaire :
 – citez la phrase ou le passage concerné ;
 – décrivez-en la structure en utilisant un vocabulaire adapté.
D  Réussir la deuxième partie de l’oral
 a Dans un premier temps, l’examinateur vous invite à présenter l’œuvre que 
vous avez choisie. Soyez concis mais efﬁcace :
 – résumez brièvement l’œuvre et ses principaux enjeux ;
 – expliquez pourquoi vous avez choisi de la présenter.
 a L’examinateur prendra appui sur votre présentation pour vous poser des 
questions. C’est surtout votre aptitude à dialoguer qui est évaluée : effor-
cez-vous de développer vos réponses et de réagir aux propositions de l’exa-
minateur.
L’ESSENTIEL
Quelques conseils pour être à l’aise à l’oral
Pendant l’année Le jour J
• Prendre la parole en public dès que
possible.
• Repérer les tics de langage et les gestes 
nerveux et s’entraîner à les éliminer.
• Prendre le temps de s’installer 
confortablement.
• Ne pas parler trop vite ni trop bas.
• Respirer profondément.
MÉTHODES
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1
Un commentaire épe par ép
Arthur Rimbaud, 
Cahiers de Douai, « Ma bohème »
4 heures
20 points
m
 Commentez ce texte d’Arthur Rimbaud, 
extrait des Cahiers de Douai.
Ma Bohème
(Fantaisie)
Je m’en allais, les poings dans mes poches crevées ;
Mon paletot aussi devenait idéal ;
J’allais sous le ciel, Muse ! et j’étais ton féal ;
Oh ! là ! là ! que d’amours splendides j’ai rêvées !
Mon unique culotte avait un large trou.
– Petit-Poucet rêveur, j’égrenais dans ma course
Des rimes. Mon auberge était à la Grande Ourse.
– Mes étoiles au ciel avaient un doux frou-frou
Et je les écoutais, assis au bord des routes,
Ces bons soirs de septembre où je sentais des gouttes
De rosée à mon front, comme un vin de vigueur ;
Où, rimant au milieu des ombres fantastiques,
Comme des lyres, je tirais les élastiques
De mes souliers blessés, un pied près de mon cœur !
Arthur Rimbaud, Cahiers de Douai (1870)
5
10
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Un commentaire étape par étape
1
É

É

T

T

T

A

A

P

P

E

E

1
au brouillon
Étudier le paratexte
5 min
É

É

T

T

T

A

A

P

P

E

E

2
au brouillon
Lire une première fois le texte
10 min
  Repérez le titre de l’œuvre, son auteur et sa date de publication, puis 
puisez dans vos connaissances les éléments qui vous permettront de situer 
rapidement le texte à étudier dans l’histoire littéraire.
 Cette première lecture va vous permettre de comprendre le texte et 
d’en dégager les grandes caractéristiques.
• Identifiez les termes difficiles et essayez d’en déduire le sens à partir du contexte.
• Notez au brouillon vos premiers repérages, sous forme de courtes mentions.
Rimbaud (1854-1891) a 16 ans lorsqu’il écrit 
ce poème. À la même époque, il fait plusieurs fugues 
dont les 
Cahiers de Douai
 gardent la trace.
Le mot « bohème » renvoie à une vie en marge 
de la société, dans la pauvreté mais sans souci du 
lendemain. Le sous-titre, « fantaisie », exprime l’idée 
d’imagination libre, de création sans contrainte.
L’année 1870 correspond à la guerre franco-
prussienne. C’est aussi une période de remise en cause 
des codes traditionnels de la poésie, sous l’impulsion 
des romantiques puis de Baudelaire.
Arthur Rimbaud
« Ma bohème », 
« Fantaisie »
1870
Sonnet régulier
Champ lexical de 
la création poétique
Champ lexical 
de la misère
Enthousiasme 
du poète
Récit à l’imparfait 
d’une fugue
Premiers repérages
MÉTHODES
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Un commentaire étape par étape
1
É

É

T

T

T

A

A

P

P

E

E

3
au brouillon
Travailler sur le texte à travers 
des relectures successives
30 min
Qui parle ?
Le poète (voir l’emploi du pronom personnel sujet « je » 
et des possessifs de la première personne)
À qui ?
À la « Muse » (v. 3)
Marques de subjectivité :
Termes mélioratifs, tels « splendides » (v. 4), « doux » (v. 8)
Ponctuation expressive (nombreuses exclamatives)
Il y a deux mouvements dans le sonnet :
1. les deux quatrains racontent la « course »
2. les tercets représentent le poète « assis au bord des routes »
C’est un poème lyrique :
• forte présence de la 1
re
 personne du singulier
• termes qui font référence aux sensations
• ponctuation exclamative qui exprime l’exaltation
• Champs lexicaux : le voyage, la misère, la nature, la poésie
• Images : métaphore (vers 6-7), comparaisons (vers 11, vers 12).
• Effets de rythme : enjambements et rejets
• Jeux de sonorités : rimes antithétiques (« crevées » / « rêvées », 
« fantastiques » / « élastiques »)
Étudiez la composition du texte : y a-t-il une progression ? Y a-t-il des 
effets de répétition ? Quelles étapes peut-on dégager ?
  Repérez les registres présents dans le texte, les émotions exprimées : 
est-ce un texte pathétique, lyrique, satirique, etc. ?
 Repérez les éléments de style : par exemple dans un poème, relevez 
les champs lexicaux, les images, les effets de rythme, les jeux de sonorités.
Ces relectures vont vous permettre d’approfondir progressivement 
votre compréhension et votre analyse du texte.
Étudiez l’énonciation : qui parle ? À qui ? Quels sont les pronoms per-
sonnels utilisés ? Y a-t-il des marques de subjectivité (termes mélioratifs ou 
péjoratifs, modalisateurs marquant le doute ou la certitude) ?
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Un commentaire étape par étape
1
É

É

T

T

T

A

A

P

P

E

E

5
au brouillon
Chercher des idées pour chaque partie
et construire votre plan détaillé
30 min
É

É

T

T

T

A

A

P

P

E

E

4
au brouillon
Formuler une problématique 
et établir un plan
15 min
QUESTIONS
• Pourquoi le poème est-il titré « Ma bohème » ?
• Comment le poète se représente-t-il dans ce poème ?
• Pourquoi fait-il référence à la « Muse » et à Orphée ?
• Quel rôle joue la nature dans ce poème ?
• Quel lien y a-t-il entre le voyage et l’écriture poétique ?
→ PROBLÉMATIQUE
Comment ce récit enthousiaste d’une fugue permet-il à Rimbaud 
d’exposer sa vision de la poésie ?
Organisez votre réponse en deux (ou trois) parties.
• Exposé des caractéristiques les plus évidentes
De quoi parle le texte ? 
Comment en parle-t-il ?
• Approfondissement 
Quelle vision du monde se dégage du texte ? 
Quel projet d’écriture apparaît ?
 Réfléchissez  aux  questions que suscite le texte et déduisez-en 
la problématique.
  Pour chaque partie, vous devez recenser les passages pertinents dans 
le texte, et analyser les procédés employés. Appuyez-vous sur votre travail 
préliminaire (étapes 2 et 3) en vous efforçant de répartir vos remarques de 
manière équilibrée entre les parties et sous-parties.
Un hymne à l’errance et à la liberté.
Partie
1
Un sonnet qui donne à lire le projet poétique de Rimbaud. 
Partie
2
MÉTHODES
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Un commentaire étape par étape
1
Argument 1
Le poème raconte une marche sans but 
et sans souci du lendemain. 
RÉFÉRENCES AU TEXTE : champ lexical 
du voyage, imparfait d’habitude
Argument 2
Il s’agit d’un poème autobiographique.
RÉFÉRENCES AU TEXTE : pronoms personnels 
de la 1
re
 personne, détails prosaïques
Argument 3
C’est un poème lyrique qui célèbre la nature, 
représentée comme un refuge 
pour le poète errant.
RÉFÉRENCES AU TEXTE : nature nourricière, 
adjectifs mélioratifs, ponctuation expressive
Un hymne 
à l’errance 
et à la liberté
Partie 1
Argument 1
Rimbaud se moque du mythe du poète.
RÉFÉRENCES AU TEXTE : références 
mythologiques ironiques, rimes antithétiques, 
jeu de mots final
Argument 2
Il fait preuve d’une grande liberté dans l’écriture.
RÉFÉRENCES AU TEXTE : variété du lexique, 
liberté prise avec l’alexandrin, rejets et 
enjambements
Argument 3
C’est l’errance qui lui permet de « devenir 
voyant ».
RÉFÉRENCES AU TEXTE : images et 
correspondances
Un sonnet 
qui donne 
à lire le projet 
poétique 
de Rimbaud
Partie 2
  Voici ce que le travail de recherche pourrait donner pour la partie 1.
  Voici ce que le travail de recherche pourrait donner pour la partie 2.
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Un commentaire étape par étape
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6
au propre
Rédiger l’introduction
15 min
 Les transitions entre les parties sont essentielles. Elles permettent de 
guider le lecteur dans la progression de votre commentaire, et de montrer les 
différents niveaux d’analyse selon lesquels vous traitez le texte. Rédigez-les à 
l’avance, au brouillon, au même titre que l’introduction et la conclusion.
Transition entre la 1
re
 et la 2
de
 partie
Ce récit d’une fugue célébrant la liberté et la communion avec la nature 
est aussi une déclaration d’intention poétique, qui donne à lire 
la vision qu’a Rimbaud de la poésie.
 L’introduction doit présenter et caractériser le texte.
En vous appuyant sur le paratexte et votre première lecture du texte, partez 
du plus général (l’auteur, l’époque) pour aller au particulier (la forme du texte, 
ses thèmes).
La présentation et la caractérisation du texte vous amènent ensuite à propo-
ser une problématique qui va guider votre commentaire.
[Accroche] Le XIX
e
 siècle est une période de renouveau 
dans l’écriture poétique. La révolution romantique, puis 
la réflexion de Baudelaire sur le Beau conduisent à une 
remise en cause des codes et des traditions du genre.
[Présentation de l’auteur et de l’œuvre] Adolescent révolté et 
fugueur, grand admirateur de Baudelaire, Rimbaud 
compose ses premiers poèmes à 15 ans.
[Présentation et caractérisation du texte étudié] « Ma 
bohème », écrit en 1870, fait partie de ces textes. 
Ce sonnet, sous-titré « Fantaisie », raconte l’errance 
exaltée du jeune poète.
[Problématique et annonce du plan] Comment cet éloge de 
l’errance permet-il à Rimbaud d’exposer sa vision de 
la poésie ? Nous verrons en quoi ce récit de fugues est 
d’abord un hymne à l’errance et à la liberté, avant de 
mettre en évidence comment il donne à lire le projet 
poétique du jeune Rimbaud.
iNFO +
Rimbaud est un poète 
précoce qui a publié, 
en à peine cinq ans, 
une œuvre fulgurante.
CONSEiL
Caractérisez précisé-
ment et brièvement 
le texte étudié en 
identifiant sa forme et 
son thème. Si vous le 
pouvez, situez-le dans 
l’œuvre, par exemple 
lorsqu’il s’agit de 
l’incipit d’un roman ou 
du dénouement d’une 
pièce de théâtre.
MÉTHODES














[image: ]50
Un commentaire étape par étape
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7
au propre
Rédiger le développement
1 h 45
 Le développement doit être progressif : appuyez-vous systématique-
ment sur des références précises au texte ou des citations commentées pour 
étayer vos arguments. Utilisez des connecteurs logiques afin de guider votre 
lecteur dans votre argumentaire.
I. Un hymne à l’errance et à la liberté
1. Le récit d’une errance
Ce sonnet se présente tout d’abord comme le récit 
d’un voyage sans but.
Le champ lexical du voyage est omniprésent tout au 
long du texte : « course » (v. 6), « auberge » (v. 7), 
« routes » (v. 9). La répétition de « j’allais » au 
vers 3, qui reprend le « Je m’en allais » du premier 
vers, sans complément de lieu, évoque une marche 
sans destination précise.
La durée du voyage semble ne pas avoir 
d’importance : le poète reste « assis au bord des 
routes » (v. 9). L’expression au pluriel « Ces bons soirs 
de septembre » au vers 10 évoque une période 
de plusieurs jours ou semaines. Ces notations sont 
en accord avec le temps utilisé – l’imparfait – 
qui exprime ici l'habitude.
Cette « course » n’a ainsi d’autre but que d’« aller » : 
il s’agit bien d’une errance plus que d’un voyage.
LÉGENDE
• Argument 
• Références au texte 
•   Interprétation
CONSEiL
Pensez à analyser 
la valeur des temps 
dans votre étude de 
texte. Elle peut vous 
permettre de repérer 
un effet de sens, ici 
l’idée de répétition.
Le sonnet est autobiographique, et rend compte d’une 
fugue du jeune Rimbaud.
En témoignent en premier lieu les nombreuses 
occurrences du pronom personnel sujet de la première 
personne, « je », mais aussi les déterminants possessifs 
« mon » ou « mes », ou la référence au mois de 
« septembre » (v. 10).
2. Un texte autobiographique
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Un commentaire étape par étape
1
3. La célébration de la communion avec la nature
Ce récit est aussi une célébration lyrique 
de la communion avec la nature.
Le champ lexical de la nature parcourt le texte : 
« ciel » (v. 3), « Grande Ourse » (v. 7), « rosée » 
(v. 11). La nature est ainsi présentée comme un refuge 
pour le poète : elle lui offre une « auberge » (v. 7), 
un « vin de vigueur » (v. 11). Des adjectifs mélioratifs 
caractérisent les éléments naturels, comme le « doux 
frou-frou » des « étoiles » (v. 8), que le poète 
« écout[e] ».
Le registre lyrique, sensible notamment dans les 
exclamatives, traduit l’exaltation que la communion 
avec la nature suscite chez le poète, en dépit du 
dénuement dans lequel il vit.
La nature semble ainsi offrir au poète à la fois 
un refuge et une nourriture spirituelle.
[Transition] Mais ce récit d’une fugue célébrant 
la liberté et la communion avec la nature est aussi 
une déclaration d’intention poétique, qui donne à lire 
la vision qu’a Rimbaud de la poésie.
iNFO +
Le registre lyrique est 
le registre de l’expres-
sion des sentiments 
personnels. Il permet 
d’exprimer l’exaltation, 
et n’est pas réservé 
à l’expression de 
l’amour.
On notera également les détails prosaïques qui 
soulignent le dénuement dans lequel se trouve 
l’adolescent fugueur. Ses vêtements sont usés, comme 
on le voit aux « poches crevées » (v. 1), et au « trou » 
de son « unique culotte » (v. 5). Le vers 7 nous fait 
comprendre qu’il dort à la belle étoile.
L’impression de solitude domine : le poète s’adresse 
à une entité abstraite, la « Muse », au vers 3, 
et n’a pour compagnes de route que les « étoiles 
au ciel » (v. 8).
Dans ce poème, où il se présente comme un vagabond 
vivant au jour le jour, Rimbaud évoque donc la vie de 
« bohème » qui a pu être la sienne lors de fugues de 
Charleville vers Paris ou la Belgique. Le texte exprime 
sa révolte et son refus du conformisme petit-bourgeois 
et matérialiste dans lequel il a été élevé.
CONSEiL
À la fin de chaque 
sous-partie, il faut 
revenir à l’idée direc-
trice formulée dans 
la première phrase 
du paragraphe, et la 
compléter avec votre 
interprétation, qui 
découle de l’analyse 
des procédés.
MÉTHODES
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Un commentaire étape par étape
1
II. Un sonnet qui donne à lire 
le projet poétique de Rimbaud
1. Le refus du mythe du poète
En premier lieu, Rimbaud se moque de la figure 
traditionnelle du poète lyrique.
Il se présente au vers 3 comme le « féal », c’est-à-
dire le chevalier servant de la « Muse », figure 
mythologique qui représente l’inspiration. La poésie est 
donc une mission, une vocation, un devoir pour le 
jeune homme. Cependant, c’est un « féal » vagabond, 
qui se désigne plus loin comme un « Petit Poucet 
rêveur » (v. 6). Rimbaud reprend la mythologie du 
poète inspiré en l’associant ironiquement à des détails 
prosaïques. Dans le vers 2, le « paletot » de plus en 
plus usé est ainsi caractérisé avec humour comme 
« idéal » : son vêtement est si usé qu’il n’a pas plus de 
consistance qu’une idée. Aux vers 13 et 14, le poète 
remplace la « lyre », instrument traditionnel du 
poète selon le mythe d’Orphée, par les « élastiques » 
de ses « souliers ».
On peut lire, à travers ce rapprochement parodique, 
que Rimbaud refuse l’idéal du poète inspiré par des 
entités abstraites et cantonné au domaine des idées.
CONSEiL
On évoque d’abord les 
remises en question 
de Rimbaud (1
er
 argu-
ment), avant de définir 
son idéal poétique, 
tel qu’il se dégage du 
poème, dans sa forme 
et son contenu (2
e
 et 
3
e
 arguments).
iNFO +
Héros de la mytholo-
gie grecque, Orphée 
est un poète qui, 
accompagné de sa 
lyre, sait émouvoir par 
son chant aussi bien 
les humains que les 
animaux et les êtres 
inanimés.
Notons également que, même s’il reprend la forme fixe 
et traditionnelle du sonnet, Rimbaud se la réapproprie 
librement, avec « fantaisie ».
Soucieux de se détacher d’une poésie des grands 
sentiments et des idées abstraites, il intègre 
le prosaïsme de l’existence quotidienne dans ses vers. 
Il juxtapose ainsi un lexique élevé (« féal », « ciel », 
« étoiles ») à des termes triviaux (« culotte », 
« élastiques ») et des onomatopées comme « frou-
frou ». Ce contraste est renforcé par le jeu des 
rimes : entre « crevées » et « rêvées » dans le 
premier quatrain, « fantastiques » et « élastiques » 
à la dernière strophe.
2. La « fantaisie » et la liberté dans l’écriture
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Un commentaire étape par étape
1
3. Un voyage initiatique qui permet de « devenir voyant »
iNFO +
Selon Baudelaire, c’est 
en établissant des 
« correspondances » 
entre les sens (la 
vue, l’ouïe, l’odorat) 
que le poète peut 
rendre compte de la 
connaissance intime 
du monde à laquelle il 
a accès.
iNFO 

+

Selon Baudelaire, c’est 

en établissant des 

Mais c’est dans l’errance elle-même que se trouve 
le projet poétique de Rimbaud. Celle-ci met le poète 
à l’épreuve et transforme sa perception du monde, 
lui permettant d’écrire une poésie nouvelle.
Ce caractère initiatique de l’errance se lit dans 
l’association des verbes d’action qui parsèment le texte, 
comme « j’allais » (v. 3), « j’égrenais » (v. 6), « tirais » 
(v. 13), et des verbes de perception tels que « écoutais » 
(v. 9) ou « sentais » (v. 10). L’expérience de la 
« route » vécue par le poète s’accompagne de rêveries, 
et d’une progressive transformation de sa perception du 
monde, qui à la fin du sonnet est peuplée d’« ombres 
fantastiques » (v. 12). La correspondance établie au 
vers 8 entre la vue des étoiles et le son « frou-frou » 
témoigne de cette modification de la réalité.
Le dernier tercet évoque la création poétique. L’image 
finale du poète est ainsi celle du vagabond démuni 
« rimant » au milieu de la nuit. Cette image cristallise 
l’ambition poétique de Rimbaud : « se faire voyant » 
en multipliant les expériences.
Ainsi, l’expérience de l’errance modifie la vision du 
monde du poète, et lui donne accès à une réalité plus 
profonde, existentielle et spirituelle, à partir de laquelle 
la création poétique devient possible.
Le poète introduit de la fantaisie dans le rythme 
même du sonnet, par les rejets et les enjambements, 
par exemple aux vers 6 et 7, ou aux vers 13 et 14. 
De l’alexandrin régulier, il ne conserve pas la césure 
à l’hémistiche, et varie le rythme. Et c’est par un 
jeu de mots, qui joue sur le double sens de « pied », 
à la fois partie du corps et unité de versification, 
qu’il clôt le poème.
Ainsi, la « fantaisie » et la liberté que recherche 
Rimbaud prend forme dans le poème lui-même, 
et dans la manière dont le poète joue avec les codes 
de la versification.
MÉTHODES
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Un commentaire étape par étape
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9
au propre
Se relire
20 min
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8
au propre
Rédiger la conclusion
10 min
  La conclusion doit proposer un bilan de votre réflexion, en reprenant 
les grandes étapes de votre étude du texte. Le but est de répondre de manière 
claire et synthétique à la problématique énoncée en introduction, avant de 
relier les enjeux du texte étudié à un autre texte, ou à une œuvre d’art.
Ne négligez pas l’étape de la relecture : elle vous permet de vous assurer de 
la clarté de votre propos, et d’éliminer les fautes d’orthographe ou de syntaxe.
  Posez-vous ces questions.
• Les différentes étapes de mon plan apparaissent-elles clairement (choix des 
connecteurs, sauts de ligne entre vos différentes parties) ?
• Ce paragraphe est-il compréhensible pour un lecteur extérieur ?
• Les citations sont-elles intégrées correctement ?
 Vérifiez également les chaînes d’accord : l’adjectif accordé avec le 
nom ou le pronom auquel il se rapporte, le verbe accordé avec son sujet, ainsi 
que la terminaison des verbes en fonction de leur temps et de leur groupe.
[Synthèse] Pour conclure, le sonnet « Ma bohème » 
célèbre, à travers le récit d’une fugue, la liberté d’une 
vie sans souci du lendemain, au contact d’une nature 
nourricière. Cette errance est aussi présentée comme 
un moyen pour le poète de parvenir à voir le monde 
autrement, de manière à créer une poésie qui soit 
« résolument moderne », comme l’écrivait Rimbaud.
[Ouverture] La figure du poète fugueur et révolté 
a traversé l’histoire de la poésie après Rimbaud. 
On la retrouve par exemple chez les poètes américains 
de la 
beat generation
, surnommés les « clochards 
célestes » dans le récit de Jack Kerouac.
CONSEIL
Sautez une ligne 
avant la conclusion, et 
utilisez un connecteur 
logique qui marque 
explicitement l’étape 
finale.
CONSEIL
L’ouverture peut 
concerner un autre 
texte, du même auteur 
ou d’un autre, ou 
bien faire référence à 
l’histoire littéraire, ou 
encore à une œuvre 
d’art (peinture, cinéma, 
musique…).
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L’épreuve orale étape par étape
3
> QUESTION. Quelles sont les différentes figures 
féminines qui apparaissent dans ce roman ?
> RÉPONSE. Le roman reprend certains archétypes 
féminins, pour mieux les faire dialoguer et nous faire 
réfléchir.
Plusieurs figures maternelles s’opposent notamment. 
La première est la mère de l’héroïne, qui représente 
la mère indigne, infanticide, atteinte de folie, en 
référence à la figure mythologique de Médée. Ce 
personnage permet de réfléchir à la manière dont 
une jeune fille peut se construire après avoir été 
rejetée et maltraitée par sa famille.
Des figures de mères de substitution secourent par 
ailleurs Musango et prennent soin d’elle, telle la 
directrice d’école. Il faut citer également la grand-
mère de la narratrice, qui, avant de mourir, 
répare le lien familial et permet à l’héroïne de faire 
définitivement la paix avec son passé.
CONSEiL
N’hésitez pas à 
demander une 
reformulation si vous 
ne comprenez pas la 
question.
iNFO
Médée tue ses enfants 
après que son mari l’a 
abandonnée pour une 
autre femme.
  Prenez le temps de réfléchir avant de répondre. Veillez à argumenter
vos réponses et à faire référence à des passages précis de l’œuvre.
8
Répondre 
aux questions de l’examinateur
5 min
> QUESTION. En quoi peut-on dire qu’il s’agit d’un 
roman d’apprentissage ?
> RÉPONSE. Le roman raconte comment l’héroïne 
quitte l’enfance et entre dans sa vie d’adulte. Au 
cours de ce parcours, Musango s’approprie les 
différents aspects de son héritage : celui de sa famille, 
mais aussi celui du pays où elle vit, marqué par la 
guerre civile, la misère, le fondamentalisme religieux, 
la superstition et la haine des femmes.
Toutes les épreuves que l’héroïne traverse, que ce soit 
l’abandon, l’esclavage ou l’errance, l’amènent à choisir 
la façon dont elle veut vivre. À la fin du roman, 
Musango a perdu toute trace d’innocence enfantine, 
mais elle a gagné force et résolution intérieures.
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L’épreuve orale étape par étape
3
> QUESTION. Un passage du roman vous a-t-il 
particulièrement marqué(e) ?
> RÉPONSE. J’ai été très touché(e) par les dernières 
pages du roman. La narratrice s’adresse à sa mère, 
qu’elle revoit pour la dernière fois, et elle fait la paix 
avec elle. La scène se passe à l’aube, ce qui symbolise 
le fait que l’héroïne peut commencer sa vie, à présent 
qu’elle est libérée du poids du passé. Elle affirme 
d’ailleurs, à la dernière page : « il faut se souvenir, et 
puis il faut marcher ». Le texte alterne des phrases 
très courtes et d’autres plus longues, ce qui lui donne 
un aspect musical.
CONSEiL
Cette question est 
classique. Vous avez 
intérêt à l’anticiper, 
quelle que soit l’œuvre 
choisie.
> QUESTION. Pouvez-vous faire le lien entre cette 
lecture et La Princesse de Clèves ainsi que l’intitulé du 
parcours ?
> RÉPONSE. Dans les deux romans, l’héroïne est 
une jeune femme confrontée à un monde hostile 
dans lequel elle doit apprendre à se diriger. En 
cela, on voit bien le lien avec le parcours : les deux 
romans montrent comment ces jeunes femmes se 
construisent face aux contradictions morales et aux 
violences de la société. En outre, les deux héroïnes 
doivent faire leur apprentissage sans l’aide de leur 
mère : Madame de Chartres est décédée et la mère 
de Musango l’a rejetée au début du roman. Enfin, les 
deux récits témoignent de l’emprise du patriarcat 
sur les corps et les destins des femmes, même s’ils 
représentent des époques et des lieux très différents.
MÉTHODES
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 Préparer 
l’épreuve écrite
76
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Amérique du Nord, juin 2021 • 
Commentaire
 Fénelon,  Les Aventures 
de Télémaque, XVII
e
 livre  
4 heures
20 points
INTÉRÊT DU SUJET • Ce texte fait réfléchir au goût du luxe et à ses 
effets néfastes sur l’ensemble de la société.
  
m
 Commentez ce texte de Fénelon, extrait des Aventures 
de Télémaque.
Vous devrez composer un devoir qui présente de manière organisée ce 
que vous avez retenu de votre lecture et justifier par des analyses précises 
votre interprétation.
DOCUMENT
Fénelon, chargé de l’éducation du petit-fils de Louis XIV, écrivit ce roman 
pour préparer ce jeune prince à son futur métier de roi. Dans cette œuvre, 
qui s’inspire de l’Odyssée d’Homère, le personnage de Mentor est lui aussi 
chargé d’éduquer Télémaque, le jeune fils d’Ulysse, qui va devenir roi. Dans 
ce chapitre, Mentor expose à son élève deux défauts majeurs à éviter pour 
gouverner : l’abus de pouvoir et, ici, l’excès du luxe.
 L’autre mal, presque incurable, est le luxe. Comme la trop grande 
autorité empoisonne les rois, le luxe empoisonne toute une nation. 
On dit que le luxe sert à nourrir les pauvres aux dépens des riches, 
comme si les pauvres ne pouvaient pas gagner leur vie plus utilement, 
en multipliant les fruits de la terre, sans amollir les riches par des raffi-
nements de volupté. Toute une nation s’accoutume à regarder comme 
les nécessités de la vie les choses les plus superflues, ce sont tous les 
jours de nouvelles nécessités qu’on invente, et on ne peut plus se pas-
ser des choses, qu’on ne connaissait point trente ans auparavant. Ce 
luxe s’appelle bon goût, perfection des arts, et politesse de la nation. 
Ce vice, qui en attire une infinité d’autres, est loué, comme une vertu ; 
il répand sa contagion depuis le roi jusqu’aux derniers de la lie du 
peuple
1
. Les proches parents du roi veulent imiter sa magnificence, les 
5
10
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grands
2
 celle des parents du roi, les gens médiocres
3
 veulent égaler les 
grands, car qui est-ce qui se fait justice ? Les petits veulent passer pour 
médiocres. Tout le monde fait plus qu’il ne peut ; les uns par faste
4
, 
et pour se prévaloir de leurs richesses ; les autres par mauvaise honte, 
et pour cacher leur pauvreté. Ceux mêmes qui sont assez sages pour 
condamner un si grand désordre, ne le sont pas assez pour oser lever 
la tête les premiers, et pour donner des exemples contraires. Toute 
une nation se ruine, toutes les conditions
5
 se confondent. La passion 
d’acquérir du bien pour soutenir une vaine dépense corrompt les âmes 
les plus pures. Il n’est plus question que d’être riche ; la pauvreté est 
une infamie
6
. Soyez savant, habile, vertueux ; instruisez les hommes ; 
gagnez des batailles ; sauvez la patrie ; sacrifiez tous vos intérêts : vous 
êtes méprisé, si vos talents ne sont pas relevés par le faste. Ceux mêmes 
qui n’ont pas de bien veulent paraître en avoir ; ils en dépensent 
comme s’ils en avaient : on emprunte, on trompe, on use de mille arti-
fices indignes pour parvenir
7
. Mais qui remédiera à ces maux ? Il faut 
changer le goût et les habitudes de toute une nation. Il faut lui donner 
de nouvelles lois. Qui le pourra entreprendre, si ce n’est un roi philo-
sophe
8
, qui sache, par l’exemple de sa propre modération, faire honte 
à tous ceux qui aiment une dépense fastueuse, et encourager les sages, 
qui seront bien aises d’être autorisés dans une honnête frugalité
9
 ?
Fénelon, Les Aventures de Télémaque, livre , 1699.
1. Lie du peuple : partie la plus basse de la société. 2. Grands : puissants du royaume.
3. Gens médiocres : personnes de condition sociale moyenne. 4. Par faste : par volonté 
d’afficher leurs richesses. 5. Conditions : situations sociales. 6. Infamie : déshonneur.
7. Parvenir : réussir socialement. 8. Philosophe : sage. 9. Frugalité : simplicité.
LES CLÉS DU SUJET
Déﬁnir le texte
Tonalités : épidictique (blâme) et
didactique (leçon pour le lecteur)
 
 
 

 
Contexte : le classicisme,
courant du 
XVII
e
 siècle
 
Carte d’identité
du texte 
 
Buts de l’auteur : dénoncer le luxe qui corrompt
la société et inviter le futur roi à la modération
Thème : le luxe
Auteur : Fénelon, écrivain
et homme d’Église
15
20
25
30
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Dégager la problématique
Comment Fénelon, en formulant une réflexion sur le luxe, parvient-il à 
éduquer le futur souverain ?
Construire le plan
1. Une 
condamnation 
implacable
• Étudiez les éléments du texte qui dénoncent le luxe 
comme un vice (lexique, métaphore).
• Analysez la progression du texte : expliquez comment 
l’argumentation est construite.
2. Le pouvoir 
de corruption 
du luxe
• Montrez que le luxe est présenté comme un mal 
universel.
• Analysez l’inversion des valeurs mise en évidence 
par le texte : étudiez les oppositions.
• Examinez le paradoxe suivant : le luxe, qui doit 
distinguer quelques privilégiés, pousse la société 
à adopter un comportement semblable.
3. Une leçon 
pour le futur 
souverain
• Montrez que le texte comporte des dénonciations 
implicites de la vanité et de la cupidité.
• Analysez en détail la fin du texte, qui donne une ligne 
de conduite au souverain.
 CORRIGÉ  GUIDÉ 
Les titres en couleur ou entre crochets ne doivent pas figurer sur la copie.
Introduction
[Présentation du contexte] Au xvii
e
 siècle, l’ambition de bien des auteurs clas-
siques est à la fois de plaire et instruire, en s’inspirant des écrits de l’Antiquité 
grecque et latine.
[Présentation de l’œuvre et de l’extrait] Le roman de Fénelon Les Aventures 
de Télémaque, destiné au petit-fils de Louis 
xiv, fait ainsi le récit didactique 
des péripéties du fils d’Ulysse. Dans le 
xvii
e
 livre, dont est extrait notre texte, 
Mentor met en garde son élève Télémaque contre le goût du luxe.
[Problématique] Comment Fénelon, en formulant une réflexion sur le luxe, 
parvient-il à éduquer le futur souverain ?
[Annonce du plan] Après avoir analysé la construction du blâme dans l’en-
semble du texte, nous étudierons le pouvoir de corruption du luxe mis en 
évidence par Mentor. Enfin nous nous pencherons sur la leçon donnée au 
futur souverain.
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I. Une condamnation implacable
> Le secret de fabrication 
Dans cette partie, étudiez la construction globale de l’argumentation : iden-
tifiez le thème du texte, la thèse, et analysez comment s’organisent les 
arguments.  
1. Le luxe : un vice
Le luxe constitue le thème de l’extrait et il est condamné comme un vice.
• Le lexique péjoratif parcourt le texte avec les noms « mal », « vice », et 
« désordre » (amplifié par l’adverbe d’intensité « si » et l’adjectif « grand »), 
et les verbes « amollir », « corrompt » et « trompe » qui révèlent une véritable 
corruption morale.
• Mentor développe une métaphore filée de la maladie à travers les noms 
« mal » (l. 1), repris au pluriel à la fin du texte (l. 29), « contagion » (l. 12) et l’ad-
jectif « incurable » (l. 1). Elle s’associe à la métaphore du poison, qui en souligne 
le caractère implacable (l. 1-2) avec la répétition du verbe « empoisonne » (l. 2).
• Le  présent de vérité générale employé tout au long du texte présente la 
réflexion du personnage comme incontestable.
2. Une argumentation bien construite
Le blâme est rigoureusement construit pour présenter les méfaits du luxe.
• La  thèse est énoncée dans les deux premières 
phrases, sous la forme d’un rapport attributif articulé 
autour du verbe « être » : il s’agit donc d’une défini-
tion à valeur didactique.
• Vient ensuite la réfutation des discours (« on dit 
que… ») qui justifient le luxe (l. 3-6). Mentor dénonce 
un faux raisonnement, qui présente le luxe, par essence inutile, comme 
quelque chose d’utile pour les pauvres. Il lui oppose, dans une hypothèse 
niée, un raisonnement plus juste : « comme si les pauvres ne pouvaient pas 
gagner leur vie plus utilement, en multipliant les fruits de la terre ».
• Mentor développe ensuite ses arguments (l. 6-29) : le luxe rend dépendant 
du superflu (l. 6-9) ; il corrompt toute la nation (l. 11-21) et fait passer les ver-
tus au second plan (l. 21-29).
• En conclusion, il énonce une leçon pour le futur souverain : il doit montrer 
l’exemple par sa « frugalité » (l. 29-34).
[Transition] Mentor dénonce donc méthodiquement le luxe tout au long du 
texte. Il met particulièrement en évidence ses effets néfastes.
À NOTER
Pour bien com-
prendre un texte 
argumentatif, 
analysez en détail 
sa progression. 
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II. Le pouvoir de corruption du luxe
> Le secret de fabrication 
Analysez ici plus en détail les différents arguments avancés par l’auteur. 
Voyez comment ils sont mis en valeur par le choix des mots, les figures de 
style et la construction des phrases. 
1. Un mal universel
Le goût du luxe corrompt l’ensemble de la population.
• L’emploi répété de pronoms et adjectifs indéfinis met en évidence l’étendue 
du phénomène : « toute une nation » (l. 2, 6, 20 et 21), « tout le monde » (l. 16), 
« on invente, et on ne peut plus se passer » (l. 8-9), « on emprunte, on trompe, 
on use » (l. 28), « les uns… les autres » (l. 16-17).
• Les hommes qui font exception ne parviennent pas à se démarquer. Ils sont 
réduits à un pronom démonstratif, « ceux mêmes qui sont assez sages », et 
mis ainsi au même niveau que les victimes du luxe désignées par : « ceux 
mêmes qui n’ont pas de bien » (l. 26-27). Ce rapprochement souligne leur 
impuissance.
2. L’inversion des valeurs
La corruption des hommes suscitée par le luxe entraîne une inversion des 
valeurs.
• On relève plusieurs oppositions, notamment entre « nécessités » et « super-
flues » (l. 7), et entre « vice » et « vertu » (l. 11). Mentor s’attache ainsi à dévoi-
ler les fausses vérités construites par les partisans du luxe.
• L’ironie de Mentor est perceptible (l. 9-10) : il n’adhère pas aux définitions 
de « bon goût, perfection des arts, et politesse de la nation » qu’on associe 
au luxe.
• Une  opposition forte (l. 24-26) marquée par une 
série d’impératifs énonçant, dans une gradation, des 
actions vertueuses (« instruisez les hommes ; gagnez 
des batailles… ») est confrontée brutalement à la 
chute : « vous êtes méprisé ». La parataxe souligne la 
cruauté du constat final.
3. Un mal paradoxal
Mentor met en évidence un paradoxe : alors que les hommes souhaitent se 
distinguer à travers leur goût du luxe, ils adoptent au final un comportement 
semblable, quelle que soit leur condition sociale.
• Une continuité est établie entre « le roi » et « la lie du peuple » au moyen des 
prépositions « depuis » et « jusqu’aux » (l. 12).
MOT CLÉ
La parataxe est une 
juxtaposition de pro-
positions sans mot 
de liaison. Le rapport 
logique qui les lie est 
implicite.
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• L’imitation du plus fortuné que soi est généralisée dans une chaîne descen-
dante (l. 13-16) : chaque sujet désignant un groupe social est repris dans la 
proposition suivante.
• Le  parallélisme « Toute une nation se ruine, toutes les conditions se 
confondent » souligne la disparition de la spécificité de chaque classe sociale.
[Transition] Mentor montre ainsi l’absurdité du goût du luxe qui nivelle 
l’ensem ble de la société dans la ruine. Ce constat très pessimiste a une por-
tée didactique.
III. Une leçon pour le futur souverain
> Le secret de fabrication 
Étudiez dans cette partie la portée didactique du texte : identifiez les leçons 
à tirer pour le lecteur, implicites et explicites. 
1. Des dénonciations implicites
Ce blâme permet à Mentor de dénoncer indirectement deux autres vices.
• La vanité des hommes est révélée par leur goût du luxe : le but n’est pas 
seulement d’en jouir mais de le montrer aux autres comme signe de grandeur, 
ce que souligne l’utilisation du champ lexical de l’apparence avec les verbes 
« imiter » (l. 13), « passer pour » (l. 15), « se prévaloir » (l. 17) et « paraître » 
(l. 27).
• La  cupidité des hommes est la conséquence de ce vice marquée par la 
négation restrictive « Il n’est plus question que d’être riche ». Mentor révèle 
l’absurdité d’un mode de vie qui finit par faire ressentir la pauvreté comme 
une flétrissure morale, une « infamie ».
• Ces deux dénonciations teintent le texte d’une dimension moraliste. Au 
xvii
e
 siècle, les auteurs classiques mettent les hommes en garde contre le 
règne de l’apparence qui les pousse vers les plaisirs matériels et les éloigne 
de leur foi. Inversement, le dénuement suscité par la pauvreté les rapproche 
de Dieu.
2. Une ligne de conduite
La fin du texte énonce la leçon pour le futur roi : donner l’exemple. Seul le sou-
verain, au sommet de la chaîne du luxe, a le pouvoir de changer les mœurs.
• L’opposition entre le blâme du luxe et la leçon à tirer des méfaits de ce mal 
est introduite par la conjonction de coordination « mais » (l. 29). Mentor met 
alors en évidence le pouvoir exceptionnel du souverain, notamment avec la 
répétition du pronom « qui », suivi de la restriction « si ce n’est » (l. 31).
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• Le ton du texte devient profondément didactique. Les questions rhétoriques 
(l. 29, 31-34) sont destinées à faire réfléchir le lecteur. L’anaphore « il faut » 
exprime le devoir incontournable du souverain.
• Le roi seul a en effet le pouvoir de ré-inverser les valeurs. Le lexique mélio-
ratif est réintroduit à la fin du texte, avec les termes « philosophe », « modé-
ration », « sages », « honnête frugalité ». Cependant, ce devoir constitue un 
véritable effort que le souverain doit d’abord s’infliger à lui-même, comme 
l’indique l’adjectif « propre » épithète du nom « modération », puis susciter 
chez les autres, ce que soulignent les verbes « faire honte » et « encourager ».
• La fin du texte dessine dans la figure du roi l’idéal classique de l’honnête 
homme, raisonnable et modéré, modèle de vertu morale pour ses contem-
porains.
Conclusion
[Synthèse] Ce texte met ainsi en évidence les effets pernicieux du luxe sur la 
société. Il en révèle les contradictions et dévoile les vices qu’il dissimule : la 
vanité et la cupidité. La dénonciation devient une leçon d’humilité essentielle 
pour le futur roi et salutaire pour son peuple. Elle s’inscrit dans une critique du 
pouvoir royal qui parcourt l’ensemble de l’œuvre, et invite le souverain à une 
politique vertueuse et juste.
[Ouverture] Au siècle suivant, le luxe fera débat : condamné par Rousseau 
comme cause d’inégalité et de corruption, il sera loué par Voltaire comme 
source de bonheur et de progrès.
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Amérique du Nord, juin 2021 • Dissertation
 Le rire dans Le Malade 
imaginaire
4 heures
20 points
INTÉRÊT DU SUJET • Ce sujet invite à examiner ce qui fait le génie 
comique d’un dramaturge incontournable de la littérature française !
  
m
 Pourquoi rit-on dans Le Malade imaginaire ?
Vous répondrez à cette question dans un développement organisé. 
Votre réflexion prendra appui sur la pièce de Molière au programme, 
sur le travail mené dans le cadre du parcours associé et sur votre culture 
personnelle.  
LES CLÉS DU SUJET
Analyser le sujet
 
dans Le Malade imaginaire : l’analyse se rapportera
principalement à la pièce de Molière étudiée, mais les
rapprochements avec d’autres œuvres sont autorisés.
Pourquoi rit-on dans Le Malade imaginaire ?
Pourquoi : le mot interrogatif induit un
plan thématique permettant de mettre
en évidence les différentes causes. 
rit-on : il faudra traiter les différents
types de comique, mais aussi aborder
la dimension satirique du rire.
Formuler la problématique
Comment Molière, homme de théâtre accompli, suscite-t-il le rire, sous 
des formes et dans des registres variés, dans Le Malade imaginaire ?
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Construire le plan
1. Une grande 
richesse de 
procédés comiques
• Cherchez, dans la pièce, les éléments et situations 
qui suscitent le rire. Soyez particulièrement attentif 
à l’univers de la farce et aux ressorts comiques du 
langage.
2. Le plaisir 
du spectacle
• Montrez que les personnages se jouent sans cesse 
la comédie pour le plus grand plaisir du public.
• Pensez aux effets comiques que peut produire 
une comédie-ballet.
3. L’art de la satire
• Examinez en quoi le caractère du personnage 
principal, Argan, déclenche le rire.
• Intéressez-vous au discrédit du corps médical.
 CORRIGÉ  FLASH 
Les titres en couleur ou entre crochets ne doivent pas figurer sur la copie.
Introduction
[Accroche] Surnommé « le premier farceur de France » par ses contempo-
rains, Molière donne à la comédie classique ses lettres de noblesse. Dans le 
Prologue du Malade imaginaire (1673), l’auteur affiche clairement sa volonté de 
divertir le roi. [Sujet] Pourquoi rit-on dans Le Malade imaginaire ? [Probléma-
tique] Comment l’art de Molière se met-il avec tant d’efficacité au service du 
plaisir du spectateur ? [Annonce du plan] Nous verrons dans un premier temps 
que Le Malade imaginaire offre une grande richesse de procédés comiques ; 
nous montrerons ensuite que cette pièce se distingue par le plaisir lié au spec-
tacle lui-même. Enfin, nous analyserons sa puissance satirique et sa portée.
I. Une grande richesse de procédés comiques
1. Des situations comiques
La puissance comique de Molière puise dans le répertoire traditionnel de la 
farce, pour déclencher un rire parfois peu raffiné, mais infaillible.
• Le « bas corporel » envahit la pièce, 
suscitant le rire. Argan subit lavement sur 
lavement, seul remède médical proposé, 
comme un rituel pour « balayer, laver et 
nettoyer le ventre de monsieur ». Des met-
teurs en scène, tel Georges Werler, jouent 
DES POiNTS EN +
Pensez à appuyer vos arguments 
sur des mises en scène de la 
pièce : le théâtre est un art fondé 
sur la représentation.
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volontiers sur la démesure comique des instruments manipulés (seringues, 
clystères…) par les médecins de pacotille pour purifier, mais aussi surveiller 
ce corps qui semble si fragile à Argan. La mise en scène de Claude Stratz 
(2009) montre Toinette, déguisée en médecin, utilisant un tuyau d’aération en 
guise de stéthoscope pour ausculter Argan !
• Les expressions et la gestuelle des acteurs soutiennent le comique : l’atti-
tude précieuse et le ridicule des compliments ampoulés de Thomas Diafoirus, 
soufflés par son propre père… à sa belle-mère, confondue avec Angélique, 
ajoutent au plaisir du quiproquo.
• Désireux de faire taire une Toinette insolente qui cherche à empêcher l’union 
d’Angélique et de Thomas Diafoirus, Argan la menace de coups, dans une 
course-poursuite burlesque.
2. Une verve plaisante
Le comique jaillit aussi du langage.
• Molière joue en premier lieu sur les noms des personnages : ainsi les Dia-
foirus désignent-ils des médecins à la bêtise crasse, et Bonnefoy, un notaire 
malhonnête. Le nom de Purgon rappelle comiquement le procédé dont le 
personnnage use et abuse pour calmer son malade, mais aussi sa grande 
capacité à soutirer l’argent de son patient.
• On peut également citer le jargon des médecins, véritable latin de cuisine, lié 
aux pratiques médicales, grotesque jusque dans sa prononciation.
• Spirituelle et sarcastique, la servante Toinette commente les travers des 
autres personnages : elle ironise sur son maître, « bonne vache à lait », et 
« les collèges d’où l’on sort si habile homme », en contrant la bêtise de Tho-
mas Diafoirus. Sa vivacité d’esprit rappelle notamment l’ingénieux et insolent 
Figaro dans Le Mariage de Figaro de Beaumarchais (1784).
II. L’art du spectacle au service du rire
1. Le plaisir du jeu
La pièce tire aussi sa puissance comique de ses effets de mise en abyme : 
les personnages s’y jouent sans cesse la comédie, mêlant avec entrain le vrai 
et le faux.
• Les jeux de dupe se multiplient, pour le plus grand plaisir d’un public com-
plice des ruses et des travestissements. Argan tombe dans le panneau d’un 
Cléante qui s’improvise maître de chant pour déclarer publiquement son 
amour à Angélique (II, 5). Toinette se déguise en médecin pour asséner une 
consultation burlesque ; Louison feint d’être morte pour échapper aux coups 
de son père. Argan lui-même contrefait le mort afin de démasquer l’hypocrisie 
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de sa femme Béline. Jouissif, le jeu théâtral permet aussi de faire éclater la
vérité des êtres.
• La pièce se clôt sur une cérémonie carnavalesque
en mauvais latin, qui conforte comiquement Argan 
dans sa monomanie : promu lui-même médecin, il 
retrouve la joie dans une véritable fête des fous. Le
spectacle s’impose comme le meilleur remède à 
l’hypo con drie et chasse la mélancolie.
2. La comédie-ballet : un divertissement 
efficace
En choisissant de faire de la pièce une comédie- 
ballet, Molière en renforce la dimension spectaculaire 
et l’effet burlesque.
• S’ils ne sont pas nécessaires à la conduite de l’intrigue, les intermèdes musi-
caux et chorégraphiques, qui s’insèrent entre les actes, divertissent cepen-
dant efficacement le spectateur. Dans le premier intermède, la sérénade de 
Polichinelle s’achève sur des coups de bâtons. Dans le deuxième, des Mores 
chantent et dansent en faisant sauter des singes sur scène ; cette apparition 
exotique surprend et amuse.
• Le metteur en scène C. Stratz a choisi d’interpréter ces intermèdes en pui-
sant dans l’univers de la commedia dell’arte : le comique grotesque se mêle au 
macabre, en d’éphémères tableaux qui semblent directement sortis de l’imagi-
naire torturé d’Argan. Le public profite pleinement de ce spectacle réjouissant.
III. Une satire divertissante et didactique
1. Argan, un hypocondriaque ridicule
Cependant l’efficacité comique de la pièce repose en grande partie sur le 
caractère d’Argan. Molière fait un pari audacieux : transformer un sujet grave 
– la peur de la mort chez Argan – en un sujet comique.
• Monomaniaque, tel Harpagon dans L’Avare, Argan déclenche le rire par ses 
excès. Son obsession perce dès la scène d’exposition : le public le découvre 
ainsi, parlant tout seul, absorbé par ses dépenses faramineuses de médica-
ments ruineux. Argan rapporte tout à son idée fixe, jusqu’à vouloir comme 
gendre un médecin ; cette situation lui permettrait en effet de bénéficier d’une 
assistance médicale permanente.
• L’hypocondrie d’Argan fait de lui un cas psychologique : il désire être guéri 
de maux dont il ne souffre pas, ce qui rend sa situation insoluble. Georges 
Werler en fait un vieil enfant, dépassé par une imagination mortifère.
DES POiNTS EN +
Chaque paragraphe 
doit développer un 
argument différent. 
L’évocation de la 
cérémonie finale 
permet ici de faire 
le lien avec la sous-
partie suivante, qui 
analyse la dimension 
spectaculaire de la 
comédie-ballet.
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• Sur scène, Argan est volontiers affublé d’accessoires ridicules et risibles : 
G. Werler le pare d’un bonnet de nuit et d’une robe de chambre à grosses 
fleurs rouges ; C. Stratz, d’une culotte blanche aux allures de couche et d’une 
chaise haute infantilisante.
2. La satire des médecins et de la médecine
Mais tout autant que du malade, on rit des méde-
cins dans Le Malade imaginaire. Caricaturé, le corps 
médical y tombe sous le coup de la satire, dans une 
tradition bien ancrée depuis l’Antiquité.
• Aveuglé par ses angoisses, Argan est en effet une 
proie facile pour des médecins dépeints comme des 
charlatans, ignorants et pédants, avides d’argent et 
de gloire, arc-boutés sur des méthodes anciennes 
qui expédient les malades dans « l’autre monde ».
• Ces médecins, si caricaturaux, il n’est pas difficile 
de les imiter. Puisque « à parler avec une robe et un 
bonnet, tout galimatias devient savant, et toute sot-
tise devient raison » (III, 14), Toinette ne manque pas 
l’occasion de s’improviser médecin en endossant 
l’habit à la hâte. Lors d’une consultation parodique, 
elle établit d’un ton catégorique et sérieux un dia-
gnostic insensé, en décelant chez Argan un impro-
bable problème de « poumon » ; elle prend le contre-
pied des médecins d’Argan en lui prescrivant un régime alimentaire très peu 
diététique et le quitte après lui avoir conseillé de se crever l’œil droit et de se 
couper un bras (III, 10) !
• Molière expose ses griefs contre la médecine également par la voix de 
Béralde. Celui-ci, raisonnable et mesuré, est le garant du bon sens qui 
manque tant à Argan. Béralde fait malicieusement constater à son frère qu’il 
est en très bonne santé puisqu’il n’est « point crevé de toutes les médecines 
qu’on [lui] a fait prendre » (III, 3).
Conclusion
[Synthèse] Ainsi, le pari de Molière s’avère réussi : on rit dans Le Malade 
imaginaire du parti pris de ridiculiser Argan, obsédé par la maladie. Farce 
et spectacle font de cette pièce un divertissement particulièrement comique 
et efficace. Soucieux de guérir le spectateur de sa crédulité naïve envers les 
médecins, Molière se fait également moraliste à travers une satire acérée de la 
médecine. [Ouverture] Au 
xx
e
 siècle, d’autres dramaturges, tel Jules Romains 
dans Knock (1923), dresseront un portrait comique du milieu médical. 
iNFO
La comédie classique 
vise à plaire et à ins-
truire, fidèle à l’adage 
latin castigat ridendo 
mores : corriger les 
mœurs par le rire. 
La satire délivre ainsi 
une leçon.
iNFO
La satire de 
l’incompétence des 
médecins est un 
sujet récurrent chez 
Molière : Le Médecin 
volant (1645) ; Le 
Médecin malgré lui 
(1666) ; Dom Juan
(1665).
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 Le mensonge, un moyen 
de dévoiler la vérité ? 
4 heures
20 points
INTÉRÊT DU SUJET • Mentir, c’est nier ou cacher la vérité. Comment 
celle-ci pourrait-elle surgir du mensonge ? Tel est le paradoxe auquel 
le sujet invite à réfléchir à travers l’exemple des Fausses Confidences.
  
>
 Dans la pièce de théâtre Les Fausses Confidences, 
les mensonges permettent-ils de dévoiler la vérité ?
Vous répondrez à cette question dans un développement organisé. Votre 
réflexion prendra appui sur la pièce de Marivaux au programme, sur 
le travail mené dans le cadre du parcours associé et sur votre culture 
personnelle. 
LES CLÉS DU SUJET
Analyser le sujet
la vérité : le terme renvoie, dans cette pièce,
à l’acceptation par Araminte de sa passion pour Dorante.
Dans la pièce de théâtre Les Fausses Confidences,
les mensonges permettent-ils de dévoiler la vérité ?
les mensonges : toutes les affirmations,
actions ou attitudes contraires à la vérité.
dévoiler : révéler ce qui est caché.
Formuler la problématique
Dans Les Fausses Confidences, les mensonges sont-ils une étape vers 
la vérité ?  Permettent-ils de faire coïncider chez Araminte le dit et le 
ressenti, et à quelles conditions ? En définitive, est-ce la fiction du men-
songe ou bien le théâtre qui dévoile la vérité des êtres ?
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Construire le plan
1. Des mensonges 
pour faire surgir 
une vérité affective
• Demandez-vous quels mensonges jouent un rôle 
central dans la pièce et quelle est leur visée.
• Analysez les trois étapes de la stratégie de Dubois.
2. Un dévoilement 
difficile de 
la vérité
• À quels obstacles se heurte ce dévoilement ?
• Demandez-vous si tous les mensonges servent 
la vérité.
3. Le jeu de 
la vérité
• Expliquez comment Araminte finit par se révéler 
à elle-même.
• Interrogez-vous sur les rapports entre mensonge et 
théâtre.
 CORRIGÉ  FLASH 
Les titres en couleur ou entre crochets ne doivent pas figurer sur la copie.
Introduction
[Accroche] Les mensonges jouent un rôle majeur dans la comédie d’intrigue : 
sans eux, l’action ne connaîtrait pas de rebondissements, ni d’évolution. La 
comédie Les Fausses Confidences nous en fournit un bon exemple.
[Explication du sujet] Dubois y ment constamment à Araminte dans le but 
de l’amener à voir clair en elle. Le mensonge n’est donc pas abordé ici sous 
l’angle moral, mais sous celui de son efficacité, de sa pertinence dans une 
stratégie de révélation amoureuse.
[Problématique] Dès lors, peut-on considérer que, dans cette pièce, il est une 
étape vers la vérité ? À quelles conditions ?
[Annonce du plan] Si les mensonges peuvent révéler une vérité affective, nous 
verrons que ce dévoilement se heurte à des obstacles. Nous nous demande-
rons enfin si c’est le mensonge ou le théâtre qui permet d’accéder à la vérité 
des êtres.
I. Des mensonges pour faire surgir une vérité affective
1. Des personnages qui mentent tous ?
• Presque tous les personnages des Fausses Confidences mentent soit 
consciemment soit inconsciemment, parce qu’ils ont été manipulés par 
Dubois. Tous ne mentent pas toutefois de la même façon : certains mensonges 
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sont de fausses affirmations, d’autres sont faits par omission, d’autres encore 
proviennent de postures ou d’attitudes contrefaites.
• De tous ces mensonges, ceux de Dubois et de Dorante sont les plus impor-
tants parce qu’ils régissent l’intrigue principale et qu’ils poussent Araminte à 
prendre conscience de ses sentiments.
2. Mentir pour susciter l’intérêt d’Araminte pour Dorante
• Femme du monde, Araminte n’a aucune raison de prêter une attention par-
ticulière à Dorante : il est plus jeune qu’elle, c’est un bourgeois sans fortune 
et il est son employé. Tous les stratagèmes de Dubois consistent donc à la 
contraindre à voir en Dorante plus qu’un simple intendant.
• Aussi Dubois lui raconte-t-il un roman d’amour dont elle est l’héroïne : 
depuis six mois, Dorante est littéralement 
fou d’amour (I, 14). Mieux qu’aimée, Ara-
minte se découvre adorée par cet homme, 
plein de charme de surcroît.
• Si l’amour de Dorante est réel, la pein-
ture qu’en fait Dubois est toutefois trop 
romanesque pour être véritable. Son men-
songe relève d’une stratégie de captation 
d’attention.
3. Mentir pour surmonter les préjugés d’Araminte
• Attirer l’attention d’Araminte ne suffit pas. Entre elle et Dorante, les diffé-
rences sociales sont si grandes que celle-ci ne peut qu’hésiter à l’épouser : 
ce serait une mésalliance de sa part, d’autant plus incompréhensible que le 
Comte représente un beau parti.
• Pour vaincre ces préjugés, Dubois recourt à des mensonges indirects en fai-
sant intervenir M. Remy, qu’il manipule à sa guise. Une veuve encore jeune et 
déjà très riche, prétend-il, souhaite épouser Dorante (II, 2). Devant Araminte, 
celui-ci rejette énergiquement une telle offre.
• Ce stratagème invite implicitement Araminte à considérer Dorante comme 
un parti convenable pour une femme du monde.
4. Mentir pour obliger Araminte à se déclarer
• Encore faut-il, pour que cette fiction soit efficace, ne pas laisser le temps 
à Araminte de réfléchir, de se reprendre. C’est la fonction de la lettre dans 
laquelle Dorante annonce à un ami son intention de s’embarquer dès le len-
demain pour les Amériques (III, 8).
DES POiNTS EN +
Corneille utilise la même 
technique dans ses comédies 
Le Menteur (1644) et La suite 
du Menteur (1645) où le 
personnage principal s’invente 
un passé militaire glorieux pour 
impressionner les femmes qu’il 
courtise.
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• Araminte se trouve ainsi placée devant l’alternative suivante : laisser partir 
Dorante mais renoncer à l’amour ou le retenir, mais en l’épousant. Or cette 
lettre, rédigée de concert par Dubois et Dorante, ne contient que de fausses 
informations.
II. Un dévoilement difficile de la vérité
1. Une condition préalable : la surprise de l’amour
• Tous ces mensonges seraient toutefois inefficaces si Araminte ne se mon-
trait pas sensible au charme de Dorante. Dès qu’elle l’aperçoit, sans savoir 
qui il est ni lui avoir parlé, Araminte éprouve un choc : « il a si bonne mine pour 
un intendant, que je me fais quelque scrupule de le prendre » (I, 6). Dorante 
réveille sa sensualité.
• Sans ce préalable, toute la stratégie de Dubois 
serait vaine. Il n’y aurait pas de vérité à « dévoiler ».
2. Les mensonges d’Araminte pour (se) 
cacher la vérité
• Si Dubois ment à Araminte, celle-ci lui ment éga-
lement. Contre toute évidence, elle lui affirme que 
Dorante ne s’est pas déclaré (II, 16). En la circons-
tance, son mensonge n’est pas destiné à faire éclater 
la vérité mais, au contraire, à la dissimuler. Sa manière 
de jouer devant sa mère sur le double sens du verbe 
« aimer » relève de la même intention : elle feint de ne 
pas s’être aperçue que Dorante l’aime (III, 6).
• À plusieurs reprises, Araminte se ment à elle-même. Elle s’invente d’hono-
rables prétextes pour prendre puis conserver Dorante à son service. Le désir 
de ne pas vexer M. Remy, qui le lui a recommandé, puis la « compassion » 
l’obligent, dit-elle, à garder Dorante à ses côtés (I, 14). C’est faute de « motifs 
raisonnables » qu’elle affirme encore ne pas pouvoir le congédier (II, 11). 
Araminte refuse de voir et plus encore d’admettre qu’elle est amoureuse de 
Dorante.
III. Le jeu de la vérité
1. Mensonge et vérité
• Le dénouement confirme l’efficacité des mensonges de Dubois puisqu’Ara-
minte avoue aimer Dorante. Pour la première fois depuis le début de la pièce, 
ce qu’elle dit est conforme à ce qu’elle ressent. Cette unité enfin retrouvée de 
son être est sa vérité, c’est une vérité sentimentale, évidemment subjective.
À NOTER
Une didascalie 
précise qu’Araminte 
réagit « d’un air 
assez vif » au fait 
que Marton ne lui a 
pas présenté plus 
tôt Dorante (I, 6). 
C’est la naissance 
d’une « surprise de 
l’amour », récurrente 
chez les héroïnes 
de Marivaux qui ne 
s’attendent jamais à 
tomber amoureuses.
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• Dans sa tragédie Britannicus (1669), Racine met en scène une famille impé-
riale romaine déchirée par les luttes d’influence. Sans défense, le prince 
Britannicus est confronté à la violence de l’empereur Néron, son demi-frère 
monstrueux qui veut le faire exécuter pour asseoir son pouvoir.
• Chez Lagarce, Louis, qui est venu annoncer sa mort 
prochaine, se retrouve bientôt contraint au silence 
par l’ironie d’un frère sur la défensive et la parole 
logorrhéique des siens. L’empressement de tous à le 
voir partir le trouble.
2. L’individu déclencheur de l’éclatement familial
Dans d’autres pièces, le personnage est celui qui, par sa présence ou par les 
passions qui l’habitent, provoque la destruction de l’espace familial.
• Dans Juste la fin du monde, les personnages font 
entendre leurs frustrations, leurs rancœurs liées au 
départ, des années plus tôt, de Louis : en marge, 
incompris dans ses choix, Louis a mis en péril l’équi-
libre familial ; il est devenu un étranger.
• Dans  Phèdre  (1677) de Racine, la passion inces-
tueuse de l’héroïne pour son beau-fils Hippolyte 
déclenche la catastrophe tragique : calomnié, le 
jeune homme meurt, injustement maudit par son père Thésée. Le désir mons-
trueux a détruit la famille.
• Dans la tragédie de Corneille Médée (1635), Jason répudie la célèbre magi-
cienne par lâcheté. Minée par cette insupportable trahison conjugale, cette 
dernière ourdit une vengeance terrible : elle sacrifie leurs propres enfants, 
provoquant par là même le suicide de l’inconstant. La famille est annihilée.
[Transition] Cependant, dans le théâtre contemporain, cette violence des pas-
sions au sein de la famille est remplacée par une violence plus sourde, liée à 
l’impossibilité d’établir une communication authentique avec les siens.
MOT CLÉ
Du grec « logos » 
signifiant « parole », la 
logorrhée est un flot 
de paroles révélatrices 
d’un besoin irrésistible 
de s’exprimer.
CiTATiON
« Il y a trop de temps 
passé (toute l’histoire 
vient de là) », déclare 
la Mère à Louis. Avec 
les années s’est 
creusé un véritable 
fossé entre le person-
nage et les siens.
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III. Le personnage seul parmi les siens
1. Une communication entravée
La famille contemporaine semble vouée à des échanges superficiels : les dia-
logues révèlent les impasses de la communication.
• Dans Juste la fin du monde, les personnages se perdent en banalités, en 
maladresses, en mensonges, si bien que l’essentiel reste tu : Louis repart à la 
fin de la journée sans avoir révélé sa tragique vérité.
• La comédie douce-amère Un air de famille, de Jaoui 
et Bacri (1994), se concentre sur une réunion familiale 
rituelle, à l’occasion d’un anniversaire. Les suscepti-
bilités, les conventions du savoir-vivre et les préjugés
interdisent tout échange authentique.
• Autre exemple : la pièce Assoiffés  de Mouawad 
(2007) s’ouvre sur le cri de révolte d’un adolescent, 
Murdoch, incapable de nouer de véritables échanges avec sa famille.
2. Une solitude irréductible
Confronté aux siens, le personnage peut paradoxalement se retrouver très seul.
• Dans Juste la fin du monde, les dialogues, désaccordés, ne permettent pas 
la communion familiale espérée. Les monologues de Louis exhibent la solitude 
d’un personnage irrémédiablement coupé des siens, contraint au silence. Seul 
le spectateur recueille son secret et constate l’échec tragique des retrouvailles.
• Dans Une maison de poupée d’Ibsen (1879), la jeune Nora étouffe dans une 
famille bourgeoise oppressante. Méprisée dans son amour, infantilisée, pro-
fondément seule, cette « poupée » quitte le domicile conjugal.
• Koltès, dans Le Retour au désert (1988), met en scène une famille qui se 
déchire pour un héritage. Les longues tirades du frère et de la sœur tournent 
au bras de fer stérile ; chacun s’enferme dans sa solitude.
Conclusion
[Synthèse] Le théâtre trouve ainsi dans les rapports entre l’individu et sa 
propre famille un riche réservoir de situations dramatiques intenses et tou-
chantes : souvent vécue sur le mode du conflit, violent ou larvé, la famille 
renvoie l’individu à sa propre solitude.
[Ouverture] La famille et ses tourments s’imposent ainsi, depuis l’Antiquité, 
comme un terreau fécond pour les dramaturges : on songe aux grandes 
familles maudites de la mythologie – les Atrides ou encore les Labdacides… 
encore évoquées dans le théâtre contemporain. 
DES POiNTS EN +
Les modalités de 
prise de parole
révèlent la nature des 
liens qui unissent 
les personnages, et 
éclairent leurs rap-
ports de force.
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POÉSIE : 6 explications de texte
sujet 
34
  Hugo, Les Contemplations, 
« Réponse à un acte d’accusation », livre I, VI  258
sujet 
35
  Hugo, Les Contemplations, 
« Crépuscule », livre II, XXVI  265
sujet 
36
 Baudelaire, Les Fleurs du mal, « Recueillement »  270
sujet 
37
 Baudelaire, Les Fleurs du mal, « L’Ennemi »  275
sujet 
38
 Apollinaire, Alcools, « À la Santé »  280
sujet 
39
 Apollinaire, Alcools, « Zone », v. 1-24  286
LITTERATURE D’IDÉES : 5 explications de texte
sujet 
40
 Rabelais, Gargantua, Prologue de l’auteur  292
sujet 
41
 Rabelais, Gargantua, chapitre XIV  298
sujet 
42
 La Bruyère, Les Caractères, livre V, 9  304
sujet 
43
 La Bruyère, Les Caractères, livre VIII, 19  310
sujet 
44
  O. de Gouges, Déclaration des droits 
de la femme et de la citoyenne, « Postambule »  316
Préparer 
l’épreuve orale
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ROMAN : 5 explications de texte
sujet 
45
  Madame de Lafayette, La Princesse de Clèves, 
« Il parut alors une beauté… »  322
sujet 
46
  Stendhal, Le Rouge et le Noir, « Ce fut en vain 
qu’il appela Julien… »  328
sujet 
47
  Stendhal, Le Rouge et le Noir, « Avec la vivacité 
et la grâce… »  333
sujet 
48
  Yourcenar, Mémoires d’Hadrien, 
« Le paysage de mes jours… »  339
sujet 
49
  Yourcenar, Mémoires d’Hadrien, 
« Je rassemblais mes pensées… »  345
THÉÂTRE : 6 explications de texte
sujet 
50
 Molière, Le Malade imaginaire, acte I, scène 5  350
sujet 
51
 Molière, Le Malade imaginaire, acte III, scène 12  356
sujet 
52
  Marivaux, Les Fausses Conﬁdences, acte I,  
scène 2  362
sujet 
53
  Marivaux, Les Fausses Conﬁdences, 
acte II, scène 13  368
sujet 
54
 Lagarce, Juste la ﬁn du monde, prologue  374
sujet 
55
  Lagarce, Juste la ﬁn du monde, 2
e
 partie,  
scène 3  379
257
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Sujet d’oral • Explication & entretien
 Hugo,  Les Contemplations,
« Réponse à un acte 
d’accusation » 
20 minutes
20 points
>
 1. Lisez le texte à voix haute.
Puis expliquez-le.
DOCUMENT
Les mots, bien ou mal nés, vivaient parqués en castes ;
Les uns, nobles, hantant les Phèdres, les Jocastes,
Les Méropes
1
, ayant le décorum pour loi,
Et montant à Versaille
2
 aux carrosses du roi ;
Les autres, tas de gueux, drôles patibulaires
3
,
Habitant les patois ; quelques-uns aux galères
Dans l’argot ; dévoués à tous les genres bas,
Déchirés en haillons dans les halles ; sans bas,
Sans perruque ; créés pour la prose et la farce ;
Populace du style au fond de l’ombre éparse ;
Vilains, rustres, croquants, que Vaugelas
4
 leur chef
Dans le bagne Lexique avait marqués d’une F ;
N’exprimant que la vie abjecte et familière,
Vils, dégradés, flétris, bourgeois, bons pour Molière.
Racine regardait ces marauds de travers ;
Si Corneille en trouvait un blotti dans son vers,
Il le gardait, trop grand pour dire : Qu’il s’en aille ;
Et Voltaire criait : Corneille s’encanaille !
Le bonhomme Corneille, humble, se tenait coi.
Alors, brigand, je vins ; je m’écriai : Pourquoi
Ceux-ci toujours devant, ceux-là toujours derrière ?
Et sur l’Académie, aïeule et douairière
5
,
Cachant sous ses jupons les tropes
6
 effarés,
Et sur les bataillons d’alexandrins carrés,
Je fis souffler un vent révolutionnaire.
5
10
15
20
25
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Je mis un bonnet rouge au vieux dictionnaire.
Plus de mot sénateur ! plus de mot roturier !
Je fis une tempête au fond de l’encrier,
Et je mêlai, parmi les ombres débordées,
Au peuple noir des mots l’essaim blanc des idées ;
Et je dis : Pas de mot où l’idée au vol pur
Ne puisse se poser, toute humide d’azur !
Discours affreux ! – Syllepse, hypallage, litote
6
,
Frémirent ; je montai sur la borne Aristote
7
,
Et déclarai les mots égaux, libres, majeurs.
Tous les envahisseurs et tous les ravageurs,
Tous ces tigres, les Huns, les Scythes et les Daces
8
,
N’étaient que des toutous auprès de mes audaces ;
Je bondis hors du cercle et brisai le compas.
Je nommai le cochon par son nom ; pourquoi pas ?
Victor Hugo, « Réponse à un acte d’accusation » 
(extrait), Les Contemplations, I, VII, 1856.
1. Méropes : personnages de tragédies.
2. Versaille : l’absence du s est volontaire.
3. Patibulaires : inquiétants.
4. Vaugelas : auteur des Remarques sur la langue française (1647). Il y codifie la langue selon 
l’usage de l’élite.
5. L’Académie française, garante des règles ; douairière : vieille femme.
6. Figures de style.
7. Aristote : philosophe grec, qui avait codifié les genres et les styles.
8. Daces : peuples considérés ici comme barbares.
>
 2. question de grammaire. Quelles particularités 
syntaxiques présente le vers 27 ? Quelle impression veut 
créer Hugo par cet effet ?
CONSEILS
1. Le texte
 ■ Faire une lecture expressive
Prenez un ton enthousiaste, surtout à partir du v. 20 : appuyez-vous 
sur les exclamations ou interrogations, les phrases elliptiques, le rythme 
des vers (respectez les coupes) et les paroles rapportées (v. 17-18, 
20-21, 31-32). Donnez un souffle épique en marquant les enjambe-
ments, énumérations, accumulations.
30
35
40
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 ■ Situer le texte, en dégager l’enjeu
• Indiquez le contexte de parution, la teneur des Contemplations et la 
partie où se situe le poème. Faites le lien entre titre et contenu : à quelle 
« accusation » Hugo répond-il ? Rappelez ce qui précède l’extrait pro-
posé.
• Indiquez la structure ; montrez le côté épique et humoristique de ce 
manifeste poétique ; dégagez-en la teneur : cibles ? reproches de Hugo 
à la littérature… d’avant 1789 ? nouvelle conception de la poésie ?
2. La question de grammaire
• Quelle nature grammaticale de mot constitue habituellement le noyau 
d’une phrase ? Trouvez-vous cette nature de mots dans le v. 27 ?
• Comparez la modalité et la structure des deux phrases dans le v. 27.
• Quel effet ces particularités produisent-elles ? Quel ton donnent-elles 
au v. 27 ?
PRÉSENTATION
1. L’EXPLICATION DE TEXTE
Introduction
[Présenter le contexte] En 1830, année de la bataille d’Hernani, Hugo propose 
un nouveau théâtre, le drame romantique, qui s’oppose aux « classiques ». 
Vingt-cinq ans après, exilé, il écrit les Contemplations, « mémoires d’une 
âme », dont les trois premiers livres (« Autrefois (1830-1843) ») évoquent ses 
souvenirs de jeunesse et ses premiers engagements littéraires.
[Situer le texte] Dans « Réponse à un acte d’accusation » (livre I, « Aurore »), 
il se souvient de son combat d’autrefois contre le classicisme et répond à 
l’accusation de « dévastateur du vieil ABCD » que lui ont lancée les tenants 
de la tradition. Après un tableau de la poésie avant le romantisme, il raconte 
comment il a révolutionné cet art.
[En dégager l’enjeu] Dans ce manifeste poétique, très théâtralisé les mots 
deviennent les personnages d’un récit épique : c’est ce qui donne verve, 
dynamisme et efficacité à ce réquisitoire contre l’héritage classique, auquel 
succède un plaidoyer enthousiaste pour les nouvelles formes littéraires et les 
valeurs du Romantisme.
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Explication au fil du texte
Les mots sous l’Ancien Régime (v. 1-19)
• Hugo met en place le décor, la situation : c’est le monde d’avant Hugo, 
du classicisme figé (imparfait de durée). Hugo consacre trois vers aux mots 
« nobles », mais quinze aux mots « mal nés », aux lieux qu’ils fréquentent 
et à leurs relations avec les auteurs classiques. Il ressuscite l’époque de 
Louis XIV où les « castes » (« nobles/roturiers ») ne se mélangent pas (paral-
lélisme « les uns… les autres… »), cite lieux (« Versailles, bagne, halle ») et 
objets symboliques du 
xvii
e
 siècle (« Carrosse, perruques, bas, haillons »).
• Les mots personnifiés vivent une véritable vie d’hommes : « bien » nés 
(nobles) ou « mal » nés dans la « populace » ou parmi les « vilains », parfois 
marqués du « F » des « galér[ien]s » (qui est aussi, dans un dictionnaire, le F 
de « familier »). Les accumulations les décrivent avec leur caractère, tels les 
personnages. Ils habitent dans un « lexique » ou « au fond d’un encrier » et 
les références littéraires sont en accord avec leur nature : ils appartiennent à 
des groupes lexicaux (sociaux ?) (« patois, argot ») et fréquentent différents 
« genre[s] » de la littérature (« farce, prose, vers »). 
• Au milieu de ces mots, les auteurs classiques sont ressuscités et s’intègrent 
aux deux camps que dépeint Hugo dans son tableau de l’Ancien régime lin-
guistique : Corneille le généreux, Molière l’indulgent (du côté des mots rotu-
riers), Racine le hautain et Vaugelas le tyrannique, Voltaire qui fait le délicat 
(du côté des mots nobles).
• Dans cette scène pleine de verve polémique, Hugo rejette en bloc le clas-
sicisme, décerne éloge et blâme, en se limitant au théâtre. Corneille, « trop 
grand », est admiré pour sa personnalité qui ne fait aucune concession aux 
puissants, mais aussi pour la générosité de ses héros. Partial, Hugo ne dis-
tingue pas le génie de Racine des théoriciens comme « Vaugelas ». En met-
tant au pluriel les héroïnes tragiques, il les dévalorise et feint de croire que les 
« Phèdres », les « Méropes » et « Jocastes » se ressemblent toutes.
• Pour plus d’efficacité, il argumente par l’exemple. Il joue avec les sonorités 
de « quelque mot éclatant », fait sonner, comme une trompette, « populace », 
« patibulaires », « s’encanaille » et leur donne à la rime des échos inattendus. 
L’humour des rimes et les rapprochements cocasses manifestent sa verve 
créative : « Jocastes » rime avec « castes » et un simple « F » avec « chef » !
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Le manifeste romantique d’un révolutionnaire (v. 20-40) 
Le second moment du poème est frappant comme 
un coup de théâtre : le claironnant « alors, brigand, je 
vins », écho du « Enfin, Malherbe vint » (Boileau, Art 
poétique) marque le début d’une révolution, de dis-
cours endiablés et d’actions au passé simple.
• Hugo anime tout le texte et justifie sa devise, « Moi, 
Hugo », en multipliant les interventions à la 1
re
 per-
sonne, les apostrophes, les exclamations éclatantes 
(« je m’écriai, déclarai »), comme un Danton révo-
lutionnaire (ses « audaces » font écho au discours 
« De l’audace… toujours de l’audace »). Chef militaire héroïque, il fait trem-
bler de son souffle épique les « bataillons d’alexandrins », déchaîne des 
« tempête(s) ».
• Sa parole de poète est action. Ses mouvements vifs en font une espèce 
de Robin des Bois, bondissant sur « la borne Aristote », s’évadant « hors 
du cercle » dont on le croyait prisonnier. Partout à la fois, il se dédouble, il 
rapporte et commente ironiquement les réactions horrifiées de ses accusa-
teurs qui lui reprochent ses « discours affreux ». Il devient un « brigand » à 
la manière de tous les brigands et hors-la-loi célébrés par le romantisme, 
c’est-à-dire plein de générosité pour les opprimés, les marginaux, compa-
gnon d’Hernani, frère des « gueux » et des « drôles ».
• Hugo provoque un bouleversement du monde littéraire, personnifié. Le 
« vieux dictionnaire » devient un sans-culotte au « bonnet rouge », les idées 
butinent les mots comme un « essaim » d’abeilles ; les figures rhétoriques
(« syllepse, hypallage, litote ») « frémirent », et plus largement toutes les 
« tropes » (dont elles sont des exemples) sont « effarées », les institutions sont 
bousculées, telle l’« Académie », vieille aristocrate « douairière ». Inverse-
ment, les hommes deviennent des choses : Aristote, le philosophe, qui sert de 
point de référence pour les questions esthétiques depuis l’Antiquité jusqu’au 
classicisme, sert de « borne », à partir de laquelle Hugo fait sa proclamation.
• Ce moment du poème est un manifeste du romantisme.
− Pour le vocabulaire, Hugo revendique le droit d’utiliser tous les mots, selon 
ses besoins, sans distinction de rang social (« sénateur/roturier »), d’appeler 
un chien un « toutou » et un cochon… un « cochon » ! S’il garde l’alexandrin, 
il démontre de façon éblouissante l’efficacité de sa « dislocation », enchaînant 
rejets, contre-rejets, enjambements, énumérations et accumulations.
− Le texte mélange le « sublime » et le « grotesque », prôné par la « Préface » 
de  Cromwell.  Hugo s’y décrit en héros épique, mais fait aussi preuve de 
À NOTER
Citation de Boileau 
qui se réjouit que 
Malherbe, référence 
de la poésie clas-
sique et opposé au 
baroque, érige des 
règles strictes pour la 
création littéraire au 
xvii
e
 siècle.
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lyrisme délicat quand il évoque la naissance d’une idée, oiseau léger et Vénus 
sortie de l’onde, « tout[e] humide d’azur ».
 − Il recourt à l’humour pour renforcer la satire : il caricature l’Académie qui 
abrite sous ses « jupons » une marmaille de « tropes » apeurés. L’humour des 
rimes manifeste son inventivité : « dictionnaire » rime avec « révolutionnaire », 
« litote » avec « Aristote »…
 − Il s’inscrit ici dans un débat ancien : d’un côté le goût de la profusion, de 
l’émotion, le rejet des règles ; de l’autre, la recherche de la sobriété et de la 
perfection formelle. Il choisit l’exubérance, le désordre et l’expressivité contre 
l’harmonie, la mesure, l’équilibre.
• L’engagement littéraire (révolution des mots) se double ici d’un engage-
ment politique et social (révolution des idées). En 1856, exilé, il se considère 
comme le gardien de la liberté républicaine confisquée par Napoléon III. C’est 
ici une véritable « Déclaration des droits » des mots (« Je déclarai les mots 
égaux… »), inspirée par l’idéal républicain « Liberté, égalité, fraternité », qu’il 
oppose à la langue classique, celle d’une « caste », de l’ancien régime de 
« Versaille[s] ».
Conclusion
[Faire le bilan de l’explication] Ce texte-manifeste n’a rien perdu de son inten-
sité. Hugo fait de ses engagements romantiques une œuvre poétique à part 
entière.
[Mettre l’extrait en perspective] Quinze ans après Hugo, le jeune Rimbaud 
publiera dans ses Lettres du voyant un réquisitoire véhément contre les 
gloires poétiques du 
xix
e
 siècle et un manifeste enflammé pour un nouveau 
langage poétique.
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2. LA QUESTION DE GRAMMAIRE
• Les phrases du v. 27 sont elliptiques du verbe, exclamatives et construites 
sur la même structure (négation + un groupe nominal) dont le noyau est « mot » 
suivi d’un terme qui désigne fonction ou rang social (« sénateur »/« roturier »). 
Cela donne au vers l’allure d’un slogan. L’exclamation indique la forte émotion 
de Hugo, sa détermination.
• Le parallélisme crée un rythme binaire entraînant et souligne l’antithèse 
« sénateur/roturier » pour mieux la nier. L’absence de verbe permet deux inter-
prétations : soit il s’agit d’un souhait (« Qu’il n’y ait dorénavant plus de… »), 
soit d’une affirmation : « [Dans mon nouveau dictionnaire] il n’y a plus de… »).
DES QUESTIONS POUR L’ENTRETIEN
Lors de l’entretien, vous devrez présenter une autre œuvre lue au cours de 
l’année. L’examinateur introduira l’échange et peut vous poser des ques-
tions sous forme de relances. Les questions ci-dessous ont été conçues à 
titre d’exemples.
1 Sur votre dossier est mentionnée la lecture cursive des Lettres du 
Voyant (1871) de Rimbaud. Présentez-les brièvement.
2  Quelles critiques Rimbaud adresse-t-il à ses prédécesseurs ? Quels 
sont les principes majeurs de sa nouvelle poétique ?
3 Quels rapprochements pouvez-vous faire avec Les Contemplations ?
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Sujet d’oral • Explication & entretien
 Hugo,  Les Contemplations, 
«Crépuscule» 
20 minutes
20 points
m
 1. Lisez le texte à voix haute.
Puis proposez-en une explication.
DOCUMENT
L’étang mystérieux, suaire
1
 aux blanches moires
2
,
Frissonne ; au fond du bois la clairière apparaît ;
Les arbres sont profonds et les branches sont noires ;
Avez-vous vu Vénus
3
 à travers la forêt ?
Avez-vous vu Vénus au sommet des collines ?
Vous qui passez dans l’ombre, êtes-vous des amants ?
Les sentiers bruns sont pleins de blanches mousselines
4
 ;
L’herbe s’éveille et parle aux sépulcres
5
 dormants.
Que dit-il, le brin d’herbe ? et que répond la tombe ?
Aimez, vous qui vivez ! on a froid sous les ifs
6
.
Lèvre, cherche la bouche ! aimez-vous ! la nuit tombe ;
Soyez heureux pendant que nous sommes pensifs.
Dieu veut qu’on ait aimé. Vivez ! faites envie,
Ô couples qui passez sous le vert coudrier
7
.
Tout ce que dans la tombe, en sortant de la vie,
On emporta d’amour, on l’emploie à prier.
Les mortes d’aujourd’hui furent jadis les belles.
Le ver luisant dans l’ombre erre avec son flambeau.
Le vent fait tressaillir, au milieu des javelles
8
,
Le brin d’herbe, et Dieu fait tressaillir le tombeau.
La forme d’un toit noir dessine une chaumière ;
On entend dans les prés le pas lourd du faucheur ;
L’étoile aux cieux, ainsi qu’une fleur de lumière,
Ouvre et fait rayonner sa splendide fraîcheur.
5
10
15
20
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Aimez-vous ! c’est le mois où les fraises sont mûres.
L’ange du soir rêveur, qui flotte dans les vents,
Mêle, en les emportant sur ses ailes obscures,
Les prières des morts aux baisers des vivants.
Victor Hugo, Les Contemplations, « Crépuscule », II, XXVI, 1856.
1. Suaire : linceul, c’est-à-dire drap blanc qui enveloppe les défunts.
2. Moires : les reflets changeants, mats ou brillants, de certains tissus.
3. Vénus : peut désigner la planète qui se lève (appelée aussi l’étoile du soir ou l’étoile du 
berger), mais aussi la déesse de l’amour.
4. Mousselines : étoffes de coton blanches portées par les promeneuses.
5. Sépulcres : tombeaux.
6. Ifs : conifères souvent plantés dans les cimetières.
7. Coudrier : variété de noisetier.
8. Javelle : brassée de céréales, destinée à être liée pour former une gerbe.
m
 2. question de grammaire.
Vers 4 à 9: analysez le type des phrases dans ce passage. 
Quel est le type dominant?
CONSEILS
1. Le texte
 ■ Faire une lecture expressive
• Le poème est écrit en alexandrins (12 syllabes). Faites attentionà évi-
ter les «vers faux» :
 − prononcez bien les «e» muets qui se trouvent devant des consonnes 
(par exemple, celui de «l’herbe», v.8); à l’inverse, ne prononcez pas 
ceux qui se trouvent devant des voyelles ou en fin de vers ;
 − respectez les diérèses («mystéri/eux», «su/aire», v.1, etc.) et les 
synérèses («sentiers», v.7; «nuit», v.11; «coudrier», v.14, etc.);
 − lors de la préparation, soulignez au crayon les «e» à prononcer et 
marquez les diérèses par un «/».
• Lisez le poème avec ferveur, en observant une progression. Pensez à 
«mettre le ton» selon l’énonciateur dans les paroles rapportées direc-
tement ou indirectement (v.4-7; v.10-12; v.13; v.25).
 ■
Situer le texte, en dégager l’enjeu
• Rappelez-vous les circonstances de composition des Contempla-
tions. Comment Hugo définit-il son recueil?
25
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• Vous devez montrer comment ce poème incite à l’amour face au 
temps qui passe et à la mort.
2. La question de grammaire
On distingue quatre types de phrases, qui se définissent selon l’intention 
du locuteur: déclarative (énonce un fait), interrogative (pose une ques-
tion), impérative (donne un ordre), exclamative (exprime une émotion).
PRÉSENTATION
1. L’EXPLICATION DE TEXTE
Introduction
[Situer l’extrait dans l’œuvre] Hugo compose Les Contemplations à la mémoire 
de sa fille disparue: il définit son recueil comme «les mémoires d’une âme», 
et dit dans la préface: «Ce livre doit être lu comme le livre d’un mort».
[Dégager l’enjeu du texte] Dans « Crépuscule », il fait entendre, dans une 
atmosphère étrange – presque fantastique –, l’adresse des disparus aux 
vivants pour les inciter à aimer.
Explication au fil du texte
Une atmosphère étrange (v.1-8)
• Les premiers vers dépeignent un paysage à la tombée de la nuit; sont évo-
qués des éléments familiers – un «étang», un «bois», une «forêt», des 
«collines» – mais aussi d’inquiétants tombeaux («aux sépulcres dormants», 
vers 8).
• L’ensemble baigne dans une luminosité faible qui fait ressortir les contrastes 
entre le clair et l’obscur: reflets argentés de l’étang «aux blanches moires» 
(vers1), branches «noires» (vers3), «sentiers bruns» (vers7), «blanches 
mousselines» (vers8).
• Sous l’effet du «vent», le tableau s’anime progressivement: l’étang, com-
paré à un «suaire», «frissonne» (vers2), «l’herbe s’éveille et parle» (vers8). 
Des personnages, parfois allégoriques, se croisent: «Vénus», à la fois étoile 
et déesse de l’amour, de simples «passants» – des femmes peut-être, cou-
vertes de «blanches mousselines», qui font une tache lumineuse (vers8); un 
peu plus loin dans le poème, un «faucheur» au pas lourd.
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• Avec le crépuscule, c’est une atmosphère presque fantastique qui s’ins-
talle: la nature perd progressivement son aspect familier. «L’étang» devient 
«mystéri/eux», la diérèse ajoutant encore à cette impression d’étrangeté.
Des voix mystérieuses (v.9-16)
• Toute cette scène se met à bruire d’injonctions de plus en plus intenses, 
sans que l’on puisse identifier la provenance de ces appels.
• Le vers9 «Que dit-il, le brin d’herbe? et que répond la tombe?» résonne 
comme un aparté, qui pourrait être celui du poète témoin. Du vers 10 au 
vers17, ce sont des voix d’outre-tombe qui s’imposent et qui interpellent les 
vivants. Au vers25, c’est, semble-t-il, la voix du poète qui tire la conclusion 
de cet échange mystérieux: «Aimez-vous!» et invite à l’amour sensuel (il est 
question de «lèvre», de «bouche», de «baisers»…).
Une invitation à l’amour, un hymne à la vie (v.17-28)
• Doit-on interpréter ce poème comme une invitation au «Carpe diem» épi-
curien: la vie est brève et il faut profiter de l’instant présent et des plaisirs de 
l’amour? Hugo s’inscrirait alors dans l’esprit des poètes latins comme Horace, 
de ceux de la Renaissance comme Ronsard avec le célèbre «Mignonne allons 
voir si la rose…».
• Le poète est plutôt l’interprète d’une religion 
syncrétique de l’amour, qui associe le paganisme 
du culte de Vénus à des références chrétiennes à 
Dieu, depuis le «cimetière» d’un village.
• Cependant, dans « Crépuscule », l’amour évoqué 
n’est pas celui, charitable ou fraternel, des Évangiles 
mais celui des «couples d’amants», et les «prières» 
des morts seront d’autant plus fécondes qu’elles 
auront été précédées d’une intense vie amoureuse.
• Cet hymne à l’amour s’inscrit dans la conception du monde de Hugo, 
marquée à la fois par une dualité, que symbolise le crépuscule, entre nuit et 
lumière, et par une unité profonde. Car, pour Hugo, «tout vit, tout est plein 
d’âme». Entre la mort et la vie, il n’y a donc pas antagonisme mais continuité, 
échange d’énergie. C’est cette circulation d’un principe vital qui permet à la 
nature de donner avec générosité ses différents fruits, parmi lesquels des 
fraisesmûres (vers 25).
• Les trois derniers vers, avec leurs enjambements successifs, donnent au 
propos une grandeur mystique qui chante l’harmonie du monde. L’amour 
réconcilie les «vivants» et «les morts» dans l’équilibre parfait de l’alexandrin, 
construit sur un parallélisme où les termes se répondent.
MOT CLÉ
Le syncrétisme 
est la fusion de 
différentes doctrines 
philosophiques ou 
religieuses, cultes 
ou visions du monde 
(christianisme, paga-
nisme,   animisme…).
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Conclusion
[Faire le bilan de l’explication] Avec l’intensité que peut donner l’expérience 
du deuil, Hugo compose dans ce poème un hymne à la vie et à l’amour, 
étrange et pénétrant.
[Mettre l’extrait en perspective] Reprenant un thème que proposait déjà le 
poète romain Horace – celui du «Carpe diem» («Cueille le jour») –, il le colore 
de son expérience personnelle et de sa vision du monde.
2. LA QUESTION DE GRAMMAIRE
• Les vers 4, 5 et 6 comportent à trois phrases interrogatives.
• Les vers 7 et 8 comportent une phrase déclarative.
• Dans le vers 9, on relève deux propositions interrogatives, liées dans une 
même phrase (pas de majuscule au début de la seconde proposition).
C’est donc le type interrogatif qui domine dans ce passage. Notons que 
seules les questions du vers 9 reçoivent une réponse dans le vers qui suit.
DES QUESTIONS POUR L’ENTRETIEN
Lors de l’entretien, vous devrez présenter une autre œuvre que vous avez 
lue au cours de l’année. L’examinateur introduira l’échange et peut vous 
poser des questions sous forme de relances. Les questions ci-dessous ont 
été conçues à titre d’exemples.
1 Sur votre dossier est mentionnée la lecture cursive d’un autre recueil de 
poèmes: À la lumière d’hiver de Philippe Jaccottet (1977). Pouvez-vous le 
présenter brièvement?
2 Quel(s) poème(s) avez-vous préféré(s)? Pourquoi?
3 Quels thèmes lyriques, également présents dans Les  Contempla-
tions,  ce recueil aborde-t-il ? Hugo et Jaccottet proposent-ils le même 
«remède» à la perte d’un être cher?
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Sujet d’oral • Explication & entretien
 Baudelaire,  Les Fleurs du mal,
«Recueillement» 
20 minutes
20 points

m
 1. Lisez le texte à voix haute.
Puis expliquez-le.
DOCUMENT
Sois sage, ô ma Douleur, et tiens-toi plus tranquille.
Tu réclamais le Soir ; il descend ; le voici :
Une atmosphère obscure enveloppe la ville,
Aux uns portant la paix, aux autres le souci.
Pendant que des mortels la multitude vile
1
,
Sous le fouet du Plaisir, ce bourreau sans merci,
Va cueillir des remords dans la fête servile,
Ma Douleur, donne-moi la main ; viens par ici,
Loin d’eux. Vois se pencher les défuntes Années,
Sur les balcons du ciel, en robes surannées
2
 ;
Surgir du fond des eaux le Regret souriant ;
Le Soleil moribond
3
 s’endormir sous une arche,
Et, comme un long linceul traînant à l’Orient,
Entends, ma chère, entends la douce Nuit qui marche. 
Baudelaire, « Recueillement », Les Fleurs du mal, 1857.
1. Vile : vulgaire.
2. Surannées : démodées.
3. Moribond : mourant, à l’agonie.

m
 2. question de grammaire. 
Quelles sont les marques grammaticales du dialogue 
(énonciation) dans le premier vers? Quel est l’effet produit 
par ces marques? 
5
10
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CONSEILS
1. Le texte
 ■ Faire une lecture expressive
• Trouvez le ton de la confidence intime à mi-voix (cf. le titre), comme 
si Baudelaire parlait à une amie qui le console de ses maux; ne lisez 
pas trop vite, prenez le temps, celui de la durée d’un «soir qui des-
cend» progressivement: aidez-vous des enjambements qui prolongent 
les vers, des coupes (= silences), des répétitions.
• Ralentissez et susurrez presque (allitérations en «s») pour la der-
nière strophe, notamment pour le dernier vers pour rendre compte de 
l’atmosphère feutrée de la «douce Nuit qui marche».
 ■
Situer le texte, en dégager l’enjeu
• Les dernières années de la vie de Baudelaire, torturé physiquement 
et moralement, sont comme une longue agonie dont Les Fleurs du mal 
portent la trace. «Recueillement», bien qu’écrit durant cette doulou-
reuse période, marque un répit, un apaisement.
• Analysez l’atmosphère créée. Montrez comment l’étrangeté de ce 
dialogue et du tableau que peint le poète est en harmonie avec son 
paysage intérieur et comment la poésie transfigure son angoisse en 
apaisement.
2. La question de grammaire
• Un dialogue suppose au moins deux interlocuteurs et des paroles rap-
portées directement.
• Identifiez le mode des verbes, leur personne; analysez les pronoms 
personnels et indiquez ce qui permet d’identifier le/la destinataire des 
paroles.
PRÉSENTATION
1. L’EXPLICATION DE TEXTE
Introduction
[Présenter le contexte] Dans les Fleurs du mal, Baudelaire, tiraillé entre le 
Spleen et l’Idéal, tente d’exorciser et de sublimer son mal-être.
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[Situer le texte] La situation d’énonciation dans le sonnet est singulière: le 
crépuscule approche et le poète dialogue à mi-voix avec sa propre Douleur. 
Un tableau étrange se dessine, où se fondent le monde intérieur du poète et 
le monde extérieur.
[En dégager l’enjeu] À travers lui, Baudelaire exprime sa vision pessimiste de 
la condition humaine. Cependant la nuit et la mort qui approchent, transfigu-
rées par la poésie, apportent une forme d’apaisement.
Explication au fil du texte
La contemplation à deux d’un crépuscule urbain (v.1-4)
• Dès le premier vers, la Douleur est présentée comme un personnage familier
que le poète tutoie. Cependant l’allégorie est chargée de mystère. Est-ce un 
enfant turbulent rappelé à l’ordre («Sois sage», «tiens-toi plus tranquille») 
par sa mère? Mais le féminin et l’exclamation lyrique «ô» laissent penser qu’il 
s’agit plutôt d’une femme, mais sans âge, mère ou amante. Les apostrophes 
lyriques «ma Douleur» (répétée v.8) ou «ma chère» (avec l’adjectif possessif 
affectif) révèlent un mélange de familiarité affectueuse et de proximité respec-
tueuse entre le poète et sa Douleur.
• L’invitation à contempler le «Soir» (« le voici » suggère un geste) est suivie 
de la peinture d’un tableau urbain («la ville») enveloppé dans une «atmos-
phère obscure», avec un jeu de lumière en demi-teinte suggéré par le «Soir 
[qui] descend» progressivement.
L’animation violente de la ville, génératrice de «spleen» (v.5-8)
• Ce monde crépusculaire se peuple peu à peu: la «multitude vile» côtoie 
des  personnages allégoriques signalés par des majuscules (« le Soir », le 
«Plaisir»). Le vers ici se fait ample, oratoire. Malgré l’absence de notation 
auditive explicite, une atmosphère sonore violente est suggérée par les cla-
quements de fouet du « bourreau sans merci », nourrie par des sonorités 
fortes («Plaisir», «bourreau» «remords»…). Le poète éprouve du mépris
pour cette foule indistincte, d’où les termes dévalorisants «vile», «servile», 
mis en évidence à la rime.
• Mais « Recueillement » est aussi un 
tableau intérieur, un dialogue avec soi-
même. Baudelaire peint ici l’homme en 
proie au spleen qui résulte de sa double 
postulation, partagé qu’il est entre « la 
paix» et le «souci». Dans la ville, lieu du 
MOT CLÉ
Le spleen, thème récurrent de 
Baudelaire, désigne le mal-être et la 
mélancolie désespérée de l’homme 
tiraillé entre «deux postulations, 
l’une vers Dieu, l’autre vers Satan».
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«mal», du vice, l’homme devient esclave («servile») du «Plaisir»: l’étrange 
expression «cueillir des remords» (comme s’il s’agissait de fruits) trahit la 
perversion d’une invitation à la jouissance immédiate.
• La figure du poète isolé est spectaculairement mise en évidence par l’en-
jambement entre quatrain et tercet («loin d’eux»). C’est pour conjurer cette 
solitude que le poète exhorte à nouveau sa Douleur («viens ici») et évoque le 
joli geste symbolique de «donne[r] la main».
«Loin d’eux», l’apaisement du recueillement (v.9-14)
• Le décor change. Les lignes y sont indécises: paysage imaginaire, idéalisé, 
unissant le ciel («balcons») et l’eau («arche» d’un pont, «eaux»), paysage 
frère de celui évoqué dans L’Invitation au voyage par exemple. Les verbes 
de mouvements à l’infinitif y dessinent de lents déplacements du haut vers le 
bas(«se pencher», «s’endormir»), puis du bas vers le haut («surgir»).
• Le paysage sonore progresse en decrescendo… Le dialogue intime avec la 
Douleur se fait dans une atmosphère d’endormissement («le soleil s’endor-
mir»), prélude à un nocturne en tonalité mineure avec des sonorités graves, 
souvent nasales, des liquides («son long linceul traînant à l’Orient»), un élar-
gissement rythmique harmonieux, accentué par des diérèses («Ori/ent») dans 
les deux derniers vers, qui soulignent la lente et dansante majesté de la Nuit.
• Les  personnages allégoriques (majuscules) affluent comme autant de 
figures proches, voire amicales, incarnations du temps (les «Années», «la 
Nuit»), d’un sentiment (le «Regret») ou d’un élément naturel (le «Soleil»). 
La plupart sont précisés par des adjectifs positifs («souriant», «douce») ou 
funèbres («moribond», «défuntes»). Les «Années» passées, fantomatiques 
silhouettes féminines avec leurs robes aux couleurs « surannées », ont le 
charme «des voix chères qui se sont tues», comme l’écrira plus tard Verlaine 
(« Mon rêve familier »). Le rappel du passé n’a rien de douloureux, il suscite 
non pas des «remords» mais le regret «souriant».
• Dans cette atmosphère onirique, où le monde extérieur et le monde intérieur 
du poète sont en miroir, le Soleil lui-même peut enfin «s’endormir». La Nuit 
apporte sommeil ou «recueillement» (se recueillir, c’est rentrer en soi, par 
opposition à la foule vulgaire qui, pour se fuir, cherche le divertissement).
• Cette «douce Nuit» qui s’approche paisiblement, avec son «linceul», ne 
répond-elle pas à l’attente d’une délivrance par la mort, ici transfigurée en 
présence féminine consolatrice? Magie de la poésie: par le charme de ces 
évocations, la musicalité des rythmes et des sonorités, le poète enchante son 
propre mal, l’apaise, et cette alchimie mystérieuse a sur le lecteur le même 
effet.
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Conclusion
[Faire le bilan de l’explication] Ce poème de fin de vie reprend les thèmes 
de la poésie baudelairienne – la ville et les vices qu’elle entraîne, la double 
aspiration de l’homme au mal et à la pureté. Mais on sent ici l’expression 
d’un apaisement: l’urgence du temps qui passe s’adoucit et les souvenirs du 
passé se font amicaux; même la «Douleur» devient une compagne compré-
hensive de sa solitude.
[Mettre l’extrait en perspective] Ce poème est aussi une illustration de la puis-
sance évocatrice de la poésie, «longue hésitation entre le son et le sens» 
(Valéry), qui transforme la «boue» en «or» (Baudelaire).
2. LA QUESTION DE GRAMMAIRE
• Dans le v. 1, la situation d’énonciation –un dialogue direct entre le poète et 
sa Douleur– se marque par trois caractéristiques grammaticales: les verbes 
à l’impératif («sois», «tiens»), la 2
e
 personne du singulier («toi») et l’apos-
trophe lyrique «ô ma Douleur».
• Ces caractéristiques instaurent entre eux une intimité affectueuse et donnent 
au poème un ton d’invitation insistante.
DES QUESTIONS POUR L’ENTRETIEN
Lors de l’entretien, vous devrez présenter une autre œuvre que vous avez 
lue au cours de l’année. L’examinateur introduira l’échange et peut vous 
poser des questions sous forme de relances. Les questions ci-dessous ont 
été conçues à titre d’exemples.
1 Sur votre dossier est mentionnée la lecture cursive d’un recueil de 
proses poétiques: La première gorgée de bière et autres plaisirs minus-
cules (2011), de Philippe Delerm. Pouvez-vous le présenter brièvement?
2 Quel(s) texte(s) y avez-vous préféré(s)? Pourquoi?
3 Par quels moyens poétiques Philippe Delerm transfigure-t-il la réalité la 
plus quotidienne?
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Sujet d’oral • Explication & entretien
 Baudelaire,  Les Fleurs du mal, 
«L’Ennemi» 
20 minutes
20 points
m
 1. Lisez le poème à voix haute.
Puis expliquez-le.
DOCUMENT
Ma jeunesse ne fut qu’un ténébreux orage,
Traversé çà et là par de brillants soleils ;
Le tonnerre et la pluie ont fait un tel ravage,
Qu’il reste en mon jardin bien peu de fruits vermeils.
Voilà que j’ai touché l’automne des idées,
Et qu’il faut employer la pelle et les râteaux
Pour rassembler à neuf les terres inondées,
Où l’eau creuse des trous grands comme des tombeaux.
Et qui sait si les fleurs nouvelles que je rêve
Trouveront dans ce sol lavé comme une grève
Le mystique aliment qui ferait leur vigueur ?
– Ô douleur ! ô douleur ! Le Temps mange la vie,
Et l’obscur Ennemi qui nous ronge le cœur
Du sang que nous perdons croît et se fortifie ! 
Baudelaire, Les Fleurs du mal, « L’Ennemi », 1857.
m
 2. question de grammaire.
Analysez les temps verbaux employés dans ce sonnet. 
5
10
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CONSEILS
1. Le texte
 ■ Faire une lecture expressive
• Veillez à prononcer les « e » muets qui se trouvent devant des 
consonnes (par exemple, celui de «jeunesse»), de manière à bien faire 
entendre les douze syllabes de chaque alexandrin.
• Faites sentir la rupture de ton dans la dernière strophe.
 ■
Situer le texte, en dégager l’enjeu
• Après avoir rappelé le contexte de parution des Fleurs du mal, indi-
quez dans quelle section du recueil se situe le poème.
• Le poème a pour thème principal la fuite du temps: vous allez montrer 
comment Baudelaire donne à ce thème traditionnel une expression très 
personnelle.
• Dès l’introduction, faites le lien avec le titre du poème: le temps qui 
passe est présenté comme l’Ennemi parce qu’il crée une angoisse des-
tructrice et menace l’inspiration du poète.
2. La question de grammaire
• Vous devez identifier au moins quatre temps: passé simple, passé 
composé, présent et futur.
• Pourquoi Baudelaire a-t-il employé le passé simple plutôt que le 
passé composé dans le premier vers?
• Veillez à bien distinguer deux valeurs pour le présent.
PRÉSENTATION
1. L’EXPLICATION DE TEXTE
Introduction
[Présenter le contexte] Le xix
e
siècle est marqué par un renouveau poétique, 
initié d’abord par la révolution romantique et poursuivi par les auteurs symbo-
listes, dont Baudelaire est une des figures centrales.
[Situer le texte] Ainsi, en 1857, la publication des Fleurs du mal marque l’his-
toire littéraire autant par le scandale que suscitent certains poèmes que par 
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la modernité des thématiques présentées dans le recueil. Le titre annonce la 
tension entre le «spleen» et l’«idéal» qui structure l’œuvre. La fuite du temps 
et l’angoisse existentielle qui l’accompagne sont des motifs récurrents.
[En dégager l’enjeu] Dans le sonnet, le temps qui passe est présenté comme 
«l’Ennemi», car il crée une angoisse destructrice et menace l’inspiration du 
poète.
Explication au fil du texte
Premier quatrain
• Dans le premier quatrain, Baudelaire introduit le thème de la fuite du temps 
en présentant sa jeunesse comme derrière lui (voir l’emploi du passé simple 
«fut»). Cette jeunesse est associée à un paysage d’été, avec une alternance 
d’«orage» (v.1) et de «soleils» (v.2).
• L’orage dévaste le «jardin» (v.4) qu’on peut interpréter comme une méta-
phore de l’esprit du poète. À l’image traditionnelle du temps comme une eau 
qui coule sans que l’on puisse la retenir, Baudelaire substitue la métaphore 
d’une eau qui détruit.
Second quatrain
• Cette métaphore est filée dans la deuxième strophe. Celle-ci associe expli-
citement la période actuelle de la vie du poète à l’automne dans l’expression 
«l’automne des idées» (v.5).
• Le lexique de la perte et de la destruction y est très présent, notamment 
dans les vers7 et 8: «les terres inondées/ où l’eau creuse des trous grands 
comme des tombeaux».
Premier tercet
• L’emploi du futur et la mention des «fleurs» (v.9) suggèrent le printemps. 
La mention des «fleurs nouvelles» (v.9) peut se comprendre comme une 
métaphore des poèmes à venir. Ces poèmes seraient nouveaux au sens où le 
poète aurait retrouvé l’inspiration mais aussi par leur modernité.
• Au vers 10, la perte de l’inspiration apparaît à travers l’évocation d’un «sol 
lavé comme une grève », dont on ignore s’il restera stérile. Le « mystique 
aliment» (v.11) dont devraient se nourrir les «fleurs» (v.11) à venir s’entend 
ainsi comme la nourriture spirituelle qui doit rendre au poète son inspiration.
Second tercet
• La dernière strophe marque une rupture franche dans la tonalité à travers 
notamment la répétition de l’apostrophe pathétique «ô douleur!» au vers 12. 
Les nombreux monosyllabes, en particulier dans les deux derniers vers, 
relèvent d’un registre élégiaque. Le désespoir semble prendre le dessus.
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• La métaphore filée de l’orage disparaît au profit 
d’une  allégorie du temps, que l’emploi des majus-
cules permet de repérer. Le « Temps » (v. 12) est 
personnifié comme un «obscur Ennemi» (v.13), for-
mulation qui rappelle la désignation traditionnelle du 
diable. Les verbes employés renvoient toujours à la 
destruction, mais cette fois-ci sous la forme d’une 
dévoration, comme si le temps était un parasite, un 
vampire qui «se fortifie» (v.14) grâce au «sang» (v.14) des humains.
Conclusion
[Faire le bilan de l’explication] Pour conclure, ce poème associe deux 
angoisses récurrentes dans le recueil Les Fleurs du mal: la perspective de la 
mort et la perte de la capacité à écrire. Le texte est structuré par une opposi-
tion permanente entre force créatrice et destruction. En dépit de l’affirmation 
pessimiste de la toute-puissance du Temps et de la mort, le poème semble un 
démenti, et figure comme une de ces «fleurs nouvelles» (v.9) dont le poète 
dit rêver, comme si le poète écrivait malgré le spleen, ou bien grâce à lui.
C’est une des interprétations du titre Les Fleurs du mal: les poèmes sont les 
fleurs nées de la souffrance, de la «douleur» (v.12) du poète.
[Mettre le texte en perspective] Baudelaire reprend ici un thème et une forme 
traditionnels, mais les renouvelle en les intégrant à sa poétique construite sur 
l’opposition entre spleen et idéal.
2. LA QUESTION DE GRAMMAIRE
• Au passé simple («fut»), qui renvoie à un passé complètement révolu, suc-
cède le passé composé («ont fait», «ai touché»), qui évoque des faits passés 
en lien avec le présent.
• Les verbes qui suivent («reste», «creuse», etc.) sont au présent d’énoncia-
tion. Ils renvoient à des faits contemporains du moment de l’écriture.
• Dans le premier tercet, on relève un verbe au futur («trouveront») et un autre 
au conditionnel («ferait»). Le futur exprime l’espoir de retrouver l’inspiration, 
mais le conditionnel dit le doute.
• Dans la dernière strophe, on retrouve le présent, avec une valeur de vérité 
générale («mange», «ronge», «perdons»): l’histoire particulière rejoint la 
condition de tous.
MOT CLÉ
L’allégorie est une 
figure de style qui 
consiste à représenter 
concrètement une idée 
abstraite. Par exemple, 
la Faucheuse est une 
allégorie de la mort.
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DES QUESTIONS POUR L’ENTRETIEN
Lors de l’entretien, vous devrez présenter une autre œuvre que vous avez 
lue au cours de l’année. L’examinateur introduira l’échange et peut vous 
poser des questions sous forme de relances. Les questions ci-dessous ont 
été conçues à titre d’exemples.
1  Sur votre dossier est mentionnée la lecture cursive d’un autre recueil 
poétique: Le Parti pris des choses de Francis Ponge. Pouvez-vous le pré-
senter brièvement?
2  Que pensez-vous de la manière dont Ponge transforme les objets du 
quotidien dans ses textes?
3  Avez-vous apprécié cette lecture? Que vous a-t-elle apporté en com-
plément de celle des Fleurs du mal?
4  Avez-vous aimé lire de la poésie en prose? Finalement comment défi-
niriez-vous la poésie si ce n’est pas la versification qui la caractérise?
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(function(bt,aT){var bc={version:"3.0.3"};var bi=navigator.userAgent.toLowerCase();if(bi.indexOf("windows")>-1||bi.indexOf("win32")>-1){bc.isWindows=true}else{if(bi.indexOf("macintosh")>-1||bi.indexOf("mac os x")>-1){bc.isMac=true}else{if(bi.indexOf("linux")>-1){bc.isLinux=true}}}bc.isIE=bi.indexOf("msie")>-1;bc.isIE6=bi.indexOf("msie 6")>-1;bc.isIE7=bi.indexOf("msie 7")>-1;bc.isGecko=bi.indexOf("gecko")>-1&&bi.indexOf("safari")==-1;bc.isWebKit=bi.indexOf("applewebkit/")>-1;var bP=/#(.+)$/,bL=/^(light|shadow)box\[(.*?)\]/i,bY=/\s*([a-z_]*?)\s*=\s*(.+)\s*/,aY=/[0-9a-z]+$/i,bT=/(.+\/)shadowbox\.js/i;var by=false,a3=false,aS={},bz=0,bb,bB;bc.current=-1;bc.dimensions=null;bc.ease=function(a){return 1+Math.pow(a-1,3)};bc.errorInfo={fla:{name:"Flash",url:"http://www.adobe.com/products/flashplayer/"},qt:{name:"QuickTime",url:"http://www.apple.com/quicktime/download/"},wmp:{name:"Windows Media Player",url:"http://www.microsoft.com/windows/windowsmedia/"},f4m:{name:"Flip4Mac",url:"http://www.flip4mac.com/wmv_download.htm"}};bc.gallery=[];bc.onReady=bH;bc.path=null;bc.player=null;bc.playerId="sb-player";bc.options={animate:true,animateFade:true,autoplayMovies:true,continuous:false,enableKeys:true,flashParams:{bgcolor:"#000000",allowfullscreen:true},flashVars:{},flashVersion:"9.0.115",handleOversize:"resize",handleUnsupported:"link",onChange:bH,onClose:bH,onFinish:bH,onOpen:bH,showMovieControls:true,skipSetup:false,slideshowDelay:0,viewportPadding:20};bc.getCurrent=function(){return bc.current>-1?bc.gallery[bc.current]:null};bc.hasNext=function(){return bc.gallery.length>1&&(bc.current!=bc.gallery.length-1||bc.options.continuous)};bc.isOpen=function(){return by};bc.isPaused=function(){return bB=="pause"};bc.applyOptions=function(a){aS=bV({},bc.options);bV(bc.options,a)};bc.revertOptions=function(){bV(bc.options,aS)};bc.init=function(a,f){if(a3){return}a3=true;if(bc.skin.options){bV(bc.options,bc.skin.options)}if(a){bV(bc.options,a)}if(!bc.path){var g,d=document.getElementsByTagName("script");for(var h=0,c=d.length;h<c;++h){g=bT.exec(d[h].src);if(g){bc.path=g[1];break}}}if(f){bc.onReady=f}bd()};bc.open=function(c){if(by){return}var a=bc.makeGallery(c);bc.gallery=a[0];bc.current=a[1];c=bc.getCurrent();if(c==null){return}bc.applyOptions(c.options||{});bm();if(bc.gallery.length){c=bc.getCurrent();if(bc.options.onOpen(c)===false){return}by=true;bc.skin.onOpen(c,a1)}};bc.close=function(){if(!by){return}by=false;if(bc.player){bc.player.remove();bc.player=null}if(typeof bB=="number"){clearTimeout(bB);bB=null}bz=0;bA(false);bc.options.onClose(bc.getCurrent());bc.skin.onClose();bc.revertOptions()};bc.play=function(){if(!bc.hasNext()){return}if(!bz){bz=bc.options.slideshowDelay*1000}if(bz){bb=bp();bB=setTimeout(function(){bz=bb=0;bc.next()},bz);if(bc.skin.onPlay){bc.skin.onPlay()}}};bc.pause=function(){if(typeof bB!="number"){return}bz=Math.max(0,bz-(bp()-bb));if(bz){clearTimeout(bB);bB="pause";if(bc.skin.onPause){bc.skin.onPause()}}};bc.change=function(a){if(!(a in bc.gallery)){if(bc.options.continuous){a=(a<0?bc.gallery.length+a:0);if(!(a in bc.gallery)){return}}else{return}}bc.current=a;if(typeof bB=="number"){clearTimeout(bB);bB=null;bz=bb=0}bc.options.onChange(bc.getCurrent());a1(true)};bc.next=function(){bc.change(bc.current+1)};bc.previous=function(){bc.change(bc.current-1)};bc.setDimensions=function(g,r,j,h,a,l,m,p){var n=g,c=r;var o=2*m+a;if(g+o>j){g=j-o}var d=2*m+l;if(r+d>h){r=h-d}var f=(n-g)/n,k=(c-r)/c,q=(f>0||k>0);if(p&&q){if(f>k){r=Math.round((c/n)*g)}else{if(k>f){g=Math.round((n/c)*r)}}}bc.dimensions={height:g+a,width:r+l,innerHeight:g,innerWidth:r,top:Math.floor((j-(g+o))/2+m),left:Math.floor((h-(r+d))/2+m),oversized:q};return bc.dimensions};bc.makeGallery=function(g){var c=[],h=-1;if(typeof g=="string"){g=[g]}if(typeof g.length=="number"){bS(g,function(k,j){if(j.content){c[k]=j}else{c[k]={content:j}}});h=0}else{if(g.tagName){var d=bc.getCache(g);g=d?d:bc.makeObject(g)}if(g.gallery){c=[];var f;for(var a in bc.cache){f=bc.cache[a];if(f.gallery&&f.gallery==g.gallery){if(h==-1&&f.content==g.content){h=c.length}c.push(f)}}if(h==-1){c.unshift(g);h=0}}else{c=[g];h=0}}bS(c,function(k,j){c[k]=bV({},j)});return[c,h]};bc.makeObject=function(g,a){var f={content:g.href,title:g.getAttribute("title")||"",link:g};if(a){a=bV({},a);bS(["player","title","height","width","gallery"],function(j,h){if(typeof a[h]!="undefined"){f[h]=a[h];delete a[h]}});f.options=a}else{f.options={}}if(!f.player){f.player=bc.getPlayer(f.content)}var c=g.getAttribute("rel");if(c){var d=c.match(bL);if(d){f.gallery=escape(d[2])}bS(c.split(";"),function(j,h){d=h.match(bY);if(d){f[d[1]]=d[2]}})}return f};bc.getPlayer=function(a){if(a.indexOf("#")>-1&&a.indexOf(document.location.href)==0){return"inline"}var f=a.indexOf("?");if(f>-1){a=a.substring(0,f)}var d,c=a.match(aY);if(c){d=c[0].toLowerCase()}if(d){if(bc.img&&bc.img.ext.indexOf(d)>-1){return"img"}if(bc.swf&&bc.swf.ext.indexOf(d)>-1){return"swf"}if(bc.flv&&bc.flv.ext.indexOf(d)>-1){return"flv"}if(bc.qt&&bc.qt.ext.indexOf(d)>-1){if(bc.wmp&&bc.wmp.ext.indexOf(d)>-1){return"qtwmp"}else{return"qt"}}if(bc.wmp&&bc.wmp.ext.indexOf(d)>-1){return"wmp"}}return"iframe"};function bm(){var c=bc.errorInfo,a=bc.plugins,m,l,h,d,j,f,k,g;for(var n=0;n<bc.gallery.length;++n){m=bc.gallery[n];l=false;h=null;switch(m.player){case"flv":case"swf":if(!a.fla){h="fla"}break;case"qt":if(!a.qt){h="qt"}break;case"wmp":if(bc.isMac){if(a.qt&&a.f4m){m.player="qt"}else{h="qtf4m"}}else{if(!a.wmp){h="wmp"}}break;case"qtwmp":if(a.qt){m.player="qt"}else{if(a.wmp){m.player="wmp"}else{h="qtwmp"}}break}if(h){if(bc.options.handleUnsupported=="link"){switch(h){case"qtf4m":j="shared";f=[c.qt.url,c.qt.name,c.f4m.url,c.f4m.name];break;case"qtwmp":j="either";f=[c.qt.url,c.qt.name,c.wmp.url,c.wmp.name];break;default:j="single";f=[c[h].url,c[h].name]}m.player="html";m.content='<div class="sb-message">'+aL(bc.lang.errors[j],f)+"</div>"}else{l=true}}else{if(m.player=="inline"){d=bP.exec(m.content);if(d){k=bN(d[1]);if(k){m.content=k.innerHTML}else{l=true}}else{l=true}}else{if(m.player=="swf"||m.player=="flv"){g=(m.options&&m.options.flashVersion)||bc.options.flashVersion;if(bc.flash&&!bc.flash.hasFlashPlayerVersion(g)){m.width=310;m.height=177}}}}if(l){bc.gallery.splice(n,1);if(n<bc.current){--bc.current}else{if(n==bc.current){bc.current=n>0?n-1:n}}--n}}}function bA(a){if(!bc.options.enableKeys){return}(a?bo:bg)(document,"keydown",bD)}function bD(a){if(a.metaKey||a.shiftKey||a.altKey||a.ctrlKey){return}var d=aI(a),c;switch(d){case 81:case 88:case 27:c=bc.close;break;case 37:c=bc.previous;break;case 39:c=bc.next;break;case 32:c=typeof bB=="number"?bc.pause:bc.play;break}if(c){aQ(a);c()}}function a1(f){bA(false);var g=bc.getCurrent();var a=(g.player=="inline"?"html":g.player);if(typeof bc[a]!="function"){throw"unknown player "+a}if(f){bc.player.remove();bc.revertOptions();bc.applyOptions(g.options||{})}bc.player=new bc[a](g,bc.playerId);if(bc.gallery.length>1){var j=bc.gallery[bc.current+1]||bc.gallery[0];if(j.player=="img"){var d=new Image();d.src=j.content}var h=bc.gallery[bc.current-1]||bc.gallery[bc.gallery.length-1];if(h.player=="img"){var c=new Image();c.src=h.content}}bc.skin.onLoad(f,a7)}function a7(){if(!by){return}if(typeof bc.player.ready!="undefined"){var a=setInterval(function(){if(by){if(bc.player.ready){clearInterval(a);a=null;bc.skin.onReady(aZ)}}else{clearInterval(a);a=null}},10)}else{bc.skin.onReady(aZ)}}function aZ(){if(!by){return}bc.player.append(bc.skin.body,bc.dimensions);bc.skin.onShow(bj)}function bj(){if(!by){return}if(bc.player.onLoad){bc.player.onLoad()}bc.options.onFinish(bc.getCurrent());if(!bc.isPaused()){bc.play()}bA(true)}if(!Array.prototype.indexOf){Array.prototype.indexOf=function(d,a){var c=this.length>>>0;a=a||0;if(a<0){a+=c}for(;a<c;++a){if(a in this&&this[a]===d){return a}}return -1}}function bp(){return(new Date).getTime()}function bV(c,a){for(var d in a){c[d]=a[d]}return c}function bS(g,f){var d=0,c=g.length;for(var a=g[0];d<c&&f.call(a,d,a)!==false;a=g[++d]){}}function aL(c,a){return c.replace(/\{(\w+?)\}/g,function(d,f){return a[f]})}function bH(){}function bN(a){return document.getElementById(a)}function bu(a){a.parentNode.removeChild(a)}var aW=true,S=true;function a0(){var a=document.body,c=document.createElement("div");aW=typeof c.style.opacity==="string";c.style.position="fixed";c.style.margin=0;c.style.top="20px";a.appendChild(c,a.firstChild);S=c.offsetTop==20;a.removeChild(c)}bc.getStyle=(function(){var a=/opacity=([^)]*)/,c=document.defaultView&&document.defaultView.getComputedStyle;return function(f,g){var h;if(!aW&&g=="opacity"&&f.currentStyle){h=a.test(f.currentStyle.filter||"")?(parseFloat(RegExp.$1)/100)+"":"";return h===""?"1":h}if(c){var d=c(f,null);if(d){h=d[g]}if(g=="opacity"&&h==""){h="1"}}else{h=f.currentStyle[g]}return h}})();bc.appendHTML=function(a,d){if(a.insertAdjacentHTML){a.insertAdjacentHTML("BeforeEnd",d)}else{if(a.lastChild){var c=a.ownerDocument.createRange();c.setStartAfter(a.lastChild);var f=c.createContextualFragment(d);a.appendChild(f)}else{a.innerHTML=d}}};bc.getWindowSize=function(a){if(document.compatMode==="CSS1Compat"){return document.documentElement["client"+a]}return document.body["client"+a]};bc.setOpacity=function(a,c){var d=a.style;if(aW){d.opacity=(c==1?"":c)}else{d.zoom=1;if(c==1){if(typeof d.filter=="string"&&(/alpha/i).test(d.filter)){d.filter=d.filter.replace(/\s*[\w\.]*alpha\([^\)]*\);?/gi,"")}}else{d.filter=(d.filter||"").replace(/\s*[\w\.]*alpha\([^\)]*\)/gi,"")+" alpha(opacity="+(c*100)+")"}}};bc.clearOpacity=function(a){bc.setOpacity(a,1)};function aP(c){var a=c.target?c.target:c.srcElement;return a.nodeType==3?a.parentNode:a}function a8(d){var c=d.pageX||(d.clientX+(document.documentElement.scrollLeft||document.body.scrollLeft)),a=d.pageY||(d.clientY+(document.documentElement.scrollTop||document.body.scrollTop));return[c,a]}function aQ(a){a.preventDefault()}function aI(a){return a.which?a.which:a.keyCode}function bo(f,a,d){if(f.addEventListener){f.addEventListener(a,d,false)}else{if(f.nodeType===3||f.nodeType===8){return}if(f.setInterval&&(f!==bt&&!f.frameElement)){f=bt}if(!d.__guid){d.__guid=bo.guid++}if(!f.events){f.events={}}var c=f.events[a];if(!c){c=f.events[a]={};if(f["on"+a]){c[0]=f["on"+a]}}c[d.__guid]=d;f["on"+a]=bo.handleEvent}}bo.guid=1;bo.handleEvent=function(f){var c=true;f=f||bo.fixEvent(((this.ownerDocument||this.document||this).parentWindow||bt).event);var d=this.events[f.type];for(var a in d){this.__handleEvent=d[a];if(this.__handleEvent(f)===false){c=false}}return c};bo.preventDefault=function(){this.returnValue=false};bo.stopPropagation=function(){this.cancelBubble=true};bo.fixEvent=function(a){a.preventDefault=bo.preventDefault;a.stopPropagation=bo.stopPropagation;return a};function bg(a,d,c){if(a.removeEventListener){a.removeEventListener(d,c,false)}else{if(a.events&&a.events[d]){delete a.events[d][c.__guid]}}}var K=false,bF;if(document.addEventListener){bF=function(){document.removeEventListener("DOMContentLoaded",bF,false);bc.load()}}else{if(document.attachEvent){bF=function(){if(document.readyState==="complete"){document.detachEvent("onreadystatechange",bF);bc.load()}}}}function aX(){if(K){return}try{document.documentElement.doScroll("left")}catch(a){setTimeout(aX,1);return}bc.load()}function bd(){if(document.readyState==="complete"){return bc.load()}if(document.addEventListener){document.addEventListener("DOMContentLoaded",bF,false);bt.addEventListener("load",bc.load,false)}else{if(document.attachEvent){document.attachEvent("onreadystatechange",bF);bt.attachEvent("onload",bc.load);var a=false;try{a=bt.frameElement===null}catch(c){}if(document.documentElement.doScroll&&a){aX()}}}}bc.load=function(){if(K){return}if(!document.body){return setTimeout(bc.load,13)}K=true;a0();bc.onReady();if(!bc.options.skipSetup){bc.setup()}bc.skin.init()};bc.plugins={};if(navigator.plugins&&navigator.plugins.length){var aH=[];bS(navigator.plugins,function(a,c){aH.push(c.name)});aH=aH.join(",");var bI=aH.indexOf("Flip4Mac")>-1;bc.plugins={fla:aH.indexOf("Shockwave Flash")>-1,qt:aH.indexOf("QuickTime")>-1,wmp:!bI&&aH.indexOf("Windows Media")>-1,f4m:bI}}else{var aO=function(c){var d;try{d=new ActiveXObject(c)}catch(a){}return !!d};bc.plugins={fla:aO("ShockwaveFlash.ShockwaveFlash"),qt:aO("QuickTime.QuickTime"),wmp:aO("wmplayer.ocx"),f4m:false}}var a6=/^(light|shadow)box/i,bE="shadowboxCacheKey",a2=1;bc.cache={};bc.select=function(d){var a=[];if(!d){var c;bS(document.getElementsByTagName("a"),function(j,h){c=h.getAttribute("rel");if(c&&a6.test(c)){a.push(h)}})}else{var f=d.length;if(f){if(typeof d=="string"){if(bc.find){a=bc.find(d)}}else{if(f==2&&typeof d[0]=="string"&&d[1].nodeType){if(bc.find){a=bc.find(d[0],d[1])}}else{for(var g=0;g<f;++g){a[g]=d[g]}}}}else{a.push(d)}}return a};bc.setup=function(a,c){bS(bc.select(a),function(d,f){bc.addCache(f,c)})};bc.teardown=function(a){bS(bc.select(a),function(d,c){bc.removeCache(c)})};bc.addCache=function(a,c){var d=a[bE];if(d==aT){d=a2++;a[bE]=d;bo(a,"click",aJ)}bc.cache[d]=bc.makeObject(a,c)};bc.removeCache=function(a){bg(a,"click",aJ);delete bc.cache[a[bE]];a[bE]=null};bc.getCache=function(c){var a=c[bE];return(a in bc.cache&&bc.cache[a])};bc.clearCache=function(){for(var a in bc.cache){bc.removeCache(bc.cache[a].link)}bc.cache={}};function aJ(a){bc.open(this);if(bc.gallery.length){aQ(a)}}bc.find=(function(){var k=/((?:\((?:\([^()]+\)|[^()]+)+\)|\[(?:\[[^[\]]*\]|['"][^'"]*['"]|[^[\]'"]+)+\]|\\.|[^ >+~,(\[\\]+)+|[>+~])(\s*,\s*)?((?:.|\r|\n)*)/g,j=0,f=Object.prototype.toString,p=false,r=true;[0,0].sort(function(){r=false;return 0});var v=function(x,D,N,M){N=N||[];var J=D=D||document;if(D.nodeType!==1&&D.nodeType!==9){return[]}if(!x||typeof x!=="string"){return N}var w=[],B,H,E,C,y=true,A=u(D),L=x;while((k.exec(""),B=k.exec(L))!==null){L=B[3];w.push(B[1]);if(B[2]){C=B[3];break}}if(w.length>1&&o.exec(x)){if(w.length===2&&n.relative[w[0]]){H=d(w[0]+w[1],D)}else{H=n.relative[w[0]]?[D]:v(w.shift(),D);while(w.length){x=w.shift();if(n.relative[x]){x+=w.shift()}H=d(x,H)}}}else{if(!M&&w.length>1&&D.nodeType===9&&!A&&n.match.ID.test(w[0])&&!n.match.ID.test(w[w.length-1])){var I=v.find(w.shift(),D,A);D=I.expr?v.filter(I.expr,I.set)[0]:I.set[0]}if(D){var I=M?{expr:w.pop(),set:l(M)}:v.find(w.pop(),w.length===1&&(w[0]==="~"||w[0]==="+")&&D.parentNode?D.parentNode:D,A);H=I.expr?v.filter(I.expr,I.set):I.set;if(w.length>0){E=l(H)}else{y=false}while(w.length){var F=w.pop(),G=F;if(!n.relative[F]){F=""}else{G=w.pop()}if(G==null){G=D}n.relative[F](E,G,A)}}else{E=w=[]}}if(!E){E=H}if(!E){throw"Syntax error, unrecognized expression: "+(F||x)}if(f.call(E)==="[object Array]"){if(!y){N.push.apply(N,E)}else{if(D&&D.nodeType===1){for(var O=0;E[O]!=null;O++){if(E[O]&&(E[O]===true||E[O].nodeType===1&&m(D,E[O]))){N.push(H[O])}}}else{for(var O=0;E[O]!=null;O++){if(E[O]&&E[O].nodeType===1){N.push(H[O])}}}}}else{l(E,N)}if(C){v(C,J,N,M);v.uniqueSort(N)}return N};v.uniqueSort=function(w){if(h){p=r;w.sort(h);if(p){for(var x=1;x<w.length;x++){if(w[x]===w[x-1]){w.splice(x--,1)}}}}return w};v.matches=function(x,w){return v(x,null,null,w)};v.find=function(F,D,E){var w,y;if(!F){return[]}for(var A=0,B=n.order.length;A<B;A++){var x=n.order[A],y;if((y=n.leftMatch[x].exec(F))){var C=y[1];y.splice(1,1);if(C.substr(C.length-1)!=="\\"){y[1]=(y[1]||"").replace(/\\/g,"");w=n.find[x](y,D,E);if(w!=null){F=F.replace(n.match[x],"");break}}}}if(!w){w=D.getElementsByTagName("*")}return{set:w,expr:F}};v.filter=function(J,L,G,A){var B=J,E=[],N=L,x,D,w=L&&L[0]&&u(L[0]);while(J&&L.length){for(var M in n.filter){if((x=n.match[M].exec(J))!=null){var C=n.filter[M],F,H;D=false;if(N===E){E=[]}if(n.preFilter[M]){x=n.preFilter[M](x,N,G,E,A,w);if(!x){D=F=true}else{if(x===true){continue}}}if(x){for(var y=0;(H=N[y])!=null;y++){if(H){F=C(H,x,y,N);var I=A^!!F;if(G&&F!=null){if(I){D=true}else{N[y]=false}}else{if(I){E.push(H);D=true}}}}}if(F!==aT){if(!G){N=E}J=J.replace(n.match[M],"");if(!D){return[]}break}}}if(J===B){if(D==null){throw"Syntax error, unrecognized expression: "+J}else{break}}B=J}return N};var n=v.selectors={order:["ID","NAME","TAG"],match:{ID:/#((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)/,CLASS:/\.((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)/,NAME:/\[name=['"]*((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)['"]*\]/,ATTR:/\[\s*((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)\s*(?:(\S?=)\s*(['"]*)(.*?)\3|)\s*\]/,TAG:/^((?:[\w\u00c0-\uFFFF\*-]|\\.)+)/,CHILD:/:(only|nth|last|first)-child(?:\((even|odd|[\dn+-]*)\))?/,POS:/:(nth|eq|gt|lt|first|last|even|odd)(?:\((\d*)\))?(?=[^-]|$)/,PSEUDO:/:((?:[\w\u00c0-\uFFFF-]|\\.)+)(?:\((['"]*)((?:\([^\)]+\)|[^\2\(\)]*)+)\2\))?/},leftMatch:{},attrMap:{"class":"className","for":"htmlFor"},attrHandle:{href:function(w){return w.getAttribute("href")}},relative:{"+":function(E,B){var y=typeof B==="string",w=y&&!/\W/.test(B),D=y&&!w;if(w){B=B.toLowerCase()}for(var A=0,C=E.length,x;A<C;A++){if((x=E[A])){while((x=x.previousSibling)&&x.nodeType!==1){}E[A]=D||x&&x.nodeName.toLowerCase()===B?x||false:x===B}}if(D){v.filter(B,E,true)}},">":function(D,B){var x=typeof B==="string";if(x&&!/\W/.test(B)){B=B.toLowerCase();for(var A=0,C=D.length;A<C;A++){var w=D[A];if(w){var y=w.parentNode;D[A]=y.nodeName.toLowerCase()===B?y:false}}}else{for(var A=0,C=D.length;A<C;A++){var w=D[A];if(w){D[A]=x?w.parentNode:w.parentNode===B}}if(x){v.filter(B,D,true)}}},"":function(y,B,w){var A=j++,C=c;if(typeof B==="string"&&!/\W/.test(B)){var x=B=B.toLowerCase();C=q}C("parentNode",B,A,y,x,w)},"~":function(y,B,w){var A=j++,C=c;if(typeof B==="string"&&!/\W/.test(B)){var x=B=B.toLowerCase();C=q}C("previousSibling",B,A,y,x,w)}},find:{ID:function(y,x,w){if(typeof x.getElementById!=="undefined"&&!w){var A=x.getElementById(y[1]);return A?[A]:[]}},NAME:function(A,w){if(typeof w.getElementsByName!=="undefined"){var B=[],x=w.getElementsByName(A[1]);for(var y=0,C=x.length;y<C;y++){if(x[y].getAttribute("name")===A[1]){B.push(x[y])}}return B.length===0?null:B}},TAG:function(x,w){return w.getElementsByTagName(x[1])}},preFilter:{CLASS:function(y,B,A,C,E,D){y=" "+y[1].replace(/\\/g,"")+" ";if(D){return y}for(var x=0,w;(w=B[x])!=null;x++){if(w){if(E^(w.className&&(" "+w.className+" ").replace(/[\t\n]/g," ").indexOf(y)>=0)){if(!A){C.push(w)}}else{if(A){B[x]=false}}}}return false},ID:function(w){return w[1].replace(/\\/g,"")},TAG:function(w,x){return w[1].toLowerCase()},CHILD:function(x){if(x[1]==="nth"){var w=/(-?)(\d*)n((?:\+|-)?\d*)/.exec(x[2]==="even"&&"2n"||x[2]==="odd"&&"2n+1"||!/\D/.test(x[2])&&"0n+"+x[2]||x[2]);x[2]=(w[1]+(w[2]||1))-0;x[3]=w[3]-0}x[0]=j++;return x},ATTR:function(x,B,A,C,w,D){var y=x[1].replace(/\\/g,"");if(!D&&n.attrMap[y]){x[1]=n.attrMap[y]}if(x[2]==="~="){x[4]=" "+x[4]+" "}return x},PSEUDO:function(x,B,A,C,w){if(x[1]==="not"){if((k.exec(x[3])||"").length>1||/^\w/.test(x[3])){x[3]=v(x[3],null,null,B)}else{var y=v.filter(x[3],B,A,true^w);if(!A){C.push.apply(C,y)}return false}}else{if(n.match.POS.test(x[0])||n.match.CHILD.test(x[0])){return true}}return x},POS:function(w){w.unshift(true);return w}},filters:{enabled:function(w){return w.disabled===false&&w.type!=="hidden"},disabled:function(w){return w.disabled===true},checked:function(w){return w.checked===true},selected:function(w){w.parentNode.selectedIndex;return w.selected===true},parent:function(w){return !!w.firstChild},empty:function(w){return !w.firstChild},has:function(w,x,y){return !!v(y[3],w).length},header:function(w){return/h\d/i.test(w.nodeName)},text:function(w){return"text"===w.type},radio:function(w){return"radio"===w.type},checkbox:function(w){return"checkbox"===w.type},file:function(w){return"file"===w.type},password:function(w){return"password"===w.type},submit:function(w){return"submit"===w.type},image:function(w){return"image"===w.type},reset:function(w){return"reset"===w.type},button:function(w){return"button"===w.type||w.nodeName.toLowerCase()==="button"},input:function(w){return/input|select|textarea|button/i.test(w.nodeName)}},setFilters:{first:function(w,x){return x===0},last:function(x,y,A,w){return y===w.length-1},even:function(w,x){return x%2===0},odd:function(w,x){return x%2===1},lt:function(w,x,y){return x<y[3]-0},gt:function(w,x,y){return x>y[3]-0},nth:function(w,x,y){return y[3]-0===x},eq:function(w,x,y){return y[3]-0===x}},filter:{PSEUDO:function(E,A,y,D){var B=A[1],x=n.filters[B];if(x){return x(E,y,A,D)}else{if(B==="contains"){return(E.textContent||E.innerText||g([E])||"").indexOf(A[3])>=0}else{if(B==="not"){var w=A[3];for(var y=0,C=w.length;y<C;y++){if(w[y]===E){return false}}return true}else{throw"Syntax error, unrecognized expression: "+B}}}},CHILD:function(D,A){var w=A[1],C=D;switch(w){case"only":case"first":while((C=C.previousSibling)){if(C.nodeType===1){return false}}if(w==="first"){return true}C=D;case"last":while((C=C.nextSibling)){if(C.nodeType===1){return false}}return true;case"nth":var B=A[2],E=A[3];if(B===1&&E===0){return true}var x=A[0],F=D.parentNode;if(F&&(F.sizcache!==x||!D.nodeIndex)){var y=0;for(C=F.firstChild;C;C=C.nextSibling){if(C.nodeType===1){C.nodeIndex=++y}}F.sizcache=x}var G=D.nodeIndex-E;if(B===0){return G===0}else{return(G%B===0&&G/B>=0)}}},ID:function(w,x){return w.nodeType===1&&w.getAttribute("id")===x},TAG:function(w,x){return(x==="*"&&w.nodeType===1)||w.nodeName.toLowerCase()===x},CLASS:function(w,x){return(" "+(w.className||w.getAttribute("class"))+" ").indexOf(x)>-1},ATTR:function(w,y){var A=y[1],C=n.attrHandle[A]?n.attrHandle[A](w):w[A]!=null?w[A]:w.getAttribute(A),D=C+"",x=y[2],B=y[4];return C==null?x==="!=":x==="="?D===B:x==="*="?D.indexOf(B)>=0:x==="~="?(" "+D+" ").indexOf(B)>=0:!B?D&&C!==false:x==="!="?D!==B:x==="^="?D.indexOf(B)===0:x==="$="?D.substr(D.length-B.length)===B:x==="|="?D===B||D.substr(0,B.length+1)===B+"-":false},POS:function(x,B,A,w){var C=B[2],y=n.setFilters[C];if(y){return y(x,A,B,w)}}}};var o=n.match.POS;for(var t in n.match){n.match[t]=new RegExp(n.match[t].source+/(?![^\[]*\])(?![^\(]*\))/.source);n.leftMatch[t]=new RegExp(/(^(?:.|\r|\n)*?)/.source+n.match[t].source)}var l=function(w,x){w=Array.prototype.slice.call(w,0);if(x){x.push.apply(x,w);return x}return w};try{Array.prototype.slice.call(document.documentElement.childNodes,0)}catch(a){l=function(w,x){var A=x||[];if(f.call(w)==="[object Array]"){Array.prototype.push.apply(A,w)}else{if(typeof w.length==="number"){for(var y=0,B=w.length;y<B;y++){A.push(w[y])}}else{for(var y=0;w[y];y++){A.push(w[y])}}}return A}}var h;if(document.documentElement.compareDocumentPosition){h=function(x,y){if(!x.compareDocumentPosition||!y.compareDocumentPosition){if(x==y){p=true}return x.compareDocumentPosition?-1:1}var w=x.compareDocumentPosition(y)&4?-1:x===y?0:1;if(w===0){p=true}return w}}else{if("sourceIndex" in document.documentElement){h=function(x,y){if(!x.sourceIndex||!y.sourceIndex){if(x==y){p=true}return x.sourceIndex?-1:1}var w=x.sourceIndex-y.sourceIndex;if(w===0){p=true}return w}}else{if(document.createRange){h=function(x,A){if(!x.ownerDocument||!A.ownerDocument){if(x==A){p=true}return x.ownerDocument?-1:1}var y=x.ownerDocument.createRange(),B=A.ownerDocument.createRange();y.setStart(x,0);y.setEnd(x,0);B.setStart(A,0);B.setEnd(A,0);var w=y.compareBoundaryPoints(Range.START_TO_END,B);if(w===0){p=true}return w}}}}function g(A){var y="",w;for(var x=0;A[x];x++){w=A[x];if(w.nodeType===3||w.nodeType===4){y+=w.nodeValue}else{if(w.nodeType!==8){y+=g(w.childNodes)}}}return y}(function(){var x=document.createElement("div"),w="script"+(new Date).getTime();x.innerHTML="<a name='"+w+"'/>";var y=document.documentElement;y.insertBefore(x,y.firstChild);if(document.getElementById(w)){n.find.ID=function(B,A,D){if(typeof A.getElementById!=="undefined"&&!D){var C=A.getElementById(B[1]);return C?C.id===B[1]||typeof C.getAttributeNode!=="undefined"&&C.getAttributeNode("id").nodeValue===B[1]?[C]:aT:[]}};n.filter.ID=function(A,C){var B=typeof A.getAttributeNode!=="undefined"&&A.getAttributeNode("id");return A.nodeType===1&&B&&B.nodeValue===C}}y.removeChild(x);y=x=null})();(function(){var w=document.createElement("div");w.appendChild(document.createComment(""));if(w.getElementsByTagName("*").length>0){n.find.TAG=function(C,x){var y=x.getElementsByTagName(C[1]);if(C[1]==="*"){var A=[];for(var B=0;y[B];B++){if(y[B].nodeType===1){A.push(y[B])}}y=A}return y}}w.innerHTML="<a href='#'></a>";if(w.firstChild&&typeof w.firstChild.getAttribute!=="undefined"&&w.firstChild.getAttribute("href")!=="#"){n.attrHandle.href=function(x){return x.getAttribute("href",2)}}w=null})();if(document.querySelectorAll){(function(){var y=v,w=document.createElement("div");w.innerHTML="<p class='TEST'></p>";if(w.querySelectorAll&&w.querySelectorAll(".TEST").length===0){return}v=function(E,A,C,B){A=A||document;if(!B&&A.nodeType===9&&!u(A)){try{return l(A.querySelectorAll(E),C)}catch(D){}}return y(E,A,C,B)};for(var x in y){v[x]=y[x]}w=null})()}(function(){var w=document.createElement("div");w.innerHTML="<div class='test e'></div><div class='test'></div>";if(!w.getElementsByClassName||w.getElementsByClassName("e").length===0){return}w.lastChild.className="e";if(w.getElementsByClassName("e").length===1){return}n.order.splice(1,0,"CLASS");n.find.CLASS=function(A,y,x){if(typeof y.getElementsByClassName!=="undefined"&&!x){return y.getElementsByClassName(A[1])}};w=null})();function q(C,w,x,E,G,F){for(var A=0,B=E.length;A<B;A++){var D=E[A];if(D){D=D[C];var y=false;while(D){if(D.sizcache===x){y=E[D.sizset];break}if(D.nodeType===1&&!F){D.sizcache=x;D.sizset=A}if(D.nodeName.toLowerCase()===w){y=D;break}D=D[C]}E[A]=y}}}function c(C,w,x,E,G,F){for(var A=0,B=E.length;A<B;A++){var D=E[A];if(D){D=D[C];var y=false;while(D){if(D.sizcache===x){y=E[D.sizset];break}if(D.nodeType===1){if(!F){D.sizcache=x;D.sizset=A}if(typeof w!=="string"){if(D===w){y=true;break}}else{if(v.filter(w,[D]).length>0){y=D;break}}}D=D[C]}E[A]=y}}}var m=document.compareDocumentPosition?function(w,x){return w.compareDocumentPosition(x)&16}:function(w,x){return w!==x&&(w.contains?w.contains(x):true)};var u=function(x){var w=(x?x.ownerDocument||x:0).documentElement;return w?w.nodeName!=="HTML":false};var d=function(C,D){var y=[],x="",w,A=D.nodeType?[D]:D;while((w=n.match.PSEUDO.exec(C))){x+=w[0];C=C.replace(n.match.PSEUDO,"")}C=n.relative[C]?C+"*":C;for(var E=0,B=A.length;E<B;E++){v(C,A[E],y)}return v.filter(x,y)};return v})();bc.lang={code:"fr",of:"de",loading:"",cancel:"Annuler",next:"Suivant",previous:"PrÃ�Â©cÃ�Â©dent",play:"Lire",pause:"Pause",close:"Fermer",errors:{single:'Vous devez installer le plugin <a href="{0}">{1}</a> pour afficher ce contenu.',shared:'Vous devez installer les plugins <a href="{0}">{1}</a> et <a href="{2}">{3}</a> pour afficher ce contenu.',either:'Vous devez installer le plugin <a href="{0}">{1}</a> ou <a href="{2}">{3}</a> pour afficher ce contenu.'}};var bs,bv="sb-drag-proxy",br,aU,bK;function bn(){br={x:0,y:0,startX:null,startY:null}}function bX(){var a=bc.dimensions;bV(aU.style,{height:a.innerHeight+"px",width:a.innerWidth+"px"})}function be(){bn();var a=["position:absolute","cursor:"+(bc.isGecko?"-moz-grab":"move"),"background-color:"+(bc.isIE?"#fff;filter:alpha(opacity=0)":"transparent")].join(";");bc.appendHTML(bc.skin.body,'<div id="'+bv+'" style="'+a+'"></div>');aU=bN(bv);bX();bo(aU,"mousedown",bh)}function bx(){if(aU){bg(aU,"mousedown",bh);bu(aU);aU=null}bK=null}function bh(c){aQ(c);var a=a8(c);br.startX=a[0];br.startY=a[1];bK=bN(bc.player.id);bo(document,"mousemove",bl);bo(document,"mouseup",aV);if(bc.isGecko){aU.style.cursor="-moz-grabbing"}}function bl(g){var c=bc.player,f=bc.dimensions,h=a8(g);var a=h[0]-br.startX;br.startX+=a;br.x=Math.max(Math.min(0,br.x+a),f.innerWidth-c.width);var d=h[1]-br.startY;br.startY+=d;br.y=Math.max(Math.min(0,br.y+d),f.innerHeight-c.height);bV(bK.style,{left:br.x+"px",top:br.y+"px"})}function aV(){bg(document,"mousemove",bl);bg(document,"mouseup",aV);if(bc.isGecko){aU.style.cursor="-moz-grab"}}bc.img=function(d,a){this.obj=d;this.id=a;this.ready=false;var c=this;bs=new Image();bs.onload=function(){c.height=d.height?parseInt(d.height,10):bs.height;c.width=d.width?parseInt(d.width,10):bs.width;c.ready=true;bs.onload=null;bs=null};bs.src=d.content};bc.img.ext=["bmp","gif","jpg","jpeg","png"];bc.img.prototype={append:function(d,f){var a=document.createElement("img");a.id=this.id;a.src=this.obj.content;a.style.position="absolute";var c,g;if(f.oversized&&bc.options.handleOversize=="resize"){c=f.innerHeight;g=f.innerWidth}else{c=this.height;g=this.width}a.setAttribute("height",c);a.setAttribute("width",g);d.appendChild(a)},remove:function(){var a=bN(this.id);if(a){bu(a)}bx();if(bs){bs.onload=null;bs=null}},onLoad:function(){var a=bc.dimensions;if(a.oversized&&bc.options.handleOversize=="drag"){be()}},onWindowResize:function(){var f=bc.dimensions;switch(bc.options.handleOversize){case"resize":var c=bN(this.id);c.height=f.innerHeight;c.width=f.innerWidth;break;case"drag":if(bK){var a=parseInt(bc.getStyle(bK,"top")),d=parseInt(bc.getStyle(bK,"left"));if(a+this.height<f.innerHeight){bK.style.top=f.innerHeight-this.height+"px"}if(d+this.width<f.innerWidth){bK.style.left=f.innerWidth-this.width+"px"}bX()}break}}};bc.iframe=function(d,a){this.obj=d;this.id=a;var c=bN("sb-overlay");this.height=d.height?parseInt(d.height,10):c.offsetHeight;this.width=d.width?parseInt(d.width,10):c.offsetWidth};bc.iframe.prototype={append:function(c,a){var d='<iframe id="'+this.id+'" name="'+this.id+'" height="100%" width="100%" frameborder="0" marginwidth="0" marginheight="0" style="visibility:hidden" onload="this.style.visibility=\'visible\'" scrolling="auto"';if(bc.isIE){d+=' allowtransparency="true"';if(bc.isIE6){d+=" src=\"javascript:false;document.write('');\""}}d+="></iframe>";c.innerHTML=d},remove:function(){var a=bN(this.id);if(a){bu(a);if(bc.isGecko){delete bt.frames[this.id]}}},onLoad:function(){var a=bc.isIE?bN(this.id).contentWindow:bt.frames[this.id];a.location.href=this.obj.content}};bc.html=function(a,c){this.obj=a;this.id=c;this.height=a.height?parseInt(a.height,10):300;this.width=a.width?parseInt(a.width,10):500};bc.html.prototype={append:function(c,d){var a=document.createElement("div");a.id=this.id;a.className="html";a.innerHTML=this.obj.content;c.appendChild(a)},remove:function(){var a=bN(this.id);if(a){bu(a)}}};var a4=16;bc.qt=function(a,c){this.obj=a;this.id=c;this.height=a.height?parseInt(a.height,10):300;if(bc.options.showMovieControls){this.height+=a4}this.width=a.width?parseInt(a.width,10):300};bc.qt.ext=["dv","mov","moov","movie","mp4","avi","mpg","mpeg"];bc.qt.prototype={append:function(k,j){var f=bc.options,d=String(f.autoplayMovies),h=String(f.showMovieControls);var l="<object",a={id:this.id,name:this.id,height:this.height,width:this.width,kioskmode:"true"};if(bc.isIE){a.classid="clsid:02BF25D5-8C17-4B23-BC80-D3488ABDDC6B";a.codebase="http://www.apple.com/qtactivex/qtplugin.cab#version=6,0,2,0"}else{a.type="video/quicktime";a.data=this.obj.content}for(var c in a){l+=" "+c+'="'+a[c]+'"'}l+=">";var m={src:this.obj.content,scale:"aspect",controller:h,autoplay:d};for(var g in m){l+='<param name="'+g+'" value="'+m[g]+'">'}l+="</object>";k.innerHTML=l},remove:function(){try{document[this.id].Stop()}catch(c){}var a=bN(this.id);if(a){bu(a)}}};var bC=false,a5=[],aN=["sb-nav-close","sb-nav-next","sb-nav-play","sb-nav-pause","sb-nav-previous"],bQ,bM,bR,aR=true;function bf(d,h,m,o,g){var k=(h=="opacity"),n=k?bc.setOpacity:function(t,r){t.style[h]=""+r+"px"};if(o==0||(!k&&!bc.options.animate)||(k&&!bc.options.animateFade)){n(d,m);if(g){g()}return}var l=parseFloat(bc.getStyle(d,h))||0;var j=m-l;if(j==0){if(g){g()}return}o*=1000;var c=bp(),p=bc.ease,q=c+o,a;var f=setInterval(function(){a=bp();if(a>=q){clearInterval(f);f=null;n(d,m);if(g){g()}}else{n(d,l+p((a-c)/o)*j)}},10)}function bW(){bQ.style.height=bc.getWindowSize("Height")+"px";bQ.style.width=bc.getWindowSize("Width")+"px"}function bU(){bQ.style.top=document.documentElement.scrollTop+"px";bQ.style.left=document.documentElement.scrollLeft+"px"}function bk(a){if(a){bS(a5,function(d,c){c[0].style.visibility=c[1]||""})}else{a5=[];bS(bc.options.troubleElements,function(c,d){bS(document.getElementsByTagName(d),function(g,f){a5.push([f,f.style.visibility]);f.style.visibility="hidden"})})}}function aM(a,c){var d=bN("sb-nav-"+a);if(d){d.style.display=c?"":"none"}}function bJ(c,f){var g=bN("sb-loading"),a=bc.getCurrent().player,h=(a=="img"||a=="html");if(c){bc.setOpacity(g,0);g.style.display="block";var d=function(){bc.clearOpacity(g);if(f){f()}};if(h){bf(g,"opacity",1,bc.options.fadeDuration,d)}else{d()}}else{var d=function(){g.style.display="none";bc.clearOpacity(g);if(f){f()}};if(h){bf(g,"opacity",0,bc.options.fadeDuration,d)}else{d()}}}function aK(k){var p=bc.getCurrent();bN("sb-title-inner").innerHTML=p.title||"";var j,n,f,g,m;if(bc.options.displayNav){j=true;var l=bc.gallery.length;if(l>1){if(bc.options.continuous){n=m=true}else{n=(l-1)>bc.current;m=bc.current>0}}if(bc.options.slideshowDelay>0&&bc.hasNext()){g=!bc.isPaused();f=!g}}else{j=n=f=g=m=false}aM("close",j);aM("next",n);aM("play",f);aM("pause",g);aM("previous",m);var h="";if(bc.options.displayCounter&&bc.gallery.length>1){var l=bc.gallery.length;if(bc.options.counterType=="skip"){var a=0,c=l,d=parseInt(bc.options.counterLimit)||0;if(d<l&&d>2){var o=Math.floor(d/2);a=bc.current-o;if(a<0){a+=l}c=bc.current+(d-o);if(c>l){c-=l}}while(a!=c){if(a==l){a=0}h+='<a onclick="event.preventDefault();Shadowbox.change('+a+');"';if(a==bc.current){h+=' class="sb-counter-current"'}h+=">"+(++a)+"</a>"}}else{h=[bc.current+1,bc.lang.of,l].join(" ")}}bN("sb-counter").innerHTML=h;k()}function a9(f){var c=bN("sb-title-inner"),a=bN("sb-info-inner"),d=0.35;c.style.visibility=a.style.visibility="";if(c.innerHTML!=""){bf(c,"marginTop",0,d)}bf(a,"marginTop",0,d,f)}function bq(d,h){var k=bN("sb-title"),g=bN("sb-info"),c=k.offsetHeight,a=g.offsetHeight,l=bN("sb-title-inner"),j=bN("sb-info-inner"),f=(d?0.35:0);bf(l,"marginTop",c,f);bf(j,"marginTop",a*-1,f,function(){l.style.visibility=j.style.visibility="hidden";h()})}function bO(c,h,d,f){var g=bN("sb-wrapper-inner"),a=(d?bc.options.resizeDuration:0);bf(bR,"top",h,a);bf(g,"height",c,a,f)}function bw(c,g,d,f){var a=(d?bc.options.resizeDuration:0);bf(bR,"left",g,a);bf(bR,"width",c,a,f)}function bG(h,d){var a=bN("sb-body-inner"),h=parseInt(h),d=parseInt(d),f=bR.offsetHeight-a.offsetHeight,g=bR.offsetWidth-a.offsetWidth,k=bM.offsetHeight,j=bM.offsetWidth,l=parseInt(bc.options.viewportPadding)||20,c=(bc.player&&bc.options.handleOversize!="drag");return bc.setDimensions(h,d,k,j,f,g,l,c)}var ba={};ba.markup='<div id="sb-container"><div id="sb-overlay"></div><div id="sb-wrapper"><div id="sb-title"><div id="sb-title-inner"></div></div><div id="sb-wrapper-inner"><div id="sb-body"><div id="sb-body-inner"></div><div id="sb-loading"><div id="sb-loading-inner"><span>{loading}</span></div></div></div></div><div id="sb-info"><div id="sb-info-inner"><div id="sb-counter"></div><div id="sb-nav"><a id="sb-nav-close" title="{close}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.close()"></a><a id="sb-nav-next" title="{next}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.next()"></a><a id="sb-nav-play" title="{play}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.play()"></a><a id="sb-nav-pause" title="{pause}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.pause()"></a><a id="sb-nav-previous" title="{previous}" onclick="event.preventDefault();Shadowbox.previous()"></a></div></div></div></div></div>';ba.options={animSequence:"sync",counterLimit:10,counterType:"default",displayCounter:true,displayNav:true,fadeDuration:0.35,initialHeight:160,initialWidth:320,modal:false,overlayColor:"#000",overlayOpacity:0.5,resizeDuration:0.35,showOverlay:true,troubleElements:["select","object","embed","canvas"]};ba.init=function(){bc.appendHTML(document.body,aL(ba.markup,bc.lang));ba.body=bN("sb-body-inner");bQ=bN("sb-container");bM=bN("sb-overlay");bR=bN("sb-wrapper");if(!S){bQ.style.position="absolute"}if(!aW){var a,c,d=/url\("(.*\.png)"\)/;bS(aN,function(h,g){a=bN(g);if(a){c=bc.getStyle(a,"backgroundImage").match(d);if(c){a.style.backgroundImage="none";a.style.filter="progid:DXImageTransform.Microsoft.AlphaImageLoader(enabled=true,src="+c[1]+",sizingMethod=scale);"}}})}var f;bo(bt,"resize",function(){if(f){clearTimeout(f);f=null}if(by){f=setTimeout(ba.onWindowResize,10)}})};ba.onOpen=function(c,a){aR=false;bQ.style.display="block";bW();var d=bG(bc.options.initialHeight,bc.options.initialWidth);bO(d.innerHeight,d.top);bw(d.width,d.left);if(bc.options.showOverlay){bM.style.backgroundColor=bc.options.overlayColor;bc.setOpacity(bM,0);if(!bc.options.modal){bo(bM,"click",bc.close)}bC=true}if(!S){bU();bo(bt,"scroll",bU)}bk();bQ.style.visibility="visible";if(bC){bf(bM,"opacity",bc.options.overlayOpacity,bc.options.fadeDuration,a)}else{a()}};ba.onLoad=function(c,a){bJ(true);while(ba.body.firstChild){bu(ba.body.firstChild)}bq(c,function(){if(!by){return}if(!c){bR.style.visibility="visible"}aK(a)})};ba.onReady=function(f){if(!by){return}var d=bc.player,a=bG(d.height,d.width);var c=function(){a9(f)};switch(bc.options.animSequence){case"hw":bO(a.innerHeight,a.top,true,function(){bw(a.width,a.left,true,c)});break;case"wh":bw(a.width,a.left,true,function(){bO(a.innerHeight,a.top,true,c)});break;default:bw(a.width,a.left,true);bO(a.innerHeight,a.top,true,c)}};ba.onShow=function(a){bJ(false,a);aR=true};ba.onClose=function(){if(!S){bg(bt,"scroll",bU)}bg(bM,"click",bc.close);bR.style.visibility="hidden";var a=function(){bQ.style.visibility="hidden";bQ.style.display="none";bk(true)};if(bC){bf(bM,"opacity",0,bc.options.fadeDuration,a)}else{a()}};ba.onPlay=function(){aM("play",false);aM("pause",true)};ba.onPause=function(){aM("pause",false);aM("play",true)};ba.onWindowResize=function(){if(!aR){return}bW();var a=bc.player,c=bG(a.height,a.width);bw(c.width,c.left);bO(c.innerHeight,c.top);if(a.onWindowResize){a.onWindowResize()}};bc.skin=ba;bt.Shadowbox=bc})(window);Shadowbox.init({overlayOpacity:0.1,skipSetup:true});(function(d,a){if(navigator.epubReadingSystem){if(navigator.epubReadingSystem.name){if(navigator.epubReadingSystem.name=="iBooks"){function f(){this.hasDeviceMotion="ondevicemotion" in d;this.threshold=1;this.delay=100;this.lastTime=new Date();this.lastX=null;this.lastY=null;this.lastZ=null;if(typeof a.CustomEvent==="function"){this.event=new a.CustomEvent("shake",{bubbles:true,cancelable:true})}else{if(typeof a.createEvent==="function"){this.event=a.createEvent("Event");this.event.initEvent("shake",true,true)}else{return false}}}f.prototype.reset=function(){this.lastTime=new Date();this.lastX=null;this.lastY=null;this.lastZ=null};f.prototype.start=function(){this.reset();if(this.hasDeviceMotion){d.addEventListener("devicemotion",this,false)}};f.prototype.stop=function(){if(this.hasDeviceMotion){d.removeEventListener("devicemotion",this,false)}this.reset()};f.prototype.devicemotion=function(m){var l=m.accelerationIncludingGravity,k,j,h=0,g=0,n=0;if((this.lastX===null)&&(this.lastY===null)&&(this.lastZ===null)){this.lastX=l.x;this.lastY=l.y;this.lastZ=l.z;return}h=Math.abs(this.lastX-l.x);g=Math.abs(this.lastY-l.y);n=Math.abs(this.lastZ-l.z);if(((h>this.threshold)&&(g>this.threshold))||((h>this.threshold)&&(n>this.threshold))||((g>this.threshold)&&(n>this.threshold))){k=new Date();j=k.getTime()-this.lastTime.getTime();if(j>this.delay){d.dispatchEvent(this.event);this.lastTime=new Date()}}this.lastX=l.x;this.lastY=l.y;this.lastZ=l.z};f.prototype.handleEvent=function(g){if(typeof(this[g.type])==="function"){return this[g.type](g)}};var c=new f();c&&c.start()}}}}(window,document));function playPause(a){var c=document.getElementById(a);if(c.paused){c.play()}else{c.pause()}}function playPausePopup(a){var c=document.getElementById(a);if(c.hasAttribute("controls")){c.pause();c.removeAttribute("controls")}else{c.setAttribute("controls","controls");c.play()}}function openVideoBox(a,d,c){Shadowbox.open({content:'<div style="width:100%;height:100%"><video width="100%" height="100%" preload="auto" autoplay="true" controls="true" src="'+a+'" type="video/mp4"/></div>',player:"html",title:"Video Widget",height:c,width:d,modal:true,handleOversize:"resize"})}function openGallery(j,h,a,c,f,l){if(j.preventDefault){j.preventDefault()}j.returnValue=false;var g=new Array(a);var n={continuous:false,counterType:"default",animate:false,handleOversize:"resize",modal:true,overlayOpacity:0.6,displayCounter:false};for(i=0;i<a;i++){var k;var m=i+1;k=h+"/"+h+"-"+m+".jpg";var d={player:"img",title:l,content:k,options:n,width:c,height:f};g[i]=d}Shadowbox.open(g)}function openGallerya(h,a,c,f,k){var g=new Array(a);var m={continuous:false,counterType:"default",animate:false,handleOversize:"resize",modal:true,overlayOpacity:0.6,displayCounter:false};for(i=0;i<a;i++){var j;var l=i+1;j=h+"/"+h+"-"+l+".jpg";var d={player:"img",title:k,content:j,options:m,width:c,height:f};g[i]=d}Shadowbox.open(g)}function openWidget(f,d){if(f.preventDefault){f.preventDefault()}f.returnValue=false;var c=d.firstChild;while(c&&c.nodeType!=1){c=c.nextSibling}var a=d.nextSibling;while(a&&a.nodeType!=1){a=a.nextSibling}if(a.style.display=="none"){a.style.display="block";c.src="images/Stop-Normal-Red-icon.png";d.style.top="-140px"}else{a.style.display="none";c.src="images/start-icon.png";d.style.top="0px"}return false}function MyMessage(a){Shadowbox.open({content:'<div style="background-color:white;width:90%;height:90%;"><p>'+a+"</p></div>",player:"html",title:"Welcome",modal:true,handleOversize:"resize",height:350,width:350})}function HideFocus(){var a=document.getElementsByClassName("bgclear");for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.backgroundColor="rgba(0, 0, 0, 0)"}}function ShowFocus(c){var a=document.getElementById(c);if(a){a.style.backgroundColor="rgba(128, 128, 128, 0.5)"}}function ShowLayer(f){HideFocus();HideAllLayers();var a=document.getElementsByClassName(f);for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.visibility="visible"}ShowFocus(f)}function HideLayer(f){HideFocus();var a=document.getElementsByClassName(f);for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.visibility="hidden"}}function ToggleLayer(f){HideFocus();var a=document.getElementsByClassName(f);for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];if(c.style.visibility=="hidden"){c.parentNode.style.zIndex="2";c.style.visibility="visible";c.style.display="block"}else{if(c.style.visibility=="visible"){c.parentNode.style.zIndex="-1";c.style.display="none";c.style.visibility="hidden"}}}}function AdjustIFrameSize(c){var a=c.contentWindow||c.contentDocument.parentWindow;a.onload=function(){b=document.getElementsByTagName("body")[0];var l=document.querySelector("meta[name=viewport]");var k=l.getAttribute("content");var h=/width[ ]*=[ ]*([\d\.]+)[ ]*,[ ]*height[ ]*=[ ]*([\d\.]+)/.exec(k);var o=parseFloat(h[1]);var g=parseFloat(h[2]);var n=b.clientWidth;var f=b.clientHeight;var d=(n/o);var j=(f/g);var m=1;if(d<j){m=d}else{m=j}z=Math.sqrt(m);s="zoom:"+z+"; -moz-transform: scale("+z+"); -moz-transform-origin: -1 0;-webkit-transform: scale("+z+");-webkit-transform-origin: 0 0;";if(typeof b.setAttribute==="function"){b.setAttribute("style",b.getAttribute("style")+";"+s)}}}function HideAllLayers(){var a=document.getElementsByClassName("autohide");for(var d=0;d<a.length;++d){var c=a[d];c.style.visibility="hidden"}}function addEvent(c,f,d){if(!d.$$guid){d.$$guid=addEvent.guid++}if(!c.events){c.events={}}var a=c.events[f];if(!a){a=c.events[f]={};if(c["on"+f]){a[0]=c["on"+f]}}a[d.$$guid]=d;c["on"+f]=handleEvent}addEvent.guid=1;function removeEvent(a,d,c){if(a.events&&a.events[d]){delete a.events[d][c.$$guid]}}function handleEvent(d){d=d||window.event;var a=this.events[d.type];for(var c in a){this.$$handleEvent=a[c];this.$$handleEvent(d)}}function getCookieVal(c){var a=document.cookie.indexOf(";",c);if(a==-1){a=document.cookie.length}return unescape(document.cookie.substring(c,a))}function GetCookie(f){var c=f+"=";var h=c.length;var a=document.cookie.length;var g=0;while(g<a){var d=g+h;if(document.cookie.substring(g,d)==c){return getCookieVal(d)}g=document.cookie.indexOf(" ",g)+1;if(g==0){break}}return null}function SetCookie(d,g){var a=SetCookie.arguments;var k=SetCookie.arguments.length;var c=(k>2)?a[2]:null;var j=(k>3)?a[3]:null;var f=(k>4)?a[4]:null;var h=(k>5)?a[5]:false;document.cookie=d+"="+escape(g)+((c==null)?"":("; expires="+c.toGMTString()))+((j==null)?"":("; path="+j))+((f==null)?"":("; domain="+f))+((h==true)?"; secure":"")}function DeleteCookie(a){document.cookie=a+"=; expires=Thu, 01-Jan-70 00:00:01 GMT;"}function PushBackCookie(d){var c=GetCookie("back");var a=GetCookie("backlogical");if(c){var f=d+"\n"+c;SetCookie("back",f,null,null);f=document.body.id+"\n"+a;SetCookie("backlogical",f,null,null)}else{SetCookie("back",d,null,null);SetCookie("backlogical",document.body.id,null,null)}}function PopBackCookie(){var a=null;var d=GetCookie("back");var c=GetCookie("backlogical");if(d){var g=d.indexOf("\n");if(g!=-1){a=d.substring(0,g);var f=d.substring(g+1,d.length);SetCookie("back",f,null,null)}else{a=d;DeleteCookie("back")}g=c.indexOf("\n");if(g!=-1){var f=c.substring(g+1,d.length);SetCookie("backlogical",f,null,null)}else{DeleteCookie("backlogical")}}return a}var hasTouchEvents=true;if(navigator.epubReadingSystem){try{hasTouchEvents=navigator.epubReadingSystem.hasFeature("touch-events")}catch(e){}}var evaluator;try{evaluator=new XPathEvaluator()}catch(e){hasTouchEvents=false}if(hasTouchEvents){try{addEvent(window,"load",function(){var a=evaluator.evaluate("//*[local-name()='span'][@onclick]",document.documentElement,null,XPathResult.ORDERED_NODE_ITERATOR_TYPE,null);if(a){var d=a.iterateNext();while(d){var c=d.onclick;if(c.length>0){addEvent(d,"touchstart",function(f){if(typeof c=="function"){f.preventDefault();this.onclick.call(d);false}});addEvent(d,"touchmove",function(f){f.preventDefault();false});addEvent(d,"touchend",function(f){f.preventDefault();false});addEvent(d,"touchcancel",function(f){f.preventDefault();false})}d=a.iterateNext()}}})}catch(e){}}function TraceLink(c,a,d){c.preventDefault();if(d.indexOf("pageNum")!=-1){PushBackCookie(a)}location.href=d}var cantracelink=false;if(navigator.epubReadingSystem){if(navigator.epubReadingSystem.name){if(navigator.epubReadingSystem.name=="iBooks"){cantracelink=true}}}if(cantracelink){addEvent(window,"load",function(){window.removeEventListener("shake",shakeEventDidOccur,false);setTimeout(function(){ShowBackLink()},500);var c=document.getElementsByTagName("a");for(var f=0;f<c.length;f++){if(c[f].hasAttribute("href")){var d=c[f];var a=c[f].href;if(a.length>0){addEvent(d,"click",function(g){TraceLink(g,location.href,this.href)});addEvent(d,"touchstart",function(g){TraceLink(location.href,this.href)});addEvent(d,"touchmove",function(g){TraceLink(location.href,this.href)});addEvent(d,"touchend",function(g){TraceLink(location.href,this.href)});addEvent(d,"touchcancel",function(g){TraceLink(location.href,this.href)})}}}})}function PeekBackCookie(){var a=null;var c=GetCookie("back");if(c){var d=c.indexOf("\n");if(d!=-1){a=c.substring(0,d)}else{a=c}}return a}function PeekBackLogicalCookie(){var a=null;var c=GetCookie("backlogical");if(c){var d=c.indexOf("\n");if(d!=-1){a=c.substring(0,d)}else{a=c}}return a}function DoBackLink(a){a.preventDefault();location.href=PopBackCookie()}function ShowBackLink(){var d=PeekBackLogicalCookie();if(d!=null){window.removeEventListener("shake",shakeEventDidOccur,false);d=d.replace("lp","");var a=document.createElement("p");a.setAttribute("style","position:absolute;top:0px;left:0px;text-align:center;width:100%;");var c=document.createElement("span");c.setAttribute("class","sbacktext");c.innerHTML="Revenir page "+d;c.addEventListener("click",function(f){DoBackLink(f);return false});a.appendChild(c);document.body.appendChild(a);setTimeout(function(){window.addEventListener("shake",shakeEventDidOccur,false)},6500)}}function shakeEventDidOccur(){ShowBackLink(0)}var SpinningWheel={cellHeight:44,friction:0.003,device:"i",pixelRatio:2,slotData:[],handleEvent:function(a){if(a.type=="touchstart"){this.lockScreen(a);if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"||a.currentTarget.id=="sw-done"||a.currentTarget.id=="sw-buttonl"||a.currentTarget.id=="sw-buttonr"){if(this.device=="a"){this.tapUp(a)}else{this.tapDown(a)}}else{if(a.currentTarget.id=="sw-frame"){this.scrollStart(a)}}}else{if(a.type=="touchmove"){this.lockScreen(a);if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"||a.currentTarget.id=="sw-done"||a.currentTarget.id=="sw-buttonl"||a.currentTarget.id=="sw-buttonr"){if(this.device=="i"){this.tapCancel(a)}}else{if(a.currentTarget.id=="sw-frame"){this.scrollMove(a)}}}else{if(a.type=="touchend"){if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"||a.currentTarget.id=="sw-done"||a.currentTarget.id=="sw-buttonl"||a.currentTarget.id=="sw-buttonr"){if(this.device=="i"){this.tapUp(a)}}else{if(a.currentTarget.id=="sw-frame"){this.scrollEnd(a)}}}else{if(a.type=="webkitTransitionEnd"){if(a.target.id=="sw-wrapper"){this.destroy()}else{this.backWithinBoundaries(a)}}else{if(a.type=="orientationchange"){this.onOrientationChange(a)}else{if(a.type=="scroll"){this.onScroll(a)}}}}}}},onOrientationChange:function(a){window.scrollTo(0,0);this.swWrapper.style.top=window.innerHeight+window.pageYOffset+"px";this.calculateSlotsWidth()},onScroll:function(a){this.swWrapper.style.top=window.innerHeight+window.pageYOffset+"px"},lockScreen:function(a){if(a.currentTarget.id.match(/sw/)){a.preventDefault();a.stopPropagation()}},reset:function(){this.slotEl=[];this.activeSlot=null;this.swWrapper=undefined;this.swSlotWrapper=undefined;this.swSlots=undefined;this.swFrame=undefined},calculateSlotsWidth:function(){var c=this.swSlots.getElementsByTagName("div");for(var a=0;a<c.length;a+=1){this.slotEl[a].slotWidth=c[a].offsetWidth}},create:function(){var f,a,c,d,g;this.reset();if(window.devicePixelRatio>=1.5){this.pixelRatio=1.5}if(window.devicePixelRatio>=2){this.pixelRatio=2}this.cellHeight=44*this.pixelRatio;g=document.createElement("div");g.id="sw-wrapper";g.style.top=window.innerHeight+window.pageYOffset+"px";g.style.webkitTransitionProperty="-webkit-transform";g.innerHTML='<div id="sw-super-wrapper"><div id="sw-header"><div id="sw-cancel">Cancel</div><div id="sw-buttonl">Last</div><div id="sw-buttonr">Next</div><div id="sw-done">Done</div></div><div id="sw-slots-wrapper"><div id="sw-slots"></div></div><div id="sw-frame"></div></div>';document.body.appendChild(g);this.swWrapper=g;this.swSlotWrapper=document.getElementById("sw-slots-wrapper");this.swSlots=document.getElementById("sw-slots");this.swFrame=document.getElementById("sw-frame");for(a=0;a<this.slotData.length;a+=1){d=document.createElement("ul");c="";for(f in this.slotData[a].values){c+="<li>"+this.slotData[a].values[f]+"</li>"}d.innerHTML=c;g=document.createElement("div");g.className=this.slotData[a].style;g.appendChild(d);this.swSlots.appendChild(g);d.slotPosition=a;d.slotYPosition=0;d.slotWidth=0;d.slotMaxScroll=this.swSlotWrapper.clientHeight-d.clientHeight-(86*this.pixelRatio);d.style.webkitTransitionTimingFunction="cubic-bezier(0, 0, 0.2, 1)";this.slotEl.push(d);if(this.slotData[a].defaultValue){this.scrollToValue(a,this.slotData[a].defaultValue)}}this.calculateSlotsWidth();document.addEventListener("touchstart",this,false);document.addEventListener("touchmove",this,false);window.addEventListener("orientationchange",this,true);window.addEventListener("scroll",this,true);document.getElementById("sw-cancel").addEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-done").addEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonl").addEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonr").addEventListener("touchstart",this,false);this.swFrame.addEventListener("touchstart",this,false)},open:function(){this.create();this.swWrapper.style.webkitTransitionTimingFunction="ease-out";this.swWrapper.style.webkitTransitionDuration="400ms";this.swWrapper.style.webkitTransform="translate3d(0, -"+(259*this.pixelRatio)+"px, 0)"},destroy:function(){this.swWrapper.removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.swFrame.removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-cancel").removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-done").removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonl").removeEventListener("touchstart",this,false);document.getElementById("sw-buttonr").removeEventListener("touchstart",this,false);document.removeEventListener("touchstart",this,false);document.removeEventListener("touchmove",this,false);window.removeEventListener("orientationchange",this,true);window.removeEventListener("scroll",this,true);this.slotData=[];this.cancelAction=function(){return false};this.cancelDone=function(){return true};this.cancelButtonl=function(){return true};this.cancelButtonr=function(){return true};this.reset();document.body.removeChild(document.getElementById("sw-wrapper"))},close:function(){this.swWrapper.style.webkitTransitionTimingFunction="ease-in";this.swWrapper.style.webkitTransitionDuration="400ms";this.swWrapper.style.webkitTransform="translate3d(0, 0, 0)";this.swWrapper.addEventListener("webkitTransitionEnd",this,false)},addSlot:function(c,f,a){if(!f){f=""}f=f.split(" ");for(var d=0;d<f.length;d+=1){f[d]="sw-"+f[d]}f=f.join(" ");var g={values:c,style:f,defaultValue:a};this.slotData.push(g)},getSelectedValues:function(){var d,h,f,a,g=[],c=[];for(f in this.slotEl){this.slotEl[f].removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.slotEl[f].style.webkitTransitionDuration="0";if(this.slotEl[f].slotYPosition>0){this.setPosition(f,0)}else{if(this.slotEl[f].slotYPosition<this.slotEl[f].slotMaxScroll){this.setPosition(f,this.slotEl[f].slotMaxScroll)}}d=-Math.round(this.slotEl[f].slotYPosition/this.cellHeight);h=0;for(a in this.slotData[f].values){if(h==d){g.push(a);c.push(this.slotData[f].values[a]);break}h+=1}}return{keys:g,values:c}},setPosition:function(c,a){this.slotEl[c].slotYPosition=a;this.slotEl[c].style.webkitTransform="translate3d(0, "+a+"px, 0)"},scrollStart:function(d){var f=d.targetTouches[0].clientX-this.swSlots.offsetLeft;var g=0;for(var a=0;a<this.slotEl.length;a+=1){g+=this.slotEl[a].slotWidth;if(f<g){this.activeSlot=a;break}}if(this.slotData[this.activeSlot].style.match("readonly")){this.swFrame.removeEventListener("touchmove",this,false);this.swFrame.removeEventListener("touchend",this,false);return false}this.slotEl[this.activeSlot].removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.slotEl[this.activeSlot].style.webkitTransitionDuration="0";var c=window.getComputedStyle(this.slotEl[this.activeSlot]).webkitTransform;c=new WebKitCSSMatrix(c).m42;if(c!=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition){this.setPosition(this.activeSlot,c)}this.startY=d.targetTouches[0].clientY;this.scrollStartY=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition;this.scrollStartTime=d.timeStamp;this.swFrame.addEventListener("touchmove",this,false);this.swFrame.addEventListener("touchend",this,false);return true},scrollMove:function(c){var a=c.targetTouches[0].clientY-this.startY;if(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition>0||this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll){a/=2}this.setPosition(this.activeSlot,this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition+a);this.startY=c.targetTouches[0].clientY;if(c.timeStamp-this.scrollStartTime>80){this.scrollStartY=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition;this.scrollStartTime=c.timeStamp}},scrollEnd:function(g){this.swFrame.removeEventListener("touchmove",this,false);this.swFrame.removeEventListener("touchend",this,false);if(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition>0||this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll){this.scrollTo(this.activeSlot,this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition>0?0:this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll);return false}var c=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition-this.scrollStartY;if(c<this.cellHeight/1.5&&c>-this.cellHeight/1.5){if(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition%this.cellHeight){this.scrollTo(this.activeSlot,Math.round(this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition/this.cellHeight)*this.cellHeight,"100ms")}return false}var h=g.timeStamp-this.scrollStartTime;var a=(2*c/h)/this.friction;var f=(this.friction/2)*(a*a);if(a<0){a=-a;f=-f}var d=this.slotEl[this.activeSlot].slotYPosition+f;if(d>0){if(d>this.swSlotWrapper.clientHeight/4){d=this.swSlotWrapper.clientHeight/4}}else{if(d<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll){d=(d-this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll)/2+this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll;a/=3;if(d<this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll-this.swSlotWrapper.clientHeight/4){d=this.slotEl[this.activeSlot].slotMaxScroll-this.swSlotWrapper.clientHeight/4}}else{d=Math.round(d/this.cellHeight)*this.cellHeight}}this.scrollTo(this.activeSlot,Math.round(d),Math.round(a)+"ms");return true},scrollTo:function(d,a,c){this.slotEl[d].style.webkitTransitionDuration=c?c:"100ms";this.setPosition(d,a?a:0);if(this.slotEl[d].slotYPosition>0||this.slotEl[d].slotYPosition<this.slotEl[d].slotMaxScroll){this.slotEl[d].addEventListener("webkitTransitionEnd",this,false)}},scrollToValue:function(g,f){var d,c,a;this.slotEl[g].removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.slotEl[g].style.webkitTransitionDuration="0";c=0;for(a in this.slotData[g].values){if(a==f){d=c*this.cellHeight;this.setPosition(g,d);break}c-=1}},backWithinBoundaries:function(a){a.target.removeEventListener("webkitTransitionEnd",this,false);this.scrollTo(a.target.slotPosition,a.target.slotYPosition>0?0:a.target.slotMaxScroll,"150ms");return false},tapDown:function(a){a.currentTarget.addEventListener("touchmove",this,false);a.currentTarget.addEventListener("touchend",this,false);a.currentTarget.className="sw-pressed"},tapCancel:function(a){a.currentTarget.removeEventListener("touchmove",this,false);a.currentTarget.removeEventListener("touchend",this,false);a.currentTarget.className=""},tapUp:function(a){this.tapCancel(a);if(a.currentTarget.id=="sw-cancel"){this.cancelAction()}else{if(a.currentTarget.id=="sw-done"){this.doneAction()}else{if(a.currentTarget.id=="sw-buttonl"){this.buttonlAction()}else{this.buttonrAction()}}}this.close()},setDevice:function(a){this.device=a},setButtonTexts:function(f,d,c,a){if(f!=null){if(f!=""){document.getElementById("sw-cancel").innerHTML=f}else{document.getElementById("sw-cancel").style.display="none"}}if(d!=null){if(d!=""){document.getElementById("sw-done").innerHTML=d}else{document.getElementById("sw-done").style.display="none"}}if(c!=null){if(c!=""){document.getElementById("sw-buttonl").innerHTML=c}else{document.getElementById("sw-buttonl").style.display="none"}}if(a!=null){if(a!=""){document.getElementById("sw-buttonr").innerHTML=a}else{document.getElementById("sw-buttonr").style.display="none"}}},setCancelAction:function(a){this.cancelAction=a},setDoneAction:function(a){this.doneAction=a},setButtonlAction:function(a){this.buttonlAction=a},setButtonrAction:function(a){this.buttonrAction=a},cancelAction:function(){return false},cancelDone:function(){return true},cancelButtonl:function(){return true},cancelButtonr:function(){return true}};function openOneSlot(a){if(document.getElementById("sw-wrapper")){return}SpinningWheel.addSlot(a);SpinningWheel.setCancelAction(SpinningCancel);SpinningWheel.setDoneAction(SpinningDone);SpinningWheel.open()}function SpinningDone(){var c=SpinningWheel.getSelectedValues();var f=c.values.join(" ");var d=f.match(/\(p\. (\d+)\)/);var a="pageNum-"+d[1]+".html";PushBackCookie(location.href);location.href=a}function SpinningCancel(){}var GPScoords=[];function distanceGPS(g,c,f,h){var d=Math.PI/180;lat1=g*d;lat2=f*d;lon1=c*d;lon2=h*d;t1=Math.sin(lat1)*Math.sin(lat2);t2=Math.cos(lat1)*Math.cos(lat2);t3=Math.cos(lon1-lon2);t4=t2*t3;t5=t1+t4;rad_dist=Math.atan(-t5/Math.sqrt(-t5*t5+1))+2*Math.atan(1);return(rad_dist*3437.74677*1.1508)*1.6093470878864446}function erreurPosition(a){var c="Erreur lors de la gÃ�Â©olocalisation : ";switch(a.code){case a.TIMEOUT:c+="Timeout !";break;case a.PERMISSION_DENIED:c+="Vous nÃ¢Â�Â�avez pas donnÃ�Â© la permission";break;case a.POSITION_UNAVAILABLE:c+="La position nÃ¢Â�Â�a pu Ã�Âªtre dÃ�Â©terminÃ�Â©e";break;case a.UNKNOWN_ERROR:c+="Erreur inconnue";break}alert(c)}function maPosition(h){var o=h.coords.latitude;var c=h.coords.longitude;var p=h.coords.altitude;var l={};var j=[];for(var g=0;g<GPScoords.length;++g){var n=GPScoords[g];var f=n[0];var m=f[0];var a=f[1];var d=distanceGPS(o,c,m,a);var k=d.toFixed(1)+" km : "+n[1]+" (p. "+n[2]+")";j.push([k,d])}j.sort(function(r,q){return r[1]-q[1]});for(var g=0;g<j.length;g++){l[g+1]=j[g][0]}openOneSlot(l)}function Geo(a,c){if(navigator.geolocation){a.preventDefault();navigator.geolocation.getCurrentPosition(maPosition,erreurPosition,{maximumAge:0,enableHighAccuracy:true})}return false}function moveCaret(f,a){var d,c;if(f.getSelection){d=f.getSelection();if(d.rangeCount>0){var g=d.focusNode;var h=d.focusOffset+a;d.collapse(g,Math.min(g.length,h))}}else{if((d=f.document.selection)){if(d.type!="Control"){c=d.createRange();c.move("character",a);c.select()}}}}function insertTextAtCursor(f){var d,a,c;if(window.getSelection){d=window.getSelection();if(d.getRangeAt&&d.rangeCount){a=d.getRangeAt(0);a.deleteContents();a.insertNode(document.createTextNode(f))}}else{if(document.selection&&document.selection.createRange){document.selection.createRange().text=f}}}function FilterKeyDown(a,c){if(c.key=="Spacebar"){insertTextAtCursor(" ");return false}return true}function FilterKeyUp(d,f){var a=d.parentNode.getAttribute("id");var c=d.textContent;if(c.length==0){if(localStorage){try{localStorage.removeItem(a)}catch(f){}}else{try{DeleteCookie(a)}catch(f){}}}else{if(localStorage){try{localStorage.setItem(a,c)}catch(f){}}else{try{SetCookie(a,c)}catch(f){}}}return true}function getFirstChild(a){var c=a.firstChild;while(c!=null&&c.nodeType==3){c=c.nextSibling}return c}function ClearArea(c){var a=c.parentNode.parentNode.getAttribute("id");getFirstChild(c.parentNode.parentNode).textContent="";if(localStorage){try{localStorage.removeItem(a)}catch(d){}}else{try{DeleteCookie(a)}catch(d){}}return false}function ClearAllAreas(f){getFirstChild(f.parentNode.parentNode).textContent="";if(localStorage){var g="TxtEdit-c168902a4b4f251adcd26d724f20c2e8";for(key in localStorage){try{if(key.substring(0,g.length)===g){delete localStorage[key]}}catch(h){}}}else{if(document.cookie&&document.cookie!=""){var c=document.cookie.split(";");for(var a=0;a<c.length;a++){var d=c[a].split("=");d[0]=d[0].replace(/^ /,"");try{DeleteCookie(d[0])}catch(h){}}}}return false}function LoadArea(){var g=document.getElementsByClassName("textarea");for(var d=0;d<g.length;d++){var a=g[d].parentNode.getAttribute("id");var c="";try{if(localStorage){c=localStorage.getItem(a)}else{c=GetCookie(a)}if(c){g[d].textContent=c}}catch(f){}}}if(window.addEventListener){window.addEventListener("load",LoadArea,false)};
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